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lNTRODUCTION 

Les deux gr nde' faun irhthv loO'iqu paléocène et éocène, étudiées précédem-
ment (1), ont lit un ' mm n 1 vu, d caractères propres. 

I C un i hl h. l i u l 1 ligoc ne a, elle aussi, des caractères qui lui sont 
qui 1 ditt 1 nci nt nettement de la faune qui l'a précédée, dans l'Eocène, 

ui l uiv1 , dan le éogène. Elle fait l'objet du présent mémoire, qui forme 
lu troi i m p 1 tie de mon travail sur les Poissons tertiaires de la Belgique (2

). 

L'Oligocène e t connu en Belgique par ses trois termes : inférieur, moyen et 
supérieur. L'Oligocene inférieur forme l'étage Tongrien de Dumont (1849) ; l'Oligocène 
moyen, l'étage Rupélien du même auteur (1 49). L'Oligocène supérieur - dont la 
découverte, en Belgique, e t toute récente (8

) - est repr~senté par les Sables marins de 
Boncelle , prè Liége, qui pa sent latéralement, dans la Haute-Belgique, aux Argiles 
continentales d Andenne, à flore aquitanienne. 

L Ton rien t le Rupélien ont seuls fourni, jusqu'ici, des restes de Poissons. En 
ou r , c' d p li n upérieur, constitué surtout par l'Argile de Boom, que provien-
n nL 1 lu r t cl s inn rnl r J 1 m tériaux étudiés. 

Peu de form tion u v tr us. i facilement explorées que l'Argile de Boom. Elle 
est exploitée depui un t mp i m mori l po r 1 fabrication des briques. Les carrières 
qui y ont été ouverte couvrent, ur le bord du upel et de l'Escaut, des villages 
entier ; leur front de taille étend actuellement ur plus d vingt kilomètres. On conçoit 
qu'une formation fo ilifère au i anciennement et aussi acLivement exploitée ait pu fournir 
des document précieux pour 1 hi taire de la Vie. 

(1) Mec LERICHE. Les Poi 011s paléoc nes de la Belgigi'e (MÉMOIRES DU MusÉE ROYAL D
1H1sTOJRE NATURELLE DE 

BELGIQUE, T. Il), p. 1 1 Pl. l-UI ; 1902. 
- ~f cc LERICHE. Le Poi on éocrnes de la Belgiqtte (ln., T. Ill), p. 49-228, Pl. IV-XII; 1905. 
(2) La qualrième el dernière pnrlie era consacrée aux Poissons néogènes. 
(3) A. RUTOT. Uti grai·c p1·obl1Jme. BULLETIN DE LA ocrÉTÉ BELGE DE GÉOLOGIE, DE PALÉONTOLOGI E ET D'HYDROLOGIE, 

T. XXI, 1907, MÉMOIRES, p. 439-447. 
32. - 1910. 
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INTRODUCTIO 

Les deux grande: f une i('hthy lo iqu paléocène et éocene, étudiées précédem-
ment (1), ont ht un mm on 1 vu, aractères propres. 

Lt Ci un i hl h ' ln i u d 1 liO'ocène a, elle aussi, des caractères qui lui sont 
p 1·Liculi r: 1ui la litt'r n i nt nettement de la faune qui l'a précédée, dans l'Eocène, 
L d · Il i ui lu uivr , dan le éogène. Elle fait l'objet du présent mémoire, qui forme 

lu lr i i m I rti d mon travail sur les Poissons tertiaires de la Belgique (2
) . 

L' ligocene e t connu en Belgique par ses trois termes : inférieur, moyen et 
supérienr. L Oligocène inférieur forme l'étage Tongrien de Dumont (1849) ; 1 Oligocene 
moyen, l'étage Rupélien du même auteur (1 49) . L'Oligocène supérieur - dont la 
découverte, en Belgique, e t toute récente (8

) - est repr~senté par les Sables marins de 
Boncelles, prè Liége, qui pa ent latéralement, dans la Haute-Belgique, aux Argiles 
continentales d Andenne, à flore aquitanienne. 

L 'ron rien t le Rupélien ont seuls fourni, jusqu'ici, des restes de Poissons . En 
utr , c' , 1 du up li n upérieur, constitué surtout par lArgile de Boom, que provien-

n nL 1 lu rt d 8 inn rnbr' b1 matériaux étudiés. 
Peu de form ti ns u v nt tr , us. i facilement explorée que 1 Argile de Boom. Elle 

est exploitée depui un t mps i oti 1 our 1 fabrication des brique . Les carrières 
qui y ont été ouverte couvrent, ur le bords du Rupel et de l'Escaut, des villages 
entier ; leur front de taille étend actuellement sur plus de vingt kilomètre . On conçoit 
qu'une formation fo ilifère au i anciennement et aussi ac Li vement exploitée ait pu fournir 
de document précieux pour 1 hi toire de la Vie. 

(1) Mec LERICHE. Le Poi 011 paléoc ne de la BelgiqHe (MÉMOIRES DU MusÉE ROYAL D'H1sTOIRE NATURELLE DE 

BELGIQ UE, T. Il), p. 1 1 Pl. I-lll; 1902. 
- ~t .:c LERICHE. Le Poi 011 éoct ne d~ la Belgique (Io., T. III), p. 49-228, Pl. IV-XII ; 1905. 
(~) La quatrième el derni re parlie era consacrée aux Poisson néogènes. 
(3) A. RuroT. Un grare probfrme. BULLETIN DE LA ocIÉTÉ BELGE DE GÉOLOGIE, DE PALÉONTOLOGIE ET D

0

HYDROLOGIE, 

T. XXI, 1907, MÉMOIRES, p. 43 ·447. 
32. - 1910. 
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En 1 70, le Musée royal d'Histoire naturelle de Belgique entreprit l'exploration 
cientifique du pays et dirigea bientôt es efforts sur l'Argile de Boom. Quelques années 

plus tard , un amateur éclairé, M. Edouard Delheid, de Bruxelles, conçut le projet de 
réunir une collection aussi complète que possible des fossiles de l'Argile de Boom. 
Se recherches opiniâtres, poursuivies sans relâche pendant près de trente-cinq ans, 

lui ont fourni des matériaux dune valeur incomparable, qu il a libér lement mis 1 
di po ition des spécialistes et qu'il destine au Musée de Bruxelle . Plu récemment, 
11. George Ha e, médecin-vétérinaire à Anver , s'e t appliqu , de on c t , ' 1 cu illir 
le fos iles des terrains qui affleurent aux environ d Anver , en particulier de l'Argile de 
Boom. Il a pu réunir ain i de documents intére ant . 

Outre la collection du l\1u ée royal d Hi toire naturelle, j'ai pu tudier celles 
de j\f l\1. Ed. Delheid et G. Ha e. div r. oll tion r pr n nt 1 pr u tot lit, 
des matériaux ichthyologiques recueilli d n 1 r il 

Je renouvelle mes remerciement à la Dir ction u 
qui a toujours suivi avec le même intérêt le progr ' d 
tertiaires de la Belgique. 

0 n rv 

1 1 'Il i. 
u . 

n 

. 
1 J' l l' 11 , 

u 1 l 1 1 

J'exprime à M. le Professeur Louis Dollo, Con erv teur au l\f u , tout m· r nn i -
sance pour le concours empres é q u il ma con tamment apporté au cour de me r ch rch , 
exécutées dan son Service (Vertébré vivant et fo ile ). 

Je remercie enfin 1'1M. Ed. Delheid et G. Ha e> dont le collection mont été très 
libéralement ouvertes . 

J'ai exécuté au laboratoire photographique de 1 Institut de Géologie de l' ni ver it 
Lille la pre que totalité des clichés qui ont servi à 1 illu tration de ce mémoir . 

Lille, février 1910. 



HIST ORIQUE 

Les Poi son oligocènes de la Belgique ont déj·' f: it 1 objet d'un certain nombre de 
travaux. 

1. P .-J. Van Beneden. 
d ur in 

n 1 n un rapport fait à l'Académie royale des 
tio1 du r Van Raemdonck relative a des osse-

d aint- icolas, P. -J. Van Beneden( 1
) relève la 

( u pélien), des genres Lamna, Carcharias, Squatina, 
·yl!i11111 l i et de Poissons osseux. 

r 1 ' rit et figure le mâchoires d'un Scombridé rupélien, pour lequel il 
lit l nr comberodon, et qu il désigne sous le nom de S. Dumonti. Il donne 

1 uit le nom de Pelarnys robusta à des restes du Rupélien, dont la description, très 
insuffi ante, ne t accompagnée d'aucune figure. 

Enfin, en 18.-.:> (4
) , il signale dan le Rupélien, indépendamment des formes précitées, 

la pré ence de otidanus serratissimus et de La1nna elegans. Il donne les noms de 
quatina angeloïde et de Prionodon glaucina à des vertebres qui sont à peine décrites et 

ne ont pa figurées. 

2. H. Le Hon. - En 1 -1, Le Hon (5
) avait donné une liste, annotée, des Poissons 

d 1 li l l (0
) . ette li e comprend 

II . 
CARCHARODO:'i HETERODON? Agass. 

In. ANGU TIDE ' , Id. 
In.10n TI IRREG LARI , Dix. 
l'llYR ,1~. · u CRA IDENS, Ow. n 

{1) P.-J. A ENEDEN. ULLETINS DE L'ACADÉMIE ROYALE DES SCIENCE , DES LETTRES ET DES BEAUX- ÂRTS DE BELGIQUE, 

2" érie, T. X, p. 3· 5. 
( 2) Van eneden ign le en réalité le genre pi1iax, mai i·approche de " pinax acanthias 11 - qui est 11 .Aca11thias 

vulgari de i o - l'espèce à laquelle appartiennent les re les trouvés dan !'Argile de Boom . 
(3) P.-J. VA BE EDE • R che1·clte tll' quelques poisson fo sile de Belglque. BULLETINS DE L'ACADÉMIE ROYALE DF. 

c1ENCE , og ETTR ET or. EAUX· RT DE HELGIQ E, .... • érie, T. XXXI, p. 504-512, Pl. III. 
( ) P. -J . A HE EDl\N. Paléontologie d Ve1·tébrés. !ri PATRIA. BELGICA 1 ra partie (Bel~ique phy ·ique), p. 379, 3 3, 3 1-. 
( } H. E lloN. P1·éliminafre.i d'tm emofre ll1' le Polssons tertiaires de B elgique (brochure c.le 15 pages, 

Brux lle ), p. 10·L •. 
(tl) Le e p ces de celte li le onl inJiquées, dans le travail de Le Hon, comme provenant du 11 Terrain miocène 1 • 

A l'époque où parut ce travail, le terme ligocène n était pa encore introduit dans la nomenclalurn géologique, el li:s 
ormntions bel e aujourd'hui rangée dan l'Oligocène, étaient alors placées dans le Miocène. 



MAURICE LERICHE. - LE POI ON 

Le espèces nouvelles " Oxyrhina graciUs, Le H. ,, et " Otodus rupeliensis , Le JI. ,, 
ont figurées et brièven1ent décrües. 

3. A. Rutot. - En 1876, A. Rutot (1) signale et figure un certain nombre de restes 
de Poi sons trouvés dans le Tongrien inférieur de la Belgique. 

4. T .-C. Winkler. - Quelques années plus tard, VVinkl r (2
) ignale d n le 

Tongrien (Sables de Lethen) et dans le Rupélien (Sables de Berg ' Pe tuncitlus obovatu 
et A tarte trigonella), et d'après les matériaux de la collection Bo qu t (3

), 1 I ce 
uivantes : 

(( i\IYLIOBATI TOLl APICU , Ag. 
L.ur:.\"A ELEGA_ ·s, Ag. 
LA Il'\A CU PIDATA, Ag. 
LAMNA CO~lPRE A, Ag. 
Ono~TA PIS HoPEI, Ag. 
LAlfNA (ÜDONTA PIS) D BIA, Ag. 
ÜDO~TA Pl ACt:TI HIA, Ag. 
Ono~TA PI l\Iol:RLONI, 'Vinklcr. 
Ono. TASPt YA _ · DEN BnoECKI, 'Yinkler. 

ÜTOD ~ OBLl g. 
T D , p. 

I'. 

. EL •Tl \ Înkl 1. » 

Le e pèces nouvelles : " Odontaspis ourloni an cl n Broe li·i Py nodu 
Gosseleti " sont seules figurées. 

Winkler n'avait certainement pas eu connai ance du travail de Le Hon, qu'il ne 
mentionne pa .. · sans cela , il aurait remarqué que le ent q u il r pport i t ' '" Lauina 
conipressa Ag. " appartiennent en réalité à l Otodu 1·upelien is de Le Hon. 

5. J. Bosquet. - En 1880, Bosquet (4
) donne une li te des 

. 
01 n 1° 11 

Tongrien et du Rupélien inférieur; 2° du R upélien supérieur. L' nn 
. 

UlV Il 

de nouvelles listes, plus complètes, qui son reprodnite ci-d 

1. - Poissons du Ton 
. 
l • 

« l\I Y LIO BATES TOLIAPICC , Ag. 
LAMl'iA ELEGA. ·s, Ag. 
ÜDOl'iTASPIS DUBIA, Ag. 

. ' KL, \ Înk. 
ink. 

HOPEI, Ag. 
l\IouRLO 'I, Wink. 

TR1G 'O u i ' T , v ink. 
PTIAERODU PAR VU , Ag. » 

i 1 lr ( ) 

( 1) A. RUTOT. De cription de la faune de l'Oligocène inférieu1· de B elgiq ue. A NNALES DE LA 'octÉTÉ ROYAI.E MALACOLO­

GIQUE DE BF.LGIQUE. T. _- [, 1 ï6, MÉMOIRES, p. 29-30, Pl. I, Fig. 1-7. 
(2) T.-C..: . \ lNKLER. ote sur qitelq11es dents de poissons fo ssiles de l'oUgocène ùrférieu,r et moyen du Limbourg. 

~RcmvE~ ou u ÉE TEYLER, Vol. V (2e parlie, 1880), p. 73-84!; 7 Fig. dans le texte. 
( 3 ) Celte collection a élé acquise par le Musée de Bruxelles. 
( 4 ) J. BosQUET in G. DEWALQUE. Prodrome d'une Description géologique de la Belgique, 2e édition, p. 4 3, 472. 
(r;) J. BosQuET in M. MouRLON. Géologie de la Belgique, T. Il, p . 193-194; 1881. 
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II. - Poissons du Rupélien _fluvio-marin. 

(( l\IYLI IlATES TOLIAPIC ·. 'Ag. 
L MNA c MPRES A, Ag. 

ÛTODUS OBLIQUUS, Ag. 
NOTIDAN s PRIMIGENIUS, Ag . 
GALEOCERDO MINOR, Ag. 

(( 

. PIDATA, Ag. 
DONTA Pl: ACUTI SI IA, Ag. PIIAERODUS LENS , Ag. 

D RIA, g. 
HOPEI, Ag. 

ARCll.\ROO HET R 

PARVUS, Ag. 
Pvc onu Gos ELETI, Wink. » 

III. - Poissons du Rupélien marin. 

ON, LA L . ELEGA s, Ag. 
L " tt>RE T nu RUPELIEl'l'srs, Le H. 

OTIDANUS PRIMIGENIUS, Ag. » TSl> lO 1 

6. C. H se . - n l 9 ...., ' C. Hasse (1) signale, dans l' Argile de Boom, la présence 
l ,. rt l l' s tl !op za 

7. R. Storms. - De 1 ~ 7 à 1894, R. Storms publie les résultats de ses recherches 
ur de oi sons rupéliens conservés soit au Musée de Bruxelles, soit dans la collection 

Delheid. 
En 1 7, il établit (2

) le genre nouveau Amphodon pour des Poissons du Rupélien 
de Rupelmonde, qu'il rapproche des Stratodontidés de Cope. 11 distingue deux espèces : 
A. Benedeni torm, et A. curvidens torms. 

La même année, il donne le résumé (8
) d un travail qui n'a pas été publié, et qui 

· v i pour objet la description de " "co;nberodon " Dumonti P.-J. Van Beneden, et 
cl'un . !SJ )c du genre phyrmnodus Agassiz. Il institue encore (4

) le genre nouveau 
1 t lylat ~s t l' i;;p n u v lle P. rupeliensis pour les restes d'un Percidé provenant du 

upéli n u I HL , r r m . 
En 1 , il r port ('~•) u nr 

qu il décrit, t qui v it t r c illi 
Labrax une forme nouvelle (L. Delheidi Storms) 
· . 1 Rupélien de Steendorp, près Basel. 

( 1) C. HA B. Das 1rntifrliche ystem der Elasmob1·atichiu· auf Gnmdlage des Baues; und det· Eruwicklung ihrer 
Wirbel {iule. Be onderer Theil, p. 223. 

( ) R. TOR s. Note u.r un notweau genre de poisson. fos ile de l'a1·gile 1·upélienne. ANNA.LES DE LA SocIÉTÉ GÉOLO­

GIQUE DE HELGIQUE, T. ~' llf, 1 5·1 6, MÉ tOIRES, p. 261-266, Pl. IV, V. 
( 3) R. TORM . Deuxième uote su1· le Téléo téens du Rupélien. BULLETIN DE LA SocrÉTÉ BELGE DE GÉOLOGIE DE PALÉON­

TOt. GIE ET n'HvnROLOEHE, T. J, 1 7, PROCÈS · ERBAUX, p. 39. 
('' ) • TORM • P1·emière 1iote u1· les Poi on fos iles du, Te1Tain ntpélt'.en. In., T. I., MÉMOIRES, p. 98-112, Pl. VI; 

Fi . 1·15 ùan le texte. 
(6) R ..... TORM . Deu:ri~me 1iote s1u· le Poi~ ons fossiles du, T en·ain rttpélien.. In., T. VII, 1893, MbtoIREs, p. 161-171 

Pl. VU; Fig. 1·7 dans le texte. 
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L'année suivante, dans un mémoire consacré aux Chondroptérygiens du Rupélien (1), 
il décrit et figure des restes des espèces suivantes : 

« CHIM.tERA RUPELIENSIS, Storms ; 

A:tlYLono:-;- DELHEIDI, Storms, type d'un genre nouveau, A mylodon, de la famille des Chim rid. · 
QüATTIA A.l'iGELOIDES, Van Beneden ; 

PROTOGALEUS LATus, Storms ; 

GALEOCERDO ACUTUS, torms. )) 

Il signale (2
) , en outre, dans le Rupélien, la pré ence de genr 

Cetorhinus, L epidosteus ?, Trigla et Pela1nys. Il désigne ou le nom d 
cornis n . sp. des épines préoperculaire provenant du même t g . 

Myliobati , 
Oottus ervi-

8. L. Dollo et R. Storms. - 1 . 1 oll t 
les véritables affinités du genre Dictyodu (= hyr<enodu 
ce genre, rapporté par Aga iz à la famille de ph I' 

des Scombridce. Ils décrivaient ensuite Dictyodu rup lien i 
de Boom. Ils établissaient enfin que Sconiberodon u1nonti E .-J. 
genre Sconzberodon P .-J. Van Beneden, e t un vrai Cybiu1n. 

En 1 94 les mêmes auteur (4
) donnent une li t e de rt b1 d 

(Rupélien supérieur), dans laquelle le Poi on ont r pr enté 
suivantes : 

I. - Téléostéens. 

« CYBIUll ( COlIBERODON) D uMONTI, Van Ben. 

D1cTYonu ( PHYR.tEl'ionu ) RüPELIEN 1s, Dollo et torm 

A11PHODO:'i He. -EDEM, R. Storms. 

AMPHono_- cuRnDB- - , R. Storms. 

PLATYLATF.S RUPELIE.· 1 , R. Slorms. 

LABRAX DELHEIDI, torms. 

PELAMYS? 

II. - Elasmobranc e . 

CARCHARODOI'\ Al.iRICULATu , Blain. (C. ANGU Tm · 

LAM~A MACROTA, Agass. (L A:YNA coMPRE . A a . ) 

LAMNA (ÜTonus) RUPELrn.:-;s1s, Le Hon. 

LAMNA VrNCENTI, \Vinckl. 

OnoNTASPIS (LAlfNA) cusPIDATA A a , . 

J 

1 

n r 

Qnn 
11 tr 
li 
l 

r il 
p r 1 

Ùll 

p c 

(1) R. SToR s. Troi ième note sur les Pvissons du, Ten·ain rupétien. BuLLETI DE LA ocrÉTÉ BELGE DE ÉOLOGr F., DE 

PALÉONTOLOGIE ET D'HvoROLOGIE, T. \'lU, 1894, MÉMOIRES, p. '7-82, Pl. VI, Fig. 3-5, 8-1 . 
(

2
) R. TORYS. Quatrième note sur le.'f Poissons de l'argile 1·upélien11e. ln., T. VIII, ROCÈ -VERBAUX, p. 2ü -261. 

( 3) L. DoL1.o et R. TORMS. Sur les Téléostéens du Rupétien. ZooLoarscHER ANZEIGER, Vol. XI, 1 , p. 2Gü. 
(~) L. ÜOLLO el R. STORMS, in E. VA DEN BRoEcK. Coup d'œit synthétique sur l'Oligocène bel.r;e t obserVfltion s1w 

le Tong rien supérieur du Brabant. BULLETIN DE LA SocrÉTÉ BELGE DE GÉOLOGIE, DE PALBONTOLOOŒ ET o' H YDROLOOIE, T. V li, 
1 93, PROCÈS-VERBAUX, p. 287-288; 1894. 



ÛDONTASPIS (LAMNA) ELEGAN 1 Ag. 
Ono TASPIS voRAX, Le Hon. 

OLIGOCÈNES DE LA BELGIQUE 

OxvnttINA DEs RH, gass. (OxvRmNA GRAc1us, Le Hon. ) 
ÛXYllUJNA IIASTALIS, Agass. (ÜXYlUH ' A APICULATUS ?) 

ALOPECIA , sp. 

MvuoD.\TI TRIAT ? ( IvLIOBATJS IRREGULARIS, Dixon. ) 
GALEOCEIW AC T Lorms 
Pn T GALE s LAT torms. 

llBJ • RA R p LIE torms. 

ÀMYL n N DELIIEIDI, torms. 
,QUATINA ANGELOÏllE , Van Ben. 

C ELORIIYNCH ? an Ben. » 
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9. A. Daimeries. I on 
' ongr1 n inC ri '.)ur (z n : ,'/rea 
.A fart trig 11 lia ). un n uv 11 

l , , . I imeries ( 1) signalait, en 1888, dans le 
l' nt ilabruni) et dans le Ru pélien inférieur (zone à 

du genre Acanthias, dont il s'est borné à indiquer 
. " I i 1 l iff r n ... 

L 
v rt br 
l ubl 

nn uivi 1 t , il donnait (2
) le nom de Sq_uatina rupeliensis Daimeries à des 

d quatina provenant de l'Argile de Boom. Ce nom spécifique fait sans doute 

n 1 
emploi avec celui de Sq_uatina angeloides que P .-J. Van Beneden avait appliqué, 
, à de vertèbre recueillie dans la même formation. 

10. G. Vincent. - En 1 94, G. Vincent(3
) dresse la liste suivante des Poissons du 

Rupélien inférieur ( able de Berg) : 

« E1·caon , p. 
Tt IG • ·onu PRlllUS, \Yinkl. 
L . A H oPEI, cr. 

D "BI.\, 

( 'H>U\ 'i H P . Li ·~ ? 

11. Ed. Del 
dan plu i ur noL 

de Boom. 

? e Ho.·. 

id. 

( ) ' l 

I l 
C lV rt 

GALEOCERDO LATIDEN ' Ag. 
TOTIDA:'\CS PRDIIGENIUS, Ag. 

, PlllEROD s LENS, Ag. 
PARVUS, Ag. 

lYLIOBATE TOLJAPICUS, Ag. 
sp. ? » 

à 1902, Ed. Delheid a successivement signalé, 
de matériaux nouveaux faites par lui dans l'Argile 

( 1) . At ERtE • otts ichtliyologigues, Ill. .. NNALES DE LA OCJÉ."Té ROYALE MALACOLOGIQUE Db BELGIQUE, T. XXIII, 
J ' ÜULLETIN DE s. ANCES, p. en. 

(:i) A. DAI KRIEB. -r\ote ichthyologique. IV. ID., T. XXIV, 1889, UuLL1'..TJN DES BÉANCES, p. x. 

l3) G. YrncE T in. E. V AN DEN BRoECK. Cottp d'œil yntliétique sur l'Oligocène b lge et obse1·vations su.r le Tongrien 
supél'ieur du Brabant. BULLETIN DE LA oclÉTÉ BELGE DE GÉOLOGIE, DE PALÉONTOLOGIE ET D'HYDROLOGIE, T. VII, 1893, PROCÈS­

VERBAUX p. 274· ... 75; 1 !14. 
('') Eo. ÜELIIEID. tVouvelles découverte dans l' Argile de Boom ( Oli_gocène moyen). ANNALES DE LA Soc1ÉTÉ ROYALE 

lfALACOLOOIQUE DE BELGIQUE T. X./ .~ III, 1 9 ' BULLETIN DES SÉANCES, p. LVI·LVlll. 

- Eo. ÜELHEID. Quelqtte dicoui•ertes clan l'A1·gile de Boom. Io., T. XXXIV, 1899, BULLETIN DES SÉA.NCEs, 

p. LXXVll·LX.'IX. 

- Eo. DELHEID. Qiulque mots su1· tm irém"en. de l' Argile de Boom. Un Scombéridé du même terrain. 
Io., T. XXX VU, 190:.., BuLLETlN DES ~ANCK', p. xx u·xxvm. 
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12. A.-Smith Woodward. - En 1901, A.-Smith. Woodward (1
) rectifie la position 

systématique du genre Amphodon Storms, en le plaçant dans la famille des Scombridce. Il 
substitue au nom d'Arnphodon, préemployé par Peters (Amphodus), celui de Scombram­
phodon. 

13. M'e Leriche. - En 1905, j'ai complété la description de Cottus cer·vicornis 
Storms (1

) . 
• 

En 1908, j'ai reconnu que les fanoncules de Cetorhinus provenant de lArgile de 
Boom et signalés pour la première fois par Storms, appar iennent à une esp ce nouvelle 
(O. parvus) (8

) . 

Enfin, j'ai, la même année, décrit succinctement, dans une note préliminaire ('), les 
nouvelles espèces suivantes : 

ÀLOPECllS LATIDENS, 

ScoMBER BRACHYCEPHALus, 

NEOCYBitiM ROSTRATUM, 

ÎRICHIURIDES DELHEIDI, 

1 ll1Jlli\ , H l'ELrn ' 1 , 

CvLI on · Til ( r. Yr 11 11 Y ' Il ) uE 'l'J • L 'L' .· , 

L PIII LLOI. 

(1) A.-SMITH WooDw ARD. Catalogue of the fossil Fishes ili the Briti h M11 mm, ol. IV, p. 45 , 474. 
(2) M ·c LERICHE. Note sut les Cottus fossiles, et m pat'ticulier sur Cotf Il cervicorni torm clii R1tpéli H de lrL 

Belgique. Assocur10N FRANÇAISE POUR L'AVANCEMENT DES SctE 'CES, CoMPTE RENDU DE LA 33e SE SION (Grenoble, 1904), NoTEs 
ET MÉMOIRE~, p. 678-679, Pl. III. 

(3) Mec LERICHE. ur im appareil fanonculaire de Cetorhin.rts ttouvé à l'état fos ile dans le Pliocène d'A11vel's. 
COMPTES RENDUS HEBDOMADA.IRES DES SÉANCES DE L'ACADÉMIE DES CIE 'CES DE PARI 'T. CXLVI, p. 78. 

t') Mce LERICHE. Note préliminaire sur des Poissons nouveaux de l'Oligocènt belge. BULLETIN DE LA OCIÉTÉ BELGE DE 

GÉOLOGIE, DE PALÉONTOLOGIE ET o' HYDROLOGIE, T. XXII, 1908, PROCÈS-VERBAUX, p. 37 3 . 
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D L LI C L 

1. J. Bo u t /n G. Dewalque. Prodrome d'une Description gèologique de la 
J '/.qiqu e dition, p. 4 ù, 47~ ; 1 o . 

. J. Bosquet in M. Mourlon. Gèologie de la Belgique, T. II, p. 193-194; 1881. 

. A. Daimeries. ,_ otes ichthyologiques, III. ANNALES DB LA SocrÉTÉ ROYALE MALAco-

L GIQUE DE BELGIQUE, T. XXIII, 1 ' BULLETIN DES SÉANCES, p\ CII. 

4. A. Daimeries. Notes i·chthyologiques, IV. In., T. XXIV, 1889, BuLLETIN DES 

ÉA CE , p. X. 

5. Ed. Delheid. Nou elle dècouvertes dans l Argile de Boom (Oligocène moyen) . 
ANNALE DE LA OCIÉTÉ ROYALE MALACOLOGIQUE DE BELGIQUE, T. XXXIII, 1898, 
B LLETI DE ÉA CE , p. LVI-LVIII . 

. Ed. Delheid. Quelque dècouvertes dans l Argile de Boom. In., T. XXXIV, 1 99, 
J 1 r,1ign . E ÉA lCE ' p. LXXVII-LX..'\IX. 

1 id. (Jurlqu . mol ur un irènien de l'Argile de Boom. Un Scombèridè 
du méme (l'r't'l fil. 1 J • ' r • VII, 1902, BULLETIN DES SÉANCES, p. XXVII-

: . VIH . 

. L. Dollo t R. Storms. u1· l ?s ~ Jt & si' ns du Rupèlien. ZooLOGISCHER ANZEIGER, 

L. I, 1 p. IY • 

·. L. Dollo t R. Storms, in E. Van den Broeck. Coup d'œil synthètique sur 
l ligocène belge et ob er ation sur le Tongrien upèrieur du Brabant. 

LLETIN DE LA CIÉTÉ BELGE E lÉOLOGIE, DE ALÉONTOLÔGIE ET D HYDRO-

LOGIE, T. VII, 1 . ' PR CÈ -VERBAUX , p. 287-9 ; 1 4. 
l . C. Hasse. as natiirliche y teni der Elasmobranchier au{ Grundlage de Baue 

und der Enti /cl lung ihr·er W1:rbel êiule . Be onderer Theil, p. 22 . Iena, le 2. 
11. H. Le Hon. Pl'eliniinaire d un Mèmoire ur le Poi ons tertiaires de Belgique, 

p. l -1. ru..rell , 1 11. 

33. - 1!.llO. 
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12. Mce Leriche. Note ur le Cottu fo sile et en particulier ur Cott ts cervicornis 
Storm du Rupèlien de la Belgi·que. A socIATION FRAN ~ AI E POUR L'AVANCEMENT 

DES SCIENCES, COMPTE RENDU DE LA 33e E SION (GRENOBLE, 1 04), OTE ET 

MÉMOIRES, p. 678-679, Pl. III; 1 05. 
13. Mce Leriche. Sur un appareil fanoncula1:re de Cetorhin trou é à l ètat fo sile 

dans le Pliocène d Anver . COMPTE RENDU HEB MA Al E E 

L ACADÉMIE DES SCIENCE DE PARI ' T. c LVI, p. 7 ; 1 0 . 
14. M ce Leriche. Note préliminaire ur de Poi o nou eaux de l ligoc 'ne belge. 

BULLETIN DE LA 0 IÉTÉ BELGE DE ÉOLOGIE DE A ÉO T L IE 'l' DR -

LOGIE, T. XXII, l R - ER u 

15. A. Rutot. De cription de la /'aune d l ligo 
LA SOCIÉTÉ ROYALE I LA L 

p. 29-30, P 1. I, Fig. 1-7. 
16. R. Storms. Note ur un nouveau genr de o t t a1·.r; "l 

ANNALE DE LA OCIÉTÉ GÉOLOGI E • r lJ f 
MÉMOIRE ' p. 261-266, Pl. IV ; 1 

1.-. R. Storms. Deuxième note ur le T, 'lèo tèen du R :péli LL TI L 

BELGE DE GÉOLOGIE, DE PALÉO T LOGIE ET D D LOGIE; T. I, 1 7, ,È -

ERBAUX, p. 39. 
1 . R. Storms. P remière note sur le Pois on f o ?es d 1 Terrain rup lien. In., . I, 

MÉMOIRE , p. 9 -112, Pl. VI; Fig. 1-1 d n 1 t xt . 

19. R. Storms. Deuxième note sur le Poi on fo "les du Te ain rupéli.en . In., 
T. VII, 1 93, MÉMOIRE , p. 161-1 1, l. II· ÎD'. 1- n let x 

20. R. Storms. Troisième note sur les Poi on du Terra ·n upélie . I . , Ill 
1É~OIRE , p. 67- 2, Pl. VI, Fig. 3-5, c-l . 

21. R. Storms. Quatrième note sur le Pois on del argil ru ïir·1111 . f 1 • ' l . J l l, J ' 
PROCÈ -VERBAUX, p. 2 -2 2. 

R. Storms et L. Dollo. Sur le T èl 'o l n. cl11 h up 'li 11. Z L 1 'IIE Nz • r E , 

Vol. ~I, 1 8, p. 2 6. 
R. Storms et L. Dollo, in E. V den Broeck. oup d .il r 

l'Oligocéne belge t ob r 11·on ur le Tongrien uper ·e r nt . 
BuLLETL- DE L l ?T-:~ E E DE ÉOLOGJE, DE ALÉ 1T L I 

LoGrE, T. -rr, R cE - -ERBAux , p. 2 .-_ 
22. P.-J. Van Beneden. Rapport sur une comm ni ation d r an Raenidon k 

'elati ·e a de o se1nents fossiles trouvés aux en iron de a ·nt- icola . 
B LLETL- DE L'Ac.ADÉMIE ROYALE D i L TT g 

'RT DE BELGIQUE, 2e série, T. , p. 4 -4 ; 1 
23. P .-J. Van Beneden. Recherche sur quelques poissons (o s ·ze de elgique . 

2e érie, T. XXXI, p. 504-512, Pl. III; 1 71. 
. , 
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24. P.-J. Van Beneden. Paleontologie des Vertebres. In PATRIA BELGICA, ire partie 
(Belgique phy ique), p. 37 , 3 3, 384; 1873. 

25. G. Vincent in E. Van den Broeck. Coup d'œil synthetique] sur l'Oligocene 
belge et observations sur le Tongrien superieur du Brabant. BULLETIN DE LA 

OCIÉTÉ BELGE DE GÉOLOGIE, DE PALÉONTOLOGIE ET n'HYDROLOGÎE, T. vn, 1893, 
R CÈ -ViRBAUX, p. 274-275; 1894. 

2 ·. T.-C. Winkler. Note sur quelques dents de poissons fossiles de l'oligocene inferieur 
et moyen du Limbourg. ARCHIVE DU Mu ÉE ÎEYLER, Vol. V (2e partie, 1880), 
p. 7 · 4; 7Fig. dans 1 texte. 

27. A.-Smith Woodward. Catalogue of the fo sil Fi he in the British Museum, 
Vol. IV, p. 452, 474; l l. 



FAUNE ICHTHYOLOGIQUE 
DE 

L'ÉTAGE TO GRIE 

Le Tongrien de la Belgique comprend, o m on l it, u 
1° Une partie inférieure, franchement m rin , r r li Vu ~R-

:MAEL, à Ostrea ventilabrum j 
2° Une partie supérieure, fluvio-marine, form e par un 

d'argiles vertes (SABLES DE BAUTER EM, GLAI E VERTE DE HÉ r , A L • ), 

à Cyrena se·mistri.ata, Cytherea incras ata, Cerithiurn plicatum. 
Les restes de Poissons tongriens que j ai étudiés proviennent urtout de e 

Vliermael. Ils sont isolés et fragmentaire . Il appartiennent, pour la plupart, de e p ces 
dont on retrouve, dans le Rupélien, des reste beaucoup plus nombreux, plus complets et 
mieux conservés. La description et la ynonymie de ce e p 'ces ont reportées au chapitre 
suivant, qui traite des Poissons rupélien . 

ÉLASMOBRANCHES 

ORDRE DES SELACHII. - OU -ORDRE DE 

Le Tongrien inférieur de Neerrepen a fourni un 
form~, qui doi t être attribuée à un Rajidé u un 'I'r "' ni l ' . 

FAM ILLE I 

GENRE 1 "LI ATI , CUVIER. 

1. - Myliobatis, sp. 

l 

li-

On ne connaît .ncore, de la denture des J\.lyliobates tongrien. , que des d nts i ol e , 
spécifiquement ind terminables. Des fragments de dents médiane et des dent latéral ont 
été figurée par A. Rutot (1). 

( 1) A. RuTor. DPscription de la faune de l' Oligocène inférieur de Belgique. ANNALES DE LA Soc1ÉTÉ ROYALE MALACOLO· 

GIQUK DE BELGIQUE, T. XI, 1876, MÉMomEs, p. 30, Pl. I, Fig. 4 a-c, 5 a-f. 
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Ces dents isolées ont été attribuées par Winkler (1) a Myliobatis toliapicus L. Agassiz. 
Il est peu probable qu'elles appartiennent à cette espece éocène , 

ToNGRIBN INFÉRIEUR. - Localités : Bilsen [Lethen (2
)], Vliermael [Grimmertin­

gen (8
)] . 

ToNGRIEN SUPÉRIEUR. - Localité : Grand-Spau wen . 
. 

D s fragments d'épines caudales ayant la même provenance doivent être rapportés 
oit à un Myliobatidé, soit à un Trygonidé. 

OU -ORDRE DES A TER PO DYLI 

FA IL TIDANID..tE 

l u , CUVIER. 

2. Notidanus, sp. 

r nr d le Tongrien est indiquée par deux cônes accessoires d'une 
d i1L u1 r 1 it probablement à ~otidanus primigenius L. Agassiz. Qette espèce se 
r n ntr 'j · d n 1 Éoc ~ne du Bassin belge (Laekenien , Ledien, Wemmelien) (4.); elle 

m 

t commune dan le Rupélien . 

o_ GRIE · INFÉRIEUR. - Localité : Bilsen (Lethen) . 

FAMILLE DES LAMNID..tE 

GE RE ODO TASPIS, L. AGASSIZ. 

3. - Odontaspis acutissima, L. Agassiz, 1844. 
Renvoi à la page 261. 

rr 1 loin (p. 267), les dents du Tongrien inférieur de Lethen aux­
n m d dontaspi ~Iourloni sont des dents latérales de la 

a . 
" 

I É · lit s : il n (Lethen), Vliermael (Grimmertingen). 

ÉRIE R . - Localit : w n. 

(1) •• . V 1 KL R . oie to- quelque dent 
ARCHtV DU Mu ÉE TEYLER, Vol. V ( partie, 1 

de poi. sons fossiles d l'oligocène inférieur et moyen du Limbou-rg. 
), p. 73. 

( 2 ) Hameau d il en . 
( 8 ) Ham au d liermae]. 
(4.) J ce LERICHE. Le Poi on éocènes de la Belgique (MÉMOIRES DU MUSÉE ROYAL D'HISTOIRE NATURELLE DE BELGIQUE. 

T.lll),p.1, 7;1 
c L1:RtCRE. Confributiou. à l'étude de Poi 01i fossiles du Nord de la France et des régions voisines (THÈSE DE 

DOCTORAT et f f OIR ELA OCIÉTÉ GÉOLOGIQUE DU ORD, T. V), p. 19 , 2 3, 317; 19 6. 
'>) T.- . \ INKLER. ote ur quelque dent de poi. on.s fossiles de l'oligocène inflriettr et moyen du Limbourg. 

ARCHIV Du 1u ÉE TEYT.ER, ol. (2 p rtie, 1 0) p. 77, Fig. 1, 2 dans le te:xte. 
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4. - Odontaspis cuspidata, L . Agassiz, l a44. 
· Renvoi à la page 26 . 

ToNGRIEN INFÉRIEUR . - Localitè : Bilsen (Lethen) . 

5. - Odontaspis macrota, L . Aga s1z, 1 43 . 

Voir mon interprétation de cette espèce dans : 
Mee LERICHE. Les Pol.<~sons éocènes de la Belgique (MÉMOIRES DU MusÉE ROYAL D'H1 TOIRE NATURELLE DE llEr.0 1 UE, T. Il) 

p. 19-21; 1902; 
l\Ice LERICHE. Note sur les Ve·rtéb1·és éocènes de la Loire-Inférieure. BULLETIN DE LA OCIÉTÉ DES ClF.N li:S NATIJRELLES 

DE L' ÜuEST DE LA FRANCE, 2e série, T. VI, p. 1 1 ; 1 ~06. 

Le Tongrien est le niveau le plu 
l'on suit sans interruption, à traver 

él vé dan lequel on ait r ncontré cette p ~ , que 
M n-1 t g p l oc ne et oc' ne , d p_ui l 

tien ( 1) . 

Comme dans les gisements pal ocèn t o 
des dent. de la forme O. elegan L. Aga iz (= d nt n ) t. 
" Larnna ,, niacrota L . Agassiz(= dent latéral ). 

To~GRIEN INFÉRIEUR . - Localitè : Bil en (Lethen), li r 1 ( ' rir 

GENRE LAMNA, CuvrER. 

6 . - Lamna V an den Broecki, 
Pl. XI\ Fig. 36. 

Renvoi à la page 273. 

inkler, 1 

u T n ri n 
l f r 

rtin 

Le type de cette espèce provient du Tongrien de Bil en (Leth n) ; c t une dent laté­
rale de la mâchoire inférieure (Pl. XIV, Fig. 6) ( 2) . 

ToNGRIEN INFÉRIET R. - Localité : Bil en (Lethen) . 

FAMILL E D ES CARCH RJlD 

GENRE GALE 

7. - Galeus la tu , r 1 ) 4. 
i ·l la page . 7. Rn 

ToNGRIE~ INFÉRIEUR. - Local/t; · li rm el (trrimmertingen). 

( 1) M. Priem (F. PruEY. Etude de Pois ons fossiles du Bassin P arisien, p. 70; 19 }, qui range le Monlien du llas in 
de Paris (Calcaire pisolithique) dan~ le Crétacé, pense que les dents de celle formation que j'ai ti~uré s et rapp rlées à 
Odontaspis macrota, pourraient apparlenir à l'espèce crétacée c:apanorhynchtttJ rhaphiodon L. Aga iz. es d nls du 
Calcaire pisolithique e distin"uent très facilement de celles de cette dernière e pèce par les tries de la face intern e 
leur couronne moins fortes et moins régulières, et par la présence, dans les dents antérieures, de enticules latéraux 
toujours t rès di tincts. Ce sont des dents typiques de la prérnutalion paléocène d'O. macrota (O. macrota mul. striata, 
Winkler). 

(
2

) Le type e t indiqué, à tort, sur la planche XlV, comme étant la dent qui porte le no 37. 
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Winkler ( 1) a proposé le nom d Trigon odus minutus pour plusieurs dents minuscules 
provenant du Tongrien inférieur de Bilsen (Lethen) . Ces dents n'ont malheureusement pu 
être retrouvées, t le figures qu' na données Winkler ne suffisent pas pour établir la posi­
tion y t matique de l'animal qui les possédait.. 

> , 

TELEOSTOMES 

ORDRE DE ACTI NOPTERYGII. - SOUS-ORDRE DE ACANTHOPTERYGII 

FA MILL D ~ P RID.LE 

De fragm nt de mâchoir · t nt. (canines et molaires) de Sparidœ ont 
t tr UV 1 fi ilif\r du T ongrien . Ils ont été rapportés par 

plu >ro lu.s parvus L. Agassiz (4
) , espèce établie sur des 

· l ( llemagne) et sans aucune valeur zoologique. 
dents qu'il avait recueillies à Vliermael (Grimmer-

ti11 n). 
'I u · r te · ont génériquement indéterminables. 

To RIE INFÉRIEUR. - L ocalités : Bil en (Lethen), .l. eerrepen, Vliermael (Grimmer­

tingen). 

T oNGRIR- UPÉRIEUR. - L ocalités : Bautersem, Grand-Spauwen , Hern-Sain t-Hubert, 

eerlinter. 

I ar 

'l 

, i!-lt. r 

l 11 to 

1 ' lUh. 

Oü -ORDRE DES ANACANTHINI 

FA:\lILLE DES GADID.LE 

rob blement à un Poisson de cette famille qu'appartient l'ot olithe figuré 
(fl) min tant c lui d un Dentex . 

I ·1.(.,1ui... lJH . . - Localité : \ liermael (Grimmertingen) . 

ntin 
ont ét tr uv 

. v rL r s '1 } !OSlOJ!J rayon de nageoires d Acant hoptérygiens 

1° n. l T nO'ri n inf'ri ur, · li rm· l ( 'rimmertingen) ; 
0 I n · 1 T ngr1en upéri nr, à B uters m, ' r · nd- p uwen , Bern-Saint-Hubert, · 

rlint r. 

(1) T.- . \V1NKLRR . ·r·fote .·tit· quelqu s dent de poi ons fossiles de l'oligocène inférieu,. et moyen du Limbourg, 
ARCHIVE DU M ÉE TEYLER, Vol. V ( " arlie 1 0), p. 1, Fig. 4, 5 clans le texte. 

n J. Uo QUET in h . ÜEWALQUE. Prodrome d'rt11e De cription géologique de la Belgique, 2e édition, p. 463 ; 1 
( 3) T.-C \ 1 KLER. Loc. cit., p. 2. 
(' ) L . AoA. 1z. Rech 1·che, 11r le, Poi.· on fo ile , T . II, 2° partie, p. 2 13, Pl. LXXIII, Fig. 11-18; 1 44. 
(f>) A. HuTOT . Dt1sc1·iptio11 d P la faune de l'Oli_qoc ne inférieur de Belgique. AN NALES DE LA OCI ÉTÉ ROY.A.LR llALACO-

LOOIQUE DE BELGIQUE, T. XI, 1 7 MÉMOIRES, p. , Pl. I, Fig. 6 a.-·c. 

( 6) A. H UTOT. Id. fo. 1 T. r {, M ÉMOIRE\ 1 P• 30, Pl. J, Fig. 7, 
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Indépendamment des espèces précitées, contemporaines de son dépôt, le Tongrien a 
fourni des restes de ,Poissons provenant, par remaniement, de formation plus nci nnes. 
J ai. en effet, reconnu, parmi les matériaux recueillis dans le Tongrien inférieur, ' Bil en 
(Lethen) et à Vliermael (Grimmertingen), des dent de deux espèces pa.léoc nes : 
Acanthi·as minor Daimeries (1) et Scyllium Vincenti Daimerie . 

Au sud de Bilsen et à Vliermael, le Tongrien in~ rieur repo dir ur 1 
Heer ien (2) . Ainsi s'explique la présence, dan 
téristiq ues de la seconde. 

la premi 'r forrrt tion, 

Je pense que la dent du Tongrien 
a :figurée et rapprochée de c lles d " 

in~ ri ur de 
otidan , 

nmm 
orpie 

uil n 

r 

. Rutot (8 

t une nt 
d d nt d Acanthias 1ninor remaniée du Land ni n. 

dAcanthias que Daimeries (4
) a nomm s V Ït I' illi 

1° à Lethen et à Grimmertingen, dan 1 a i 
2° à Berg dans 1 assise à A tarte trigonella ( 

( "l r) ; 

RÉ UMÉ ET CO L I 

La révision que j'ai faite des Poi son tongrien de la 
parmi les éléments de cette faune, les e pece uivante 

Elasmobranches. 4. 
1. MYLIOBATrs sp. 

2. NoTrnAru , sp. 

5. OnoNTA PI .ACUTI srnA, L. Agassiz. 7. 

lgiqu p .rrn t 

. PID T , L. 
CR T\ L. 

RO C I, 

torm . 

lZ. 

A ces forme , doivent s'ajouter un Sparidé et un adidé indét rminé . 
Bien que très incomplètement connue, la faune d 

profondément différente de celle de l'Eocene. Ell t 

d'un nombre relativement élevé de formes nouvell ( 
Lamna V an den Broecki, Galeus lat s) . dont 
Notidanus sp., qui est vraisemblablement ro1u. 

qui survive à 1 Eoce.ne. Commune dan 1 fi ti 1i. 

rare dans le Tongrien. 
tt rn1 

L 1 

ule pèce 
lle d vi nt 

(1) Acanthias minor Daimeri - otidcmus,, orpiensis Winkler (pars). [Voir .Mec LERICHE. Le Poissons paléo-
cènes de la Belgique ( , OIRES DO u ÉE ROYAL D'HISTOIRE NATURELLE DE BELGIQUE, T. Il) p. r ; 19 2]. Sous le nom de" oti­
danus orpensis ,,, l 'espèce paléocène e t ignalée par Winkler comme l'un d~s éléments de la faune propre du Tongrien 
inférieur et du Rupélien inférieur (A ise à Astarte trigonella). LT.- • WINKLER. Note sur quelques dents de poissons fossiles 
de l'oligocène foférieur n moyen du Limbourg. ARCHIVES DU MUSÉE TEYLER, Vol. V (26 µartie, 1880), p. ]. 

( 2) E. V AN DEN RROECK in CARTE GÉOLOGIQUE DE LA BELGIQUE AU 4.0,~, Nos 92 et 93. 

(3J A. RUTOT. De cription de la faune del' Oli.<JOt:è11e inférieu1· de Belgique. ANNALES DE LA OCIÉTÉ ROYALE MALACO-

LOGIQUE DE BELGIQUE, T. XI, 1876. MÉMOIRES, p. 29, Pl. J, Fig. 3. 
(-l) A. ÜAIMERIES. Notes ichthyologique.<J, III. In., T. XXIII, 1888, BULLETIN DES SÉANCES, p. cu. 



F UNE ICHTHYOLOGIQUE 

DE 

LE 

l u ·li n comprend deux groupes de formations : 
1° n r upe inférieur, où domine l'élément sableux, et que l'on peut désigner, d'une 

f on g · nérale, ous le nom de 1 assise principale, les SABLES DE BERG à Pectunculus 
obovatus et A tarte trigonella ,' 

2° Un groupe supérieur où règne, au contraire, l'élément argileux. C'est le groupe de 
l'ARGILE DE BooM. 

La po ition de able de Berg et de l'Argile de Boom proprement dits, par rapport aux 
autre a i e , moin importantes, de la série rupélienne de la Belgique, est déterminée 
d n 1 chelle tratigraphique suivante, dressée par E. Van den Broeck (1

). 

1 up li 11 
( ble blanc à grain· moyen , pa -sant au sable fin argileux. 
It 11. DE oo f à Leda Deshayesiana. 

l 
. l 

up ri ur 

(R ) 1 
b ~, hl ul moyen . 
a 

1 d 

up li n R 1 c 

inf ri ur R lb 
l m 

(R 1) R 1 a 

II t ble graveleux en lit simple ou dédoublé. 

hl hl n ' · gr in y ns. 
Argil locale ou région le à ucula compta. 

ABLE DE BERG à Pectunculus obovatus. 
lai e verte , inter ratifiées de sable blanc quartzeux. 
illoux ou ravier quartzeux blanc avec ilex noirs ovoïdes et 

ou vent di iforme . 

( 1) 1 • \A DEN ROECK. Coup d'œit .y1ithétiq1te 11r l Oligocene belge et Observations sut· le 'I'ongrim s11périeu1· du 
Bra11rr11t. BuLT.ETIN DE LA octÉTÉ BELGE DE ÉOLOG!E, DE PALÉONTOLOG IE ET n

1
HYDROLOGŒ T. VII, 1 93, PROCÈS-VERBAUX, 

p . .. (' 

34. - 1910. 
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Les matériaux étudiés proviennent des Sables de Berg et surtout de l'Argile de Boom. 
Il n est pas rare de rencontrer dans cette dernière formation, sinon des squelettes entiers, 
du moins des associations de dents, de mâchoires et de vertèbres qui facilitent grandement 
1 étude des espèces. 

,, 
ELASMOBRANCHES 

. ORDRE DES SELACHII. - SOUS-ORDRE DE TECTO PONDYLI 

FAMILLE DES SPINACID.!E 

Dans les genres Acanthias, Cenfrina, Centrophorus, Centro cyllium et Spinax, de 1 
famille des Spinacidœ, les deux nageoire dor ale ont pourvu chacune, en vant, d'une 
épine plus ou moins profondément enf one e d n 1 t gum nt . C pin ont, n gén ral, 
comprimées latéralement, amincies en avant t li ; 11 uli 1 
base au sommet, qui est pointu. Leur bord nt ri ur 
comme chez Spinax, muni d'une quille. Leur face po t r1 

longitudinal. Un sillon superficiel longe parfoi le bord n .ri ur ur 
La partie des épines qui fait saillie à 1 extérieur a son bor nt ri ur 

rales recouverts dune couche émaillée dont 1 accroi ement e t indiqué p r d tri 1 ngi­
tudinales parallèles au bord po térieur de ce face , et par de tries transv rses et 
obliques, parallèles au collet. 

GENRE ACANTHIA , RI o. 

1. - Acanthias, p. 

L' Argile de Boom a fourni un 

65 65a 65b 

Côté antér. Profil. Face postér. 

Frn. 65. - Acanthias p. - Rupélien. 
Epine d'une nageoire dorsale. - Grandeur 

naturelle. 

Localité: Rampst. 

Collection G. Hasse (Anvers). 

Fig. 65 dans le texte. 

pin fragment d'épine de 
dont le bord n r 
lég'r on , qui t 

f: i 1 lll ) d n 1 longueur, 
un 1 rge illon. Le bord antérieur et 

1 latérales ont recouvert d' m il, e qui 
montre que le fragment en que tion corre p nd 
seulement à la partie de l'épine qui fa' it sailli 
à l'extérieur. 

C'est avec la partie correspondante d s 
épines des Acanthias) et en particulier de c Ile 
d'Acanthias vulgaris Ris o, e p ce actuell , que 
ce fragment d'épine de l'Argile de Boom présente 
le plus d'analogie. 
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On doit s'attendre à trouver, dans l'Argile de Boom, les uents de l'Acanthias dont 
!'ô:•~J.e vient d'être décrite. C'est sans doute en raison de leur petite taille que ces dents ont 
échappé jusqu'ici à l'attention des collectionneurs et des ouvriers. 

RuPÉLIEN SUPÉRIEUR. - Localité : Rumpst. 

On a vu plus haut (p . 248) que les dents d'Acanthias qui ont été signalées clans le 
upélien infi rieur ( ables de Berg), comme dans le Tongrien inférieur (Sables de Vlier­

mael), sont probablement des dents d'Acanthias minor Daimeries, remaniées du Paléocène. 

FA~ILLE DES SQUATINID~ 

ATI ( LDR VANDI) DuMÉRIL. 

2. - Squ tin ngeloides, P.-J. Van Beneden, 1873. 

18i . L l 1·1 , A• ' .EL iL> :. P.-J. Van Beneden, Paléontologie des Vertébrés, in PATRIA 

BELGICA, 1 re partie (Belgique physique), p. 384. 
1 ~ . ' ' A J. ' A RCPELIE. • 1 , Daimeries. A. Daimeries , Notes ichthyologiques, IV. ANNALES DE LA 

OClÉTÉ ROYALE MALACOLOGIQUE DE BELGIQUE, t. XXlV, B L­

i 94. QUATl:'i"A A 'GELOÏDE .. 

LETlN DE SÉAl'\CES, p. X. 
R. torms, Troisième note sur les Poissons du Terrain rupé­

lien. BuLLETfü DE LA SocIÉTÉ BELGE DE GÉOLOGrn, DE 

PALÉONTOLOGIE ET n'HYDROLOGIE, t. VIII, 1894, l\'IÉ1101RES, 

p. 74-76, pL VI, fig. 13-16. 

P .-J. Van Beneden a, le premier, reconnu, dans l'Argile <le Boom, la présence de 
rt ·br de quatina · il les dé igna sous le nom de S. angeloides pour rappeler leur 

a 11 de 1 e pèce actuelle, . angelus Duméril (=S. squatina Linné) . Plus 
t· rd, 1 s, i 1'fl< r nt . n doute le travail de P .-J. Van Beneden, donna à de semblables 
v rt n m '. rup lien. i , qui doit naturellem~nt tomber en synonymie. 

En rai on de l ur LiL ss , 1 . n de la Squatine rupélienne passèrent longtemps 
in per ue . Eli fur nt ig · 1 s pour 1 première fois par Storms qui les décrivit et les 
.figur (1) . 

C d nt diffèrent de celles de quatina prima Winkler, du Paléocène et de 1 Eocène, 
p r leur racin et la b 'e de leur couronne plu élargi s . lles ont plus d'analogie avec les 
d nt de 1 e p ce actuelle 1 S. squatina, dont elles se di tinguent à peine par une moindre 
accentu tion de ce mêmes caractère . 

Le v rt' bre sont trè commune dans l' Argile de Boom, où des colonnes vertébrales 

(1) R. TORM.S. Tt·oisi me 11ote 'U.r le Poi ons dtt Terrain ri1,pélien. BULLETIN DE LA SoclÉTÉ BELGE DE GÉOLOGIE, DE 

P .il.ÉONTOLOOIE ET n'HYDROLOOIE, T. V III, 1 94, MÉMOIRES, p. 76, Pl. VI, Fig. ·13, 14. 
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pre que enti 'rès ont été rencontrées . Ces v rtèbres se di tinguent difficile1nent de celles de 
S. squatina. torms (1) en a figuré deux, dont une précaudale très antérieure. 

RuPÉLIEN INFÉRIEUR. - Localité: Berg. 
RuPÉLIEN SUPÉRIEUR. - Localités: Basel (Steendorp), Boom, Niel, Rumpst, Rupel­

monde. 
FAMILLE DES TRYGONID./E 

GENRE TRYGO (ADAN ON) CUVIER. 

3. - Trygon, sp. 

C'est probablement à la famille de Trygonid et u g nre Trygon que l'on doit 
rapporter une ~pine un peu roulée, trouv p r 1 rgil d oom. Cette 
épine se distingue de. celles qui sont attribuée plu 1 1n aq1tila inn - m lin, 
mut. oligocmna Leriche, par sa forme moin · rir r l ri ur 1 u 
convexe, surtout dans la partie distale. Cette f.. c . port 
médiane et qui s'atténuent et disparais ent a ez rapi m 
stries longitudinales qui s'étendent de la ha eau ornm t . 

Les denticules marginaux paraissent avoir été petit . 

RUPÉLIEN UPÉRIEUR . - Localité : Boom. 

nt. 

FAMILLE DES YLI B .. L\ TI D./E 

GENRE MYLIOBATL ... ' CUVIER. 

u 

t u rt 

4. - Myliobatis aquila, Linné-Grnelin, 17 , mut. oligocœna, Lerjche, l 1 . 

{MUTATION NOUVELLE}. 

1.8ï 1. MYLIOBATIS IR REG ·LARIS (non 

l\IYLIOBATES IRREGULARIS, Dixon). 
18ï3. l\IYLIOBATIS IBREGGLARIS. 

1894. M YLIOBATIS. 

Fig. 66-69 dans le texte. 

BEJ,Gl 

L Tl t BELGE DE ÉOL 

D H y R L GIE, t. III, 1894, PRO È -

1g ET 

ERD U., 

Un certain nombre de pl u dentaires de Myliobatis (Fig. 6 dan le t xte) ont 
été trouvées dans 1 r..,.il oom . Elles ne présentent jamai , de chaq e côté, plu e 
deux rangées de dent latérales, mais elles montrent, par la ligne brisée que forme l bord 
externe des dent de la econde rangée, qu'il existait au moins une troisi me rangé . 

(1) R. STorurs. Troist'~me note sur les Poissons du Terrain rupélien. BULLETIN DE LA SoCIÉTÉ BELGE DE GÉOLOGIE, DE 

PALÉONTOLOGIE ET n'HrnROLOGIE, T. VIH, 1894-, MÉMOIRES, p. 76, Pl. VI, Fig. 15, 16. 
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Les dents médianes sont de quatre à cinq fois et demie plus larges que longues. 
Les dents latérales ont oblongues et hexagonales; leurs bords antérieur et postérieur 

66 67 

Mâchoire inférieure. 

·-/. - li b quila, Linné- melin, 1 ï88, mut. oligocœ na, Leriche, i9i0 . - Rupélien. 

I la 1u ù nlair in ivi us jeunes, vues par la face orale. - Grandeur naturelle . 

L a,.l.: o m. - Type de la prémutation : Iusée royal d'Histoire naturelle de Belgique 
et Collection Ed. Delheid (Bruxelles). 

ont beaucoup plu court que le bord~ latéraux. Elles ont une tendance à devenir rhom­
boïdale dans le econde rangées, par uite de la réduction des premiers bords . 

La plaque dentaire de la mâchoire inférieure (Fig. 67) est faiblement et régulièrement 
con exe dan le en longitudinal et transversal. 

11 e 1 m cheire upérieure (Fig. 66 et 6 ) 
r in ire, plu convexe dans ce 

. r ut · n le sen longitu-
l. r. 1, 1 onvexité e t 

r l ti 
1 

pr 

r h 

nt ir u Rupélien upéri ur 
un n logi avec celle de re p ce 

f yliobati aquila Linn - melin. Chez 
p e 1 ent médiane ont de 

ix foi plu 1 rg que longue . Il y a 
d nt lat rales ; 

d premi re r ngée ont 

Fia. 6 . - Myliobatis aquila , 
Linné-ümelin, 17 , 

mut. oligocœna, Leriche 1910. 
Rupélien. 

Plaque dentaire de la mâchoire supérieure 
d'un individu adulte, vue par la face orale. 

Grandeur naturelle. 
Localité : Boom. 

Collection G. Has e (Anvers). 

on l ou rhomboïdale . La topographie de la face orale des plaques 
1 m p rti ul rit · que chez le M liobate rupélien. La seule différence qui 
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FIG. 69. - Myliobati.s aquila, 
Linné-Gmelin, 1788, 

mut. oligocœna, Leriche, 1910. 
Rupélien. 

Epine caudale vue par la face antérieure. 
Grandeur naturelle. 

Localité: Boom. 
Collection G. Hasse (Anvers). 

existe, quant à.)a denture, entre celui-ci et le Myliobate 
actuel, réside dans la forme des dents latérales qui sont un 
peu plus rhomboïdales dans le second que dans le premier. 

Les plaques dentaires rencontrées jusqu'ici dans 
l'Argile de Boom appartiennent toutes à l même esp ce. 
Il est donc probable que les nombreuse dent isolé 
recueillies dans cette formation ont u i app rt nu tte 
espèce. 

C'est encore à cette dernière que doivent s ns dout 
être attribu es un certain nombre d épines caudales de 
Myliob tidé trouv d n l rgile de oom. C s épin s 
(Fig. dan le text ) port nt, 1 f: c , un 
sillon médi n u i 1 ur 
extrémité pointu . t 
de chaque côt , de d u 
profonds. Ceux-ci détermin nt t 

nuant de la base au ommet. n l 
surface des épines e t li e. Les denticule m rgin u on i 
moyennement développé et, pour la plupart, assez obtu . 

RUPÉLIE SUPÉRIEUR. - Localité .· Basel (Steendorp), 
Boom, iel, Rumpst, Rupelmonde, Terhaegen. 

Les restes de yliobatis trouvés jusqu'ici dans le 
Ru pélien inférieur ( ables de Berg) ne comprenn nt 
quelques dents médianes, i olée p n · l " 1·-

minables, et deux fragment 
Les dents ont t tr 

batis toliapicu Il p r-
tiennent à 1 fi r u li n u r1 ur. 

SOUS-ORD ~E E TERO PO YLI 

GENRE NOTIDANUS, CUVIER. 

Les mâchoires des Notidanus portent des dents comprimées, dont la racine est si pl , 
non divisée en deux branches, et quadrangulaire. 

- ( 1 ) T.-C. WINKLER. Note sur quelques dents de poissons fossiles de l'oligocène inférieur et moyen du Limbourg. 
ARCHIVES ou MUSÉE TEYLER, Vol. V (2e partie, 1880), p. 73. 
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Je prendrai comme type de la denture des N otidanus celle de N. griseus Linné­
Gmelin (Fig. 70 dans le texte), espèce vivant actuellement dans l'Atlanti.que et dans la 
Méditerranée. 

Demi-mâchoire supérieure droite. 

c 
XII. ..... \'.Il VI L 

N nr 

Demi-mâchoire inférieure droile. 

i . 70 . - Notidanus griseus, Linné-Gmelin, 17 . - Epoque actuelle. 
mi-mâchoir droite vue de trois-quart ; d'apr un xemplaire du 

lu ' e d Bruxelles. - Echelle : 5/5. 
(Le dent de la ran(J'ée xterne sont seules figurées. ) 

. Dent d oins de la gueule. 
L. Dent latérales . 

. Dent mphysaires. 
(L file ont numérotées de 1 à pour la demi-mâchoire supérieure, 

da I à XII pour Ja demi-mâchoire inférieure.) 

s 
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MACHOIRE SUPÉRIEURE. - A la mâchoire supérieure, de chaque côté de la symphyse, 
on observe deux files d8 dents dont la couronne est simple, subulée, recourbée en forme 
de sigma, légèrement inclinée vers les côtés, assez fortement bombée à la face externe, très 
convexe à la face interne. Je désigne ces dents sous le nom de dents symphysaires (S). Les 
dents symphysaires de la seconde file sont sensiblement plus fortes, plus larges et ont leur 
couronne plus inclinée vers les côtés que celles de la première file. 

A la suite des dents symphysaires viennent huit files de d nt plu comprimées, plu 
élargies, dans lesquelles s'ajoutent, à la couronne des dents symphy aires - qui devient 
alors le cône principal de la couronne - et du côté situé vers les coins de la gueule, un ou 
plusieurs denticules, inclinés aussi vers ce coins et qui forment le cône acces oires. J 
donne à ces dents le nom de dents latérales (L). 

Les dents de la première file latérale - la troi i me en comptant les files sym-
-physaires - sont les plus grandes de toute la m choir 11 nt r 1 tiv m nt h ute ; 
leur cône principal est bien développé; elles ne portent u un n 1r i n r u 
et l'ébauche d'un second cône . Les dents des file 1 t 
régulièrement en allant vers les coins de la gueule, mai u 
peu près constante ou augmente légèrement, leur hauteur diminu r · rt 
qu'elles sont relativement d'autant plus larges qu'elles ont plu latéral rin ip l 
devient de plus en plus petit et s'incline de plus en plu ver le. coin de 1 gu ul ; il e t 
accompagné de cônes accessoires de plus en plus nombreux. On peut compter quatre de ces 
cônes dans les dents des deux dernières files latérales; il décroi sent r égulièrement en 
allant du cône principal vers l'extrémité opposée de la dent. 

Aux dents latérales succèdent de très petites dents allongée (C) dont la couronne. non 
denticulée, est couverte de plis transven;es; elles occupent les coins de la gueule. 

MACHOIRE INFÉRIEURE . - 11 existe, à la mâchoire inférieure, une file m di n im ir 
de petites dents sy,nphysaires, symétriques ( ). La couronne y pr nt l, 
médian, accompagné de c.haque côté de trois cônes acce ir 
l'intérieur vers 1 extérieur. La symétrie de ces d nt n r 1 n 
principal au lieu d'être exactement vertical t 1 v r 1 droite. 

A la file de dents symphysaires, u b files de grandes dent::; 
latérales élargies (L) ; ce sont 1 plu r n dents des mâchoires. Leur couronne 
comprend un cône principal, fort m nt r courbé vers les coins de la gueule, t d n mbreux 
cônes accessoires (sept ou huit inclin dan la même direction et allant en d croi sant. 
Ces dents sont d·autant moin hautes et relativement d'autant plus larges u' Iles ont plus 
latérales. Indépendamment d leur taille. elles diffèrent encore des dents lat rales de la 
mâchoire supérieure par leur cône principal relativement moins développé et par leurs cône 
accessoire plu nombreux . 

Comme à la mâchoire supérieure, les dents latérales sont suivies, vers les coins de la 
gueule, de dents très petites (C), à couronne non denticulée, mais plissée. 
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Le bord antérieur du cône principal des dents latérales de la mâchoire inférieure est 
simple chez Notidanus griseus. Il porte à la base, chez N. cinereus Linné-Gmelin -
esp ce vivan avec la précédente dans l'Atlantique et" dans la Méditerranée - un fort 
denticule, qu'accompagne parfois extérieurement un denticule plus petit. 

Enfin, il n'y a, à la mâchoire inférieure, qu'une seule rangée de dents fonctionnelles. 
A la hoire upérieure, les dents fonctionnelles comprennent, indépendamment des dents 
des coins de la gueule, une seule rangée de dents latérales et deux rangées de dents 
symphy aires. 

Les dents de remplacement, rabattues sur la face interne des mâchoires, ont leurs 
cônes très acérés. Dans les dent entrée en fonction, 1 u ure émousse rapidement la pointe 
de ces c nes, qui devien in i b ucou 1 oh u e. 

i 

1 
i 

1 ~. ,. TlDA ' 

1 TIDA ' 

71. 

1 7 . . 

1 Tl 

7. 

5. - No id us prim1genius, L. Agassiz, 1843. 

l. III , Fi . 71, 72 dans le texte. 

n c R gass1z. 
PRI IGE 

PRUHGE ' I S. 

PRI lG 

PRl JG 

PRI II E ' l . 

L. Agassiz, Recherches sur les Poissons fossiles, t. III, p. 218, 
pl. XX Il, fig. 6-8, t5-17 (non fig. 4, o). 

L. gassiz, Id., t. III, p. 220, pl. ~XVII, fig. 9-12. 
P.- L Pédroni, 1émoire sur les Poissons fossiles du départe­

m ent de la Gironde. AcTES DE LA SocIÉTÉ LlNNÉENNE DE 

BORDEAUX, t. XII[, 1845, p. 281, pl. I, fig. 10, 11. 
P. Gervais, Zoologie et Paléontologie françaises, Poissons 

fo siles, p.10 (2e édition, 18t>7, p. 020), pl. LXXIV, fig. 9, 10. 
J. Probst, Uebe·r das Gebiss des Noti_danus primi"genius Ag. 

J HRÊSHEFTE DE VEREINS FÜR VATERLA DISCHE ATURKUNDE 

IN üRTTE!fBERG, vol. XIV, p. 1.24. 
H. Le Hon, Préliminaires d un Mémoire sur les Poissons 

tertiafres de Belgique p. 9. 
J. Probst, Beitrlige zur KenntniSs der fossilen Fische aus der 

.Uola e von Baltringen. JAHRE HEFTE DES VEREINS FÜR 

DI CHE ATURKU DE IN WüRTTEHBERG, vol. XXXV, 
1. II, fig. 1-5. 

b t , 1 d. I .• vol. XXXV, p. 162, pl. III~ fig. 12-17. 
L, Id . lo., vol. V, p. {66, pl. Ill, fig. 6-11. 

T.- . ' inkler, te ur quelque dents de poissons fossiles -de 
l' ol 'gocène inférieur t m yen du Limbourg. ARCHIVES DU 

1 ÉE TEYLER, vol. (2e artie, 1 ), p. 79 . 
. - milh oodward, On the alœontology of the Selachian 

otidanus, Cuviet·. o oc1 AL G z1 , 5e décade, 
ol. III p. 21.6, pl. I, fig. i 9-2~ . 

. - . Zittel, Handbuch der Palœontologie, t. III , fi . 60 f p. 66) · 
é ition française (trad . Ch. Barrois), t. Ill (1895), fig. 60 
(p. 65). 

35. - 1910. 
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f 8. OTIDANU PRilllIGENIU • 

? 1 OTIDANUS MARGINALIS, Davis. 

18 9. rOTIDA ' US PRIMIGENIUS. 

? 1.895. NoTIDANus PRillHGENrns. 

1896. NOTIDANUS PRBIIGENIU • 

1896. OTIDA . ·u RECUR VUS. 

1905. OTIDANUS PRIMIGENIUS. 

1903. OTIDAl'iU cfr. ERRATISSIMUS. 

1903. T OTIDAI\"OS PAUCIDENS, Koch. 
1904. NarrnA ·u PRIMIGENIUS. 

1905. OTIDA. ·u PRI!UGENIUS. 

1906. OTID~·os PRIMIGENIUS. 

1906. NoTrnANo PRI!IIGENrns. 

190ï. HEPTRANCHIAS (1) ANDERSON!, D.-S. 

Jordan. 

J.-W. Davis, On Fo il-Fi h Remain {rom the Tertiary and 
Cretaceo-Tertiary Formation of ew Zealand. c1 NTIFIC 

TRA ACTION OF THE ROYAL DUBLIN ocrnTY, 2° érie, vol. IV, 
p. 55, pl. vr, fig. 6. 

J .-,V. Davis, Id. To., <;!e série, vol. I , p. 34, pl. VI, fi 
(non fig. 7). 

A.- mith Woodward, Catalogue of the fo il i he in the 
B·ritish .Mu eu1n, vol. 1, p. 1 ,_. 

0. Jaekel, Un ter- Ter tiare ela hier au 
n C lTÉ GÉOLOGIQ E R E ol. T 

iidt·us land. I ~ om · 
n° 4, p. 1 , 5 .... , pl. I , 

fi . 22. 
lin , Die Fauna de U ·uel- l 'goclin im Berner-Jura 

), . 2t 1. 1, fi . ~ 
E . Ki lin , Id . (I .) 1 . 

T Gl E 

Ko ·h ntal a • 'ogrcldnwgy lb •n nt ·nt k · '.Ut 
gaknak uj gazdag l Wh /y . i' . LO'I' \ l I 1.L 1. 
p. 27, pl. I, fig. L 

Koch Antal, Id. ln., ol. . 7 l. f f1 • 

Koch nlal, Id. In. v l. " .l lII, p. ~7, 1 I. 

1. I, 

C.-R. Eastman, in RYL EOL G1 L 1i n , 
stematic Paleontolo ' p. 77, pl. T I , fig. 

J. Leriche, L e Po· on éocène de la Belgique ( ~f É IR • n 

Mu ÉE ROYAL n H1 T rn · T R LLE E L 1 uE, t. IJl), 
p. 207, fig. 62 dan Je texte. 

M. Leriche, Contr ·bution à l' tude de Poi on fo ile du 
ord de la France et des Région voi ine (Tn · E 

et JÉYOIRES DE LA OCIETE GÉ L Gl n. ) 
p. 285, 517, fig .... 1 dan 1 t ·t 

F. Priem, ur le Poi on ~ · ( 11 

parisien. 
4° érie, t. 

D.· . Jor an upplemen-
lV R lTY F 

LI LLETl F TH DEP 1 T E T 

, L , p. iOi, fig. 5 dan le texte. 

Les dents de cette e p ce ont caractérisées par leur forte taill , p r 1 ur gr nd 
hauteur, par la présence de denticules au bord antérieur du cône principal, et, enfin, par 

( 1) Les nom énériques Heptranchias Rafinesque et Hexanchus Rafinesque, qui s'aµp liquenl re. eclivemeol 
aux Notidam' Cuvier pourvus de sept et de six paires de fentes branchiale , sont inconleslablem nt antérieur h c 
dernier nom. Dan l'impo sibililé de retrouver, chez les espèces fossiles, le caractère fourni par les fentes branchiale , il 
convient de conserver, pour ces espèces, le nom générique donné par Cuvier. 
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le grand développement de la racine. Celle-ci porte souvent, à la face interne, de fines côtes 
verticales , plus ou moins saillantes . 

Ces dents sont assez communes dans l'Argile de Boom pour que j'aie pu en figure·r des 
différent points des mâchoires (Pl. XIII; Fig. 71, 72 dans le texte) ( 1). 

l'vlACHOI RE SUPÉRIEURE . - Les dents sym­
physaires de la mâchoire supérieure (Fig. 71et72 
dans le texte; P l. X III , Fig. 1) sont r elat ivement 
larges ; leur couronne est beaucoup moins élancée 
que chez l es espèces actuelles; elle ne décrit 
qu'une faible cour bure sigmoïdale. . L dent qui 
est fig urée ou le n° 7 1 ( d ns le t . t ) cou-
ronne un peu plu él n q 11 d n -
r pr nt ou 1 t ) t ou le 
n° l n h l l. u "tr con idérée 

71 72 

D. de la. 1" file dr. D. de la. 2° file g. 

Fig. 71, 72. - Notidanus primigenius, 
L. Agassiz, 1843. - Rupélien. 

Dents sym pbysaires de la mâch oire supérieure, 
vues par la face ex terne.- Grandeur naturelle. 

Localité: Boom. 

1 r m1 re file, tandis que ces dernières seraient des dents de la 

n 1 r le (Pl. X III , Fig. 2-1 0) portent, en avant du cône principal, de petits 
dont le nombre augmente , en général, à mesure que les dents deviennent plus 

po rieur . La taille de ces denticules va en croi sant d'avant en arrière. 
Les deux dent latérale figurées sous les n°s 4 et 5 proviennent sans doute de la même 

file; elle ne diffèrent que par la racine, qui est un peu plus haute dans la première que 
dan la econdc. Il en e t de même pour les dents qui portent les n°s 7 et 8, et qui se 
di tinguent par la forme de leur cône principal. Des différences de même nature s'observent 

t ntre le dent dune même file chez les Notidanus actueli;. 
1 u IRE 1 -FÉRIEURE . - Le dent mphysaires, ou médianes, de la mâchoire infé-

t \ l. 11, i . 11) ont leur cône principal ver tical ou, parfois, légerement incliné 
u ·I . 11 , , de chaque côté , de trois ou quatre cônes accessoires. 
1 . <l II, i . 12-22), le bord antérieur du cône principal 

t l · ' l l ng eur que dans les dents latérales de la 
mâ 1 vont en croissant d'avant en arrière. 
Il elopp d n l t · 1 t , rales postérieures que dans les dents 

nt .rieure . 
nt 1 té r le antérieures figurée ous le 0 12 t 1 proviennent ans doute 

fil (pr mière fil O"auche et premi ' re file droit ) ; 11 ont caractérisées par 
tiv ment peu allongée, élevée , et par un nombre assez f; ible de cônes acces-

01r ne avec , parfoi , 1 bauche d'un cinquième) . 
ui port nt le n°s 14 et 15 sont des dents de la seconde file; elles se 

( l) Les pelile dents des coins de la gueule sont les seules qui n'aient pas encore été rencontrées. 
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distinguent des précédentes par leur forme plus élargie et par 1 apparition ou le plus grand 
développement du cinqui' me cône accessoire. 

Le dent 16 et 17 ont probablement appartenu à la troisième file; les dents 1 et 19, à 
la quatrième; la dent 20, à la cinq uièrne; l es dents 21 et 22, à la sixième file d individus de 
taille sensiblement différente. Toutes ces dents, à partir de celles de la troisi me file, sont 
caractérisées par leur largeur de plus en plus grande, par 1 apparition d'un sixi me pui d un 
eptième cône accessoire, enfin par leur racine de moins en moin lev e. ns le d nt 

des d~ux dernieres files, la hauteur de cette r acine décroît rapid m nt d v nt en arri r . 
Le dents que L. Agassiz a figurées ou le nom de . priniigenius er ient toutes , 

d aprè cet auteur, des dents de 1 mâchoire in~ rieure .. En r alit , les dent qu il a repré­
sentées sous les n°5 6- ' 13-15 ont de dent 1 tér le po t rieur la m cheire 
supérieure. eules, les dent qui p rt nt le n° 1 t 17 ont d d nt d 1 mâchoire 
inférieure· la première (n° 16) e t une d nt 1 t r l o r 1 (1 ° 17), une 
dent latérale antérieure. Quant aux d nt u 11 1 

r ) ] 

nom de .J.. • prhnigenius, de N. recurvu ncona (non ) 
sont des dents de N. pri1nigenius. Celle que Prob t attribuait ' rni r 

sont des dent de la mâchoire inférieu1 e. Toute le autre ' l xception dune d nt 
syrnphysaire de la mâchoire inférieure (Fig . 12), qu il attribuait . recurvus - ont de 
dents de la mâchoire supérieure. 

La dent que Koch rapproche de N. serratissinius L. Aga iz e t une dent latérale 
postérieure de la mâchoire inférieure d un individu jeune de . primigenius. Celle qu il 
décrit sous le nom de N . paucidens (1

) nov . sp. est une dent de la mâchoire up r1 ur , 
plus antérieure que celle qu'il figure ous le nom de . pri1nigenius. 

Enfin, il est probable que les petites dents du éogène d 1 
a rapportées à N. microdon L. Agassiz, du 
individus, soit de N . prirnigenius, soit de . giga 

1' 

n L wl 

J u l 

C est évidemment des dents de N. serr 
de N. pri?nigenius se rapprochent le plu . 

1 c n , ue les dents 

leur plus grande taille, par leurs n lu 
à la face interne. 

RuPÉLŒ~ 1 -FÉRIE UR . - Localité : Berg. 

tingu nt pour ant de celles-1 par 
et par leur racine plus élevée et plis ée 

RuPÉLIEN SUPÉRIEUR. - Localités : Basel (Steendorp), Boom, urght, 
. 

em1xem, 
Niel, Rumpst, Rupelmon e , Schelle, Terhaegen. 

( 1) Ce nom, écrit paucideu.s dans le texte de Koch Anla}, est correctement orthographié dans l'explication de la 
planche. 

(2) R. LAWLEY. Monografia del gene1·e Notidanus . ATTI DELLA Soc1ETA TOSCANA DI ScŒNZE NATURALT, Vol. Ill, p. 76, 
Pl. 11, Fig. 2 ; 1877. 
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FAMILLE DES LAMNID~ 

GENRE ODONTASPIS, L. AGASSIZ. 

6. - Odontaspis acutissima, L. Agassiz, 1844. 

PL XIV, Fig. 1-27. Fig. 73-76 dans le texte. 

1 44. L ( oo TA PIS) ACUTISSI A. L. Agassiz, Recherches sur les Poissons fossiles, 
t. III, p. 294, pl. XXX VIia, fig. 55, 54. 

1 44. LA A {Ono TASP1s) co TORTIDE · , L. Agassiz. L. ga s1z, Id., t. III, p. 294, pl. XXXVlla., 
fi . 17-25. 

1 44. LA (Ono T Pl ) n BI , L. ga iz. L. gass1z, Id., t. Hl, p. 295, pl. XXXVJia, 
fig. 24-26. 

1 4. L (n n a iz). P .-M. Pédroni, Mémoires sur les Poissons fossiles 
du département de la Gironde. ACTES DE LA 

OCIÉTÉ LINNÉENNE DE BORDEAUX, . t. XIII, 1845, 
p. 290, pl. 1, fig. 59, 40. 

J DV A 

1 u ). 
a (non L. UNDOLATA, E. ismonda, Descrizione dei Pesci e dei Crostacei 

fossili nel Piemonte. MEMORIE DELLA REALE AccA-

1 49. LA .l ( DO. 'TASPlS) CO~'TORTIDEN 

1 2. LA LEPID , erva1s. 

D BIA? 

1 

TORTIDE ' ( DO TA PI ). 

1 7 . ( DO ' T Pl ) v GEi Lo ard. 

DEMIA DELLE ScIENZE DI ToRINo,. 2° série, . t. X, 
p. 47, pl. II, fig. 25, 24. 

E. ismonda, l d. [D., 2e série, t. X, p. 48, pl. II, 
fig. 20-28. 

P. Gervais, Zoologie et Paléontologie françaises, 
t. II: Explication des planches: Planches LX VU­
LXXX (Poissons fossiles), p. f 1 (2° édition, 1859, 
p. 520), pl. LXXV. fig. 4. 

P. Gervais, Id., t. II : Explication des planches: 
Planches LXVII-LXXX (Poissons fossiles), p. 11 
(2e édition, p. 520), pl. LXXV, fig. 5. 

Probst, Ueber die Streifung der fossilen Squaliden­
zahne. JAHRESHEFTE DES VEREINS FÜR VATERLAN­
DISCHE NATURKUNDH IN WüRTrEMBERG, vol. XV, 
pl. I , fig. 5 a-g. 

H. Le Hon, Préliminaires d'un ~Mémoire sut· les 
i ons tertiaires de Belgique, p. 5, 1.0, 2 fig. 

dan l t xte (p. 5). 
K. iller, as folass emeer in der Bodenseegegend. 

Jn CHRI DE REINS FÜR GESCHICHTE DES 
BODE 'SEE'S R GEBU G, 7e fascicule, 
p. 242, pl. Ill. fig. 77. 

A. Locard, Description de la faune de la Jf allasse 
marine et d'eau douce du Lyonnais et du 
Dauphiné. ARCHIVES DU Mt ÉE DE LYo , t. II, 
p. 2, pl. XIX, fig. i, 2. 
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i8i9. LAHNA (ÛDONTASPIS) CONTORTIDEN • 

1879. LAMNA (ÛDOl'iTASPIS) RETICULATA, Probsl. 

i8ï9. LAMNA (ÛDONTA PIS) LINEATA, Probst. 

1879. ÛDOl'iTASPIS ACUTJS DIA. 

1879. ÛDONTA PIS CONTORTIDENS. 

1880. LAu -Â (Onol'iTASPrs) DUBIA [non L. (0. ) o UIA, 

L. Agassiz]. 

i 880. ÛDONT ,\SPIS .ACUTISSIMA. 

1880. Ono "TASPIS MouRLO~I, Winkler. 

1880. ÛDOl'iTASPI CONTORTIDENS. 

1885. LA11 ·A co.-TORTIDENS. 

1889. ÛDO:'\TASPIS CONTORTIDENS . 

1891. ÛDO:'\T,\. PIS (LAllNA) CONTORTID EN • 

1895. ÛDONTASPIS CO::"iTORTIDENS. 

f89a. ÛDONTASPIS CO TORTlDE. - • 

1896. LAMNA CO 'TORTlD&:~ • 

J. Probst, Beitrlige zur Kenntniss der fossilen 
Fische aus der Molasse. von Baltringen. JAHRES­

HEFTE DE VEREINS FÜR VATERLANDISCHE NAT R­

KUNDE lN WüRTTEMBERG, vol. XXX V, p. 144, 
pl. II, fig. 55-59. 

J. Probst, Id. Io., vol. XX V, p. 1.4 , pl. IJ, 
fig. 26-52. 

J. Probst, Id. Io., vol. V, p. 1.47, pl. Il, 
fig. 40-46. 

F. BA SA 1, Rie r h ui P c· fo ili del Mioc ne 
media di Gahard (Ille- -Vilaine) in l ' rancia. 
A TTI D LL VE ET -TRE TIN Dl ZE 

N T R Lt, vol. VI (1 7 ), p. 
ani l . ., vol. 1 p. 7. 

T. - . \ inkl r, l • ·io- quelque d nt de p i· on 
f o ile d l'oligo ·hi 'nférfrur t m y en du 
Limbourg . s r s (m T •.\' Ltrn V 1. 
(2° parli 1 . 7 

T.-C. ' inkl r Id. In., v . 7 . 
T.-C. ' inkler ld. ln., 

dan le texte. 
H.-E. auvag Étud 

de Bretagne. J ' ;uorn DEL 

p. 77, fi g . 1 ..... 

Falu . 
IÉTÉ DE JE E 

NATURELLE DE - -L rn , vol. IV, 1 2, 
p. nO (Extrait l , p. 14). 

A. QuE · TEDT, Handbuch der P etref aktenkunde, 
5e édition p. 269, pl. ·, fig. 2 t? fig. 2. ). 

A.- mi th \Voodward, Catalogue of the {o il ( · l e 
in the British .Mu eum, v 1. l 1 . l . 

__E. -T. ewlon, Th e J rt •bntla of ll1t• J>lio 'Nii' 

depo il of Brita ·n. 11: 1 lt : •·· Til. G•. 1. 

-nv Y T1rn ru.:1 l\1 o r, 1. 1 7, pl. J , 

fi. IÏ;l l. 

. J :l k 1 erlilfre elachier au üdru s-

land. lR D IT G LOGI E R . s ' 
vol. l/, n° 4, p. 13, 51., pl. Il, fig.11, 14, 1 
(? fig. 12, 13' i 5). 

G. D E-ALE DRI, Contribuzione allo tudi dei 
P esci terziarii del Piemonte e della Liguria. 
l\IEHORIE DELLA R EALE A CADE HA DELLE ., IENZE 

DI ÎORINO, 2e série, t. LV, p. 273, pl.. fig. 8. 
E. Kissling, Die Fauna de .Jitt l- lig an im 

Berner-Jura (MÉu IRE DE LA o IÉTÉ P LÉ NTO­

LOGIQUE su1ssE, vol. XXII, 1 ) , p. 21., pl. 1, 
fig. 25-20. 



OLIGOCÈNES DE LA BELGIQUE 263 

1896. 0 ONTASPl ELEGAN (non {( LAMNA )) ELEGANS, 

L. Agassiz). 

189 . Ooo TA PI HOPEI [non L AMNA ( ÛDONTASPis) 

H PEI, L. Agassiz] . 
1 TASPJS T RTID~NS. 

1 OO. Ono TASPis ELEG 

1 

1 
1 
1. 

1 
'! 

1 

5. LA 

L 

1 7. 

A ( DO TA Pl ) CO 'TORTID 

• ·A ( no~·T Pl ) D BlA. 

Koch. 

PLEX. 

T ' ' l • 

Pl 

Pl Tl Sl A. 

T Pl 

S. 

PA-

G. De -Alessandri, Ricerche sui Pesci fossili di 
Paranà (Republica Argentina). AT'fl DELLA R. 
AccADEMIA DELLE ScrnNzE DI TORINO, vol. XXXI, 
p. 720, pl., fig. 1. 

G. De-Alessandri, Id. In., vol. XXXI, p. 720, pl., 
fig. 2. 

O. Jaekel, Verzeichniss der Selachier des Mainzer 
Oligocan . ITZUNGS-BE:RICHTE DER GESELLSCHAFT 

ATURFOR BENDER FRRUNDE zu BERLIN, année 
1 8' p. 165. 

oodward, On some Fish-remains (rom 
th e Parana Formation, Argentine Republic. 

' AL A 'D MAGAZINE OF ~ATURAL HISTORY, 

7• série, vol. VI, p. 5, pl. I, fig. 1-5. 
G. De Stefano, A lcuni Pesci pliocenici di Calanna 

in Calabria. BoLLETTINO DELLA SocrnTA GEOLOGICA 

ITALIANA, vol. XX, 1901, p. 556, pl. X, fig. 9-12. 
Maria Pasquale, Revisione dei Selaciani fossili dell' 

Italia meridionale. ATTI DELLA REALE AccADEMIA 

DELLE ScrnNzE F1s1caE E MATEMATlCHE DI NAPOLr, 

série 2a, vol. XII, n° 2, p. 9. 
Koch Antal, Tarnocz Nogradmegyében, mint kovült 

czapafogaknak uj gazdag lelohelye. FôLDTANI 

KôzLÔNY, vol. XXXIH, p. 52, pl. 1, fig. i4. 
Koch Antal, Id. In . ., vol. XXXIII. p. 55, pl. I, fig.15a-f . 

Koch Antal, Id. In., vol. XXXIII. p. 55, pl. I , fig. 1.6. 
Koch Antal. Id. In., vol. XXXIlI, p. 54, pl. H, 

fig. 19. 
Koch Ani al, Id. In., vol. XXXIlI, p. 54, pl. II, fig. 20. 
F. Chapman el G.-B. Pritchard, Fossil Fish 

Reniains (rom the Terliaries of Australia, part I. 
PROCEEDlNGS OF THE ROYAL SOCIETY OF VICTORIA, 

vol. VII,p.277,pl XI,fig.10,11. 
1. Leriche, ote préliminaire sur les Poissons des 

alun néogènes de la Bretagne, de l'Anjou et de 
la ouraine. AN ALES DE LA OCIÉTÉ GÉOLOGIQ E 

' p. 296. 
riem, oi ons fossiles du Stampien du 

Ba . in parisien. LL TJN DE LA OCIETE GÉOLO-

GIQUE DE FRAN E, 4e série, t. 1, p. 198, pl. VIII. 
fig. 11, 12. 

I. Lel'iche. Révisfon de la aune ichthyologique 
des Terrain néogène du Ba in du Rhône. 
A OCIATIO FRA 'ÇAISE PO R L ' V CB T DES 

CIENCE ' Co PTE REND DE LA 35e R ION 

(Lyon, 190 ), NoTES ET l\'ŒMornEs, p. 541.. 



:264 MAURICE LERICHE. - LES POISSONS 

Les dents de cette espèce (Pl. XIV, Fig. 1-27) sont très élancées. Leur couronne _a 
les bords tranchants, la face externe plane, la face interne fortement bombée. Celle-ci 
porte le plus souvent de :fines stries longitudinales, généralement peu saillantes, 
fiexueuses et irrégulières, qui atteignent rarement la pointe ; elles sont parfois localisées 
à la base et peuv.ent même manquer. 

Il existe une paire de denticules latéraux relativement très développés et acuminés, 
qui est parfois accompagnée d'une seconde paire de denticules beaucoup plus p tits. 

La racine est fortement renflée à la face interne; le foramen nutritif s'ouvre dans un 
profond sillon. _ 

Le Musée de Bruxelles a récemment acquis les restes [m chaires calcifiées, dents et 
-colonne vertébrale (Pl. XIV, Fig. 1- ; Fig. 73-7 dan l t xt )] d un individu de cette 
espèce, qui avait été recueilli à Niel, dan l' Argil d oom. M lh ur us m nt, 1 p rtie 
antérieure des deux mâchoires, avec les dents r té nn ion, pu ul tr retir 
.intacte; au moment de l'exhumation, faite par d ouvri r , 1 l nt 1 t r l nt 
presque toutes détachées. Quant à 'la ·colonne vert br 1 , 11 n . L l n r 
quarante vertèbres ayant, parfois, conservé leurs relations n tur 11 

Quoi qu'il en soit, ces restes ont encore une trè grande 1 ur, pui u il u t 

connaî re à la fois la denture et la colonne vertébrale du même animal. On ne conn i it 
guèr_e, en fait de mâchoires de Lamrüdés fossiles ayant conservé leur dent en connexion, 
.que celles d Odontaspis duspid_ata L. Agassiz mut. Hopei L. Agas iz, trouvées dans le 
London Clay et décrites par A.-Smith Woodward (1

) . Le mâchoires rencontrées dans 
!'Argile de Boom s9nt plus complètes que celles provenant du L ondon Clay. Elles montrent 
que la denture .d'O. acutissi1na était voisine de celle de 1 espeèe actuelle, O. ferox Risso . 

Comme -on le sait (2
) , la denture d O. feroœ présente la structure suivante : 

1° A la n;tâchoire supérieure,_ il existe, de chaque côté de la ymph n 11 n 
celle-ci vers les coins de la gueule : une file de très petite d n , ir ' ( ) ; 
deux files de grandes dents, dites antérieures (A) · qua r fil ir t r-
médiaires (I) ; enfin, des files de dent8, dites lat r 1 ( ). u lu r qu 1 s 
dents intermédiaires, mais plus petites que 1 nt r1 ur , t ui vont en décroissant 
vers les coins de la gueule·. 

2° A la mâchoire inférieure, on trou ur chaque branche : une file de dents sym-
physaires, deux files de dent nt ri ur , auxquelles font suite immédiatement les files d 
dents latérales ; il n'y a donc pa de dents intermédiaires. 

(1) A.-SMITH \ oooWARD. Notes on the teeth of Sha1·ks and Skates f'rom english eocene formation s. PROCEEDINQS OF 

THE GEoLoGisTs' AssoclATION, V ol. XVI, p. 8, Pl. I, Fig. 12; 1 99. 
( 2 ) Mce L EruCHE. L es Po issonR éocènes de la B elgique (MÉMOIRES nu MusÉE ROYAL n'HLSTOIRE NATUR ELLE DE BELGIQUE, 

T. III), p. 115, F i . 16 dans le texte; 1905. 
- Mce L ER ICHE. Contribution à l'Etude des P(lissons fossiles du Nord de la F'rattce et des Ré,qions voisines (THÈSE DE 

DOCTORAT et M ÉMOIRES DE LA SoCIÉTÉ GÉOLOGIQUE nu NoRD, T. V), p. 205, Fig. 49 dans le texte; 1906. 
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L'un e d ux rinci p ux fragment de mâchoires cle l'Odontaspis acl:"tis<sima trouvé · 
1 1 ( 1. IV, ig. 1) montre, sur la demi-mâchoire la plus complète, trois files de cl nts, 

d nt l'un , itu 'e pr' de 1 ymphyse, est formée de dents plus petites que celles des deux 
autr fil . Ces fil r epré entent respectivement : la première, la file symphysaire; les deux 

u re , 1 fil ant"rieure . Mais, ces données ne permettent pas encore de rapporter ce 
fr gm nt · 1 un plutôt qu'à l'autre mâchoire. 

ut fr men de mâchoire (Pl. XIV, Fig. ) porte, sur la clemi-mâchoire la plus 
t un file d petit s dents symphysaires , deux file de dents antérieures et une 

ri file e dent r 1 tivement g ran q i e t 1 pr mièr file de dents latérales . Ce 
m" choir , p rvu l n i, ire·, provient donc de la mâchoire 

infi · ri ur , 1 pr mi r fr O'tn in i <, l mâchoire supérieure . 
1 choire supérieure de l'individu de Niel 
cartilages qui formaient les deux branches 

r ux file . droite et gauche, de dents syrnphysaires 
fil lr it ( ld) et les deux files gauches (Alg, A2g) de dents 

. l n h r aire ont relativement grandes . Suivant la règle, leur couronne 
t 1 ur racine qui e t t r ès saillant e du côté interne, a ses branches peu 
rt 

an ent an érieure la couronne, qui est encore étroite, présente une légère 
ourbure i!l"moïd le· elle a de plu une tendance à s'incliner latéralement, vers les coins 

d la gu ule . a racine encore tre aillan'te du côté interne, est cependant moins épaisse 
que celle de den ymph aire · elle a au i ses branches plus écartées. 

e denticule lat raux , dan le dents ymphysaires et antérieures, sont bien déve-
1 . r 'l ne, e acuminé . 

L . recueilli de lindividu de Niel ne comprennent pas de dents 
l ur petite , elles ont évidemment échappé à l'attention des 

m choires de cet individu, il en est qui se 
di n ri r ti e t ille, par leur couronne moins élancée, 
10 ti l 1 téraux plus élargis à la base, et enfin 

br nch e 1 ur r i e. C dent appartenaient aux files 
1 r up rieure celle qui ont figur ous les n°5 3 à 5 de la 

plu en plu po térieur 
rincip 1 fragment con ervé de la mâchoire inférieure 

( l. lui e la m "choire. supérieure , 1 alcifications du 
roit t gauche, de dent ym hy ire d, g) ; 

1 ~ d) t 1 ux file gauches ( lg, A2g) de dent anté-
r1 ur 0 l r mi r u he de dent 1 t ' rales (Llg). 

36. - 1910. 
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Un econd fragment de la demi-mâchoire inférieure droite (Pl. IV, Fig. 7), qui se 
plaçait derrière la partie droHe du fragment principal, porte des dents des deux files 
antérieure (Al d, A2d) et de la premi' re file latérale (LI d) . 

• 
Les dents symphysaires sont beaucoup plus petites et relativement beaucoup plus 

grêles que celles de la mâchoire supérieure. Leur couronne est très étroite. Les branche 
de leur racine sont tr' s rapprochées. 

Les dents antérieures diffèrent de celles de la mâchoire supérieure p r 1 ur ouronn 
qui e t plus droite, plus élanc e, et qui décrit une courbure igmoïd 1 mi ux pron n 

Les dents de la première file àe dents latérale se di tingu nt d d nt ant rie r 

par leur couronne moins haute, ' courbur tr' f; ible ou null , t par le r 

racine, dont les branches sont un p u plu 
Parmi les dents isolée recueilli v 

plu petites que celles de la premi' r fil d nt. 

tout en re tant v rticale, devient d plu n lu. 
proviennent de files latérales faisant uite · la pr mi · r , 

Toutes les dents latérale de la mâchoire infi ' ri ur 
corre pendantes de la mâchoire supérieure par la vertic lit 

Enfin indépendamment des caract' re différentiel pr cit ~ , l nt 

en trouve d 
1 uronn 

) 

ni 

. 
1l 

inférieure (symphysaires, antérieures et latérale ) e di tinguent encor 
pendante de la mâchoire supérieure par leurs denticule latéraux plu él ncés. 

nt rr -

Pour bien montrer les caractères de dent d Odontaspi acuti si?na j ai figuré, ou 
les n°s 9 à 27 de la planche XIV, et sous leur différent pects, des dent i olée , 
d origines diverses et provenant des différente partie de mâchoire . S d n on 
groupées dans l'ordre qu'elles devaient pré enter sur le mâchoire . Comme 1 
d'espèces, les dents des coins de la gueule ont la base de 1 ur ur nn n , : 

externe, de petits plis verticaux et saillants. 

C'est à des dents identiques aux dent 1 l l ID 't h ir infi ' ri ur 1 d ntur 
qui vient d'être reconstituée, que L. nn 1 nom Lanina (Oclonta pis) acuti -
sima . Le même auteur réservait n ui 1 n m d Lamna Odontaspi ) contortid n ·· d 
dents semblables aux dent nt ' ri ur de deux mâchoire et aux d nts 1 t r 1 d 1 
mâchoire supérieure. 

La synonymi d deux noms spécifiques avait déjà été ntrevu ou m "m re nnue 
par plusieur aut ur 

Le Hon ( 1) en l 7 1, émit des doutes sur la distinction p cifiq u de " Lamna ,, 

( 1) H. LE HoN. P1·él-imitiaires d'un Mémoire sur les Pois~ons te1'tiaires de Belgique, p. 12. 
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contortiden t d " L. ,, acutissima. Il considérait les dents de cette dernière forme comme 
r pr ' entant probablem nt les " moyennes inférieures " (= dents latérales antérieures de la 
mâchoire infi ri ure) de " L. ,, elegans;, espèce à laquelle il rattachait. en les considérant 

mm d " dent préhensives " (= dents antérieures), les dents de " L. ,, contort-idens. 
H.-E. uvage, en 1 , fut plus affirmatif que Le Hon. Il envisagea les qents de 

" L. ,, acuti ·iJna comme des " dents moyennes ,, d'Odontaspi contortidens . 
nfin, plus récemment, Jaekel émit a u i l'i dée que les dents de la forme O. acutissima 

pouvai nt r pr nter les dents latérale d'O. contorticlen . 
Lanina tarn6czen i e un utr nom pplique encore a des dents dont les 

ar ct'r ont i1npl m nt n ti n l. iti n qu'elles occupent dans la gueule. Ce 
11 mm nt p r 1,. ·h I ur de dents latérales typiques de la mâchoire 

u 

·l~ iv 111 1 t : l' rn m nt tion de la face interne de la couronne, on observe parmi les 
nt. 1 in livi u r cu illi à iel des d ifférences assez grandes : la plupart des dents 

I rt nombreu e et fine tries, généralement onduleuses, qui s'élèvent plus ou 
in· r la pointe de la couronne ; il sen trouve chez lesquelles on ne compte plus que 

q u lq ue trie ; il en e:st d autre enfin qui sont entierement lisses. On ne doit donc pas 
toujour accorder aux caractere fournis par 1 ornementation de la couronne la valeur 

pécifique que leur ont parfoi donnée les auteurs. Ainsi, il semble évident, maintenant, 
que le dent d · ~1 iocene qui ont été décri tes par L. Agassiz sous le nom de Lauina 
(Odonta pi ) dubia et que le., auteur ont ouvent , par la suite, considérées comme ayant 

pp rt nu à d individu jeune d'Odonta._pis cuspidata (1), sont des dent s ù~O. acutissiJna, 
ion 1 o Jronn e t re tée li c ou a perdu .ses stri~.s . D'autre p.lrt, le.3 dents du 
1 lio "·n l 1 li belge que Le H on dés ignait sous le nom de L a1nua 
( ntérieure. , li e , cl Odontaspis acutissiJna (2

) . Celles du 

nt, mm 
mt choir in 

L " rt ' br ( g. 
o t r uni , n 

le v rt' br pr u 

L ! lh u) qui 011t reçu, <le \Vinkle r, le 11ou1 JO. ~luurluni 

111Jl (a). d •s d o :, ·c,.. lement li . t> ' , ùe · parlie::; LHér<lles ùe la 
Ul p c . 

u, le t xt ) ont s z 1 ngu . Le deux cône articulaires 
vert br , par de laines rayounan t • · bifurquées , trè::; minc.;es ùans 

(1) En 1 Q, dan la syn nymie que j'ai Jonaée ù'Oclu1il11spi~ cusµ idalu LLe · Pui11 01t11 paléocène$ de llt /Jtlgiq111! 
( É OlR DU Mu ÉE R YAL o'H1STOIRE NATURELLE DE BELGIQUE, T. If), p. 2~1. j 'a ai:; a Jopté celle inleq.11 élalion qui ~tait 

c Il de L e H n, · " ani, H.-E. u age, A.- 111ilh \V oodwa rù. 
( 9) L d nls d' clonla pis acuti · ima Ju Pliocène ont .. é n ér a leme n t u n peu plus forle3 que celle ùe rOiir;ocène ; 

le trie · la fac int rne ùe la couronne , emblent au ~ j plu ou eut, faire défaut. 
(o) I .:c LERICHE. Le Poi on éoûne d la Belgique (MÉMOIRES DU MusÉE ROYAL o'H1sTOIRE NAT(IRELLE DE BELGIQUE, 

T. Ill), p. 1 3; 1 -
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Odonta pi a cuti< tn1a emble apparaître ave l'Oligoc' n . C p nd nt, ibb s (1) l' 
iO'nal ' dan 1 Cr ·.tacé du ouv au-M xique. Il e t vi lent que le d nt rapport 

pür t auteu r à O. acut-i si?J1 a appartiennent à autre ' pro b bl rn nt une pcc ' 
capa1101·hy 11ch zt rhaplzi"odon L. Aga lZ. 

ï3 ï4 75 76 

FI G . 75 -76. - Odontaspis acutissim L. U • IZ 1 l 

Y rtèbre de plu en plu postérieures, vue de profil ù 
ont ficrurées ous Jes n °s t- de la plan he "" ' IY. -

l individu nt 1 •s m: t' ll >Îr s 
rand ur nalur Il . - f.ocal itt;: 

t 1 •s d •nt. 

1. 

Odonfa ... pi acuti -- inza c t l'une de c pèce ~ le plu ron1mun . d 1' rbil 1 nL 

H.LPÉLIE~ Il'\FÉRIEUR . - L ocalité: Berg. 
RuPÉLlE); UPÉ RIE R. - Localité Ba 1 ( t0 n lorp ) l 0111, ur ht, 1 uffi 1, 

Hernixem :\ iel Rump t, Rupelmonde, h 11 , T rh 

7. - Odontaspis cuspidata, T iz, ]"•4 

'! 1 44. ÛTOIH.: .. CBPLICAT . (<'X l\I ünslef"). 

1( -1--1-. L.\ L'.\ cc "PlllATA . 

·1 44. Ln1. ·A I>E •. TICt;LATA, L. Agassiz. 

18iJG. Lut!'ïA cLAYAT.\, L. Asa i1.. 

1 Ïf. L.\M='iA CC PIDAT. 

18 ï 6. L.HJ'."\A CC. PIU .\TA. 

Pl. X\·, Fig. 1-21. 

L. Aga iz, R e hercht" . tff fr: />"is.wm." /(>ss1Ït•s , 1. 111 , 

p . ~74, 1 I. ~· ::\ 1. (j "" · ;-t. 
L . \ rra i z I d . . 1. Il I. p . ~H > , p 1. • . . . \' Il u , fi g . 1-:>- U 

('? (j n · . ,"( ). 

L. A r:is: iz , l t!., 1. Ill p.-:,< 1 pl. . .": ."\'li a, fier. '1- r:- . 

L . ,\ ras. i1., .. \'ulicl' u/ lit · Fu · ·i"L f<'i ·he · /ound in Cal1f rnia 
/J y Jl .. - fJ. JJ la he. H L F • rn c E . 1) 

\. ..,~ e ' · 1 • ' l '>7' 1 HT · , z cr i , vo . , p . .... · . 
II. Le Hon, P rélùninaire d'un .li ;m ir ur l •: Pui· ·on 

ter tiaire de B Plgiqu e, p , 1 . 
K. Miller. nas U ola ·m eer in der n den · egeg<·nd. ln 

C llRIFTE DE.' YEHEJ ' S FU I ES ' Ill ' llTE nE DE : g's 

·o SEI ' EH M EU ·c, 7e fa ·i ul ' l ..... '.i: ... , pl. JI)' 
fig. 7 . 

(
1

) R.· \\". Grns~ . .Monograph of the Fossil Squalidœ of the United tales . JOURNAL OF THE AcADEMY F NATURAr. 

ScrE.."iCEs OF PHILADELPHlA, ~e série, Vol. I, p. 197-198, Pl. XXVI, Fig. 119; 1849. 
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1876. LA!INA DE Tl ULATA. 

1 7 . L M A (Ün. ) CU PIDATA. 

1 o. LA A CUSPIDATA. 

1 û. LA l 'A USPIDAT . 

1 7. 

. . Pl . ' PIDATA • 

1 ( .• DO • . T Pl CU PIDATA. 

1 

. L .·A DE. 'TIClL.\TA. 

18! 8. 110 'f Sl'JS 1 f': TI C LAT • 

1 ~ 3. A • 0 ' f 'iP 1 C: l I' 1U 1 • 

L 1 " 

1 o 'T • Pm TA var. HoP 1 11zon 

var. H P r. L. ga iz). 

1 D ' A. PI PID 

K. Miller, Id. In., 7e fascicule, p. 242, pl. III, 
fig. 76. 

J. Probst, Beitriige zur Kenntniss der {ossilen Fische aus 
der Molasse von Baltringen. JAHR ESREFTE DES VER I NS 

FÜR VATERLANDlSCHE ÎATURK DE 1N Wün.TTEllBERG, 

vol. XXXV, p. 149, pl. II, fig. 59-63. 
T .-C. Winkler, ote sur quelques dents de poissons 

{ossilé de l oligocène inférieur et moyen du Limbourg . 
AR mvE n I USÉE TEYLER, vol. V (2° partie, 1880), 
p. 74. 

H.- ~ . ' au\'~O'e, Étude sur les Poissons des Faluns de 
Bretagne. MÉ110rnEs n LA SocIÉ1'.É DES ScrnNCES AT -

HELL DE AÔNE-ET-LOIRE, vol. IV, 1-882, p. 48 
( xlrait, 1880, p. 12), pl. J, fig. f5, 16. 

K.-A. Zittel, Handbuch der Palaeontologie~ t. JI[, fig. 85 
( . 821; édition française (trad. h. Barrois), t. Ill 
(-1893; , fig. 83 (p. 81 ). 

A.- ' milh \Vood\vard, Catalogue of the {ossil Fishes in the 
Briti ·h Jfuseu:n, vol. [, p. 368. 

K.-.. \·on Zittel. Grundzüge der Palœontologie, fig. 1444 
'p. a58; ; édition anglaise tlrad. C.-R. Eastman), t. Il, 
fia. 64 rp. 55). 

E. Kissling Die Fauna des ~fittel-Oligocans~im Berner­
J ura ' . OIRES DE LA. OCIÉTÉ PALÉONTOLOGIQUE SUISSE, 

YOI. XXIE, 189 ), p. 20, pl. I , fig. 18-2 i (? fig. 22). 
H. Douxami, Étude ur les Terrains tertiaires du Dauphiné • 

de la avoie et de la " uis e occidentale (THË E DE DOCTO­

IUT Lyon) p. 2t>9, pl. II, fig. L 
. Jae ·el J erzeichnis der elachier de i flainzer 
Oïgociin . ·nzu_ G - BERI HTE DER GESELL CHA.FT -A.TUR-

F CHE ·oER REU:SDE zu EERLrN, année 1-898, p. 162. 
K ch . ntal Tarn6cz ~ -ogrâdmegyében, mint r.ijvült czapa-

/ogaknak uj gazdag leWhelye. ÔLDT,Lll K ôzLô_ .... ' 

·o . . : .: :1n> p. 52, pt I, fig. i . 
. cl nl• I Id. ID . , \'OL ~ .r ,.. ~ 11, p. 34~ pl. 1, fig. 1 
.-. . Jord· n, A guide lo the tudy of · hes, vol. I, 
fi". 5 p . 63- J. 

. . Pri m ur le P oi. on fo iles du tampien du 
Ba in pari ien. B LLET1.· 1'E LA oc 'ti GÉOLOGIQ · E DE 

FRX.·ci:, 4~ érie, t. ·1, p. f97, pl. Tlll, fig. 5-1 , 
l fiu ':::: 4\ ,, . . u, , .. 

1. Ameabino L f ormal ·on édimentaires du Crétacé 
upérieu r et du Tertiaire de Patagonie. A:-..u. DEL 

li ~o &CIO. -AL DE BVE o -A.IRES, t. ·1 ( érie 5 a, 
l. TUI 1 p. i7 1. 1 fig. 9. 
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f90"". L_ A CLAVATA. D.- . Jordan, The Fossil 'fishes of Cal jornia w ·eh supple-
mentary notes on other pecie of xtinct ishe ·. IVER-

SITY OF CALIFORNIA Pun I ATI N • LLETI 

DPARTINTO G OY, vol. ,p.1 ,fig. ans 
le texte. 

1908. Ono 'TA PIS cusPIDATA. · M. Leriche, Obse1 vations ur les quale n ~og ne de la 
Californie. NNALE nE L o 1É1' ·. ~, L Gl n oun, 

~ VII, p. 505. 

Les dents d'Odontaspis eu pidata ( 1. 
couronne est complètement li e, tr tr · n 
fortement convexe à la face interne. 

, Fig. 1-21) ont gr nd et robu te . Leur 
r 1 bord pl ne · 1 :f ce externe, 

Les denticules latéraux sont, dan 1 ur n tit t t 

acuminés. Dans les dents latérale , ils rgi t t t tr 
obtus et ne semblent parfois former qu'un prolong m nt r 
crê e est elle-même denticulée. On observe génér lem nt un z r 
et, entre ce dernier et la couronne, des denticule beaucoup plu 

La racine est assez développée. Le sillon dan" lequel ou re, ' 1 f: int ,r n , 1 
foramen nutritif est peu profond; il est à peine indiqué dan 1 . den 

L'importance des matériaux recueillis dans 1 rgile de Boom m' permi d recons­
tituer la denture de cette espèce (Pl. V, Fig. 1-21). La pré ence de dent ymphysaire 
(Fig. 1, 12) montre que celle-ci appartient bien au genre Odontaspis. Ce dent on relati­
vement grandes. Leur couronne est é raite, sub-cylindriq ue, es bord re tant à peu prè 
paralleles sur une grande partie de leur longueur. Elle ne décrit qu'une faible courbure 
sigmoïdale. Les denticules latéraux sont très petits et acuminés. 

Il ne semble pas y avoir, comme chez O. acutissima, une di ren ll' 1 t : 
la taille, entre les dents symphysaires des deux mâchoir 1 t il 
distinguer, parmi ces dents, deux types différents : d n 
un peu moins étroite et les branches de la racin un 4 utr 
(Fig. 12). Par analogie avec ce que l'on b z uti inia t ch z . f'erox, je 
rapporte les premières à la mâchoire up rt ur , t 1 e , · la mâchoire inférieur . 

Dans les dents antérieures des u ~ hoire ( L ig. 2- , 1 -14), la our nn 
ne présente qu'une très faible courbur igmoïdale. Il y a une paire de denticule 1 t rau 
acuminés et relativement p it . Le branches de la racine sont ncore p i e · leur 
extrémité. 

Les dents intermé ·aires (Pl. XV, Fig. 4, 5) ont sensiblement la taille des dents 
symphysaires; leur enticules latéraux sont encore acuminés t bi n distinct d 1 
couronne. Elle diffi' rent des dents symphy aires par l'in lin i on e leur c uronn , r 
leurs denticules latéraux beaucoup plus forts et par l'écartement plu gr n d br h 
de leur racine. 
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Enfin, le d nts la érales (PL XV, Fig. 6-11, 15-21) sont caractérisées par leur racine 
omprim e, dont 1 s branches sont tre écartées, e par leurs denticules latéraux, élargis, 
btu t ouv nt irréguli rement denticulés a leur sommet. Dans les dents latérales de la 

mAch ire upérieur ( ig. -11), la couronne est inclinée vers les coins de la gueule. ans 
11 d la m choire inférieure (Fig . 15-21) elle reste à peu près verticale ou ne penche que 
' :C ibl ment v r ce coins. 

C d dent latérales de la mâchoire supérieure de cette e pèce que L. Agassiz a 
onn 1 nom de La1nna denticulata. La plupart de au r - Agassiz lui-même, d'après 
i b (1) - ai nt déj' placé ce dernier nom dan la ynonymie d'OdontasJYis cuspidata. 

on doit probabl ·m n ncore rapporter la den de l'Oligocene 
upéri · ph i ) qu iz décrit sous le nom d Otodus subplicatus 
· .. n t r. lat" rales de la mâcho · re supérieure, serait 

r d illons verticaux à. a ba .... e de la face externe ( . 
ue ou même indi idue e . Il peu "observer sur des 

r 1u riture des quale actuels e fo""siles .. 

u · id ta de l ligocène est une mutation de la forme paléocê .e éocènej 
iz (8

) a donné le nom de Lamna (Odonta~~pi.s) Hopei.. e .. ~ ere de 
- i a taille plus grande et par se den icules la éra _ Ces derniers re te 1 

ujour di tinct imple et acuminés dan le den latéra es pro · dlll '" e (<I .. 
armi celle de 1 Eocène, on en trouve parfois où les denticules laiéra.ox d · obtus, 

pui e ubdi · ent. C'e un acheminement vers les den s latérales e o .. ocêne .. 

UPÉLIE FÉRIEUR. - Localité : Berg. 
UPÉLIB.r~ PÉRIEUR. - Localités: Basel ( teendorp) Boom B iel, 

um u pelmonde, Terhaegen. 

E JRE LA ' CUVIER. 

8. - L mna rupeliensis, Le Hon, 1 - 1. 

1. , ig. :!· -47. 

H. L , frélimi a ·re cl'un ~émCJir ur l Poi o iert"a·ra 
de lgique, . i , 2 fi 1·e ans e te l .. 

(•) .-\V. G1BBES. Monog1·aph of the o il 'qualid of the United t ltB. J :u. o 
cui::c OF PHILADELPBIA, ... érie, Vol 1. p. 197; 1 

(-) C an doule par erreur qu' iz dit, dan son texte, que les pHs dé 
la face interne. e~ fi ure montrent qu'il . ont bien à la face exteroe. 

(•) L. GAS rz. Rech relu sur le oi so11 fos ile , T. HI, p. 3, Pl. XXXV la 
(•) ( .:e LEHJCEJE. ote u1· de o;ssons paléoc ne et éocènes de nvfro1 de Bei 

ÉOLOGIQU oo oRD T. XX li, 1 · .... 42, Pl. IV. ans ce tra ail, j'ai donné r 
forme aléocène. 

d 
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O. L. :ll A O:\rPRE A (non L. c MPRES A, T.-C. Winkler, Note ur quelqu dent de poi ons 

L. Agas iz). {os ile del oligocène inférieur et moyen du .Limbourg. 
AncmvE n lVI SÉE ÎEYLER, vol. V (2° partie, 1 0), 
p. 7o. 

1 9. LA:ll~A RUPELIE ' JS. A.- mith \Voodward, Catalogue of the fo il Fi he in 
the British j}Ju eum, vol. 1, p. 40 (nom ulem nl). 

Les dents de cette espèce (Pl. XV. Fig. 22-47) sont tr f: cil men r c nn hl 
Elles sont larges et fortement comprimées. 

La couronne, généralement plus ou moin 
lisse, peu épaisse, légèrement renfl e la fac 

r nver é ver lint ri ur, nt 
.. t rne et tr' a1nincie ur 1 u .. -

ci ont presque rectiligne , d ort q u t 
sommet ver la base, sans pré enter, u voi . in 
que celle que 1 on remarque chez la plupart 

Les denticules latéraux sont tr larg t tr 
La racine est aus i peu épai e · es bran ch on tr · 

primées. A la face interne, le sillon dan lequel sou re h it 

manque ou e t à peine indiqué. 

rgit guli 'r m nt du 
un l ru qu 

r . 

Les dents de cette espèce :figurées dans la planche 
1 ordre quelle devaient présenter sur le mâchoire . 

(Fig. -47) ont gro n 

Comme on peut le constater par les vue de profil le renver ement d la couronne, 
vers 1 intérieur, est généralement un peu plu accentué dan le dent d 1 m ... choire infi' -
rieure que dan celles de la mâchoire supérieure. 

Comme chez tous les Larnna, les dent intermédiaire , ' la m'" choire upérieure (Fig. 
24, 95), sont, indépendamment de leur petite taille, caractérisée par la grand longueur t 
l'écartement relativement faible des branches de leur racine. 

Dans les dents latérales de la mâchoire supérieure (Fig. 
née, comme d ordinaire, vers les coins de la gueule· d n 11 ltl 

(Fig . 39-4 t , elle reste à peu pres verticale. 
La·mna rupeliensis se distingue facilemen 

centi (Winkler) A.-Smith Woodward, par 1 ~ n 

de ses dents, forme à laquelle parti i nt l· ur nn t 
les branches de la racine. 

D 1 0 

u lu 1 rge et plu 
urtout les denticul 

HL io li -
LlI 

n , L. in-. 
ompr1m e 

1 t r ux t 

L'atténuation réguli r d 1 ouronne, de la base vers le som1net, rapproch l' p 
rupélienne de L . vert icali L. ga iz, de 1 Eocène. 11ais, tandi que ch z . r tpelien i , 
le bord antérieur de 1 couronne, dans les dents latérales de la mâchoire sup, rieure, r te 
à peu près rectili n il décrit, chez L. verticalis, une convexité tr r gulï r . e plu , 
dans les dent de 1 e pece rupélienne, les denticules latéraux sont plu éloign d la cou­
ronne, plu volumineux et plus obtus que dans celles de l'esp' ce éoc ne. En:fin,les br nches 
de la racine sont plus larges et plus comprimées. 
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C'est enco re avec la forme actuelle , L. cornubica Linné-Gmelin, que l'espèce rupé­
lienne a le plus d'affinité . E lle s'en distingue pourtant aussi par sa couronne plus large et 
pa r ses denticules latéra ux plus grands et plus obtus . 

Lamna rupeliensis est une espece propre à !'Oligocène. Elle est très commune dans 
l' Argile de Boom ( 1) . 

UPÉLIEN INFÉRI EUR . -.J- L ocalité : Berg. 
u ÉLIEN PÉRIEUR. - L ocalités : Basel ( teendorp), Boom, Burght, Duffel, Hemi-

x m , iel, Rump t, R upelmonde, T erhaegen. 

i D T SPI 

9. - Lamna Van den Broecki, Winkler, 1880. 
l..,. lV, ig. - · 7. 

l\ Kt. inkler, N ote sur quelques dents de poissons fos­
ile de l'oligocène infér_ieur et moyen du Limbourg. 

A RCHIVE nu l\lu s ÉE TEYLER, vol. V (26 partie, 1880), 
p. 77, fig. 5 dans le texte. 

ni Lanzna Van den Broecki (Pl. XI V, Fig. 28-37) sont toujours de petite 
l· ill il ont une forme très caractéristique. 

L couronne· n est pas trè élevée, même dans les dents antérieures, où elle n'est guère 
plu haute que dans le dents de premières files latérales. Elle est étroit e, mais assez 
bru quement élargie à la base , et complètement lisse . Sa face interne est très convexe; sa 
face externe e t plane j u. qu en un point , plus ou moins rapproché de la base, ou les bords 
ce ant d être tranchant , elle devient plus ou moins bombée. 

I l n exi te, dans les dents antérieures et latérales antérieures, qu'une seule paire de 
d n icule 1 téraux . I l ont a ez larges à la base, très acuminés au sommet. Ils se tiennent 

e la couronne, urto11t dans le dents latérales. 
J p 1r nticules latéraux , s'aj oute , dans les dents latérales postérieures, 

un p· tr t rn de denticules ex trêmement petits. 
t 1 r · e branches sont très écartées, au point de se 

clanR le prolongement l'une de l'autre. Le 
int r r.fic· 1 et parfois même absent. 

r type une dent latérale de la mâchoire 
ur ( ), qui provient du ongri n. Ile fut attribuée par Winkler au 

g nr donta.pi . Mai , aucune dent ymphysaire pouv nt lui être rapportée n'a été 
r n outr e ju qui i. E n outre la pre que unifo rmité , dan 1 · h uteur de la couronne, des 
d nt t l 1 1 nt, rieure , 1 ab ence d'une cour bure sigmoïdale bien 

( 1) L. d nt, ori inaire du R upélien de la Bel ique, cataloguée clan. les collection du Brili h u eum (A.· SMITH 

\VooowARD. atalogue of thP fo , il Fi.·he in the British illusewm, Vol. 1, p. 40~; 1889) sous le nom de Lanma Vincenti, 
est trè prob bl ment une dent de l .1cwma nipelien i . En effet, parm i les centaines de dents de Lamna que j'ai examinées 
a u cour de celte élude, je n'ai pu trou er la m oi ndre trace de la présence de Lannia Vi?icenti dans !'Oligocène. 

37. - 1910. 
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prononcée dans les dents antérieures, le grand écartemen et la grande hauteur des 
branches de la racine montrent que cette espèce appartient plutôt au genre Lamna qu'au 
genre Odontaspis. . 

L étroitesse de la couronne, la forme élancée des denticules latéraux et l'éloignement 
de ceux-ci par rapport à cette couronne donnent à La1nna Van den Broecki une phy io­
nomie t rè spéciale qui distingue immédiatement cette espèce de toute le autre 

RuPÉ LIEN SUPÉRIEUR. - Localités : Basel ( teendorp), Boom, ump t. 

E RE RHI J , L. A IZ. 

La formule dentaire des Oxyrhina e t 1 meme que cell 
en effet, chez ces deux genre [Fig. 17 d n 1 t xt (Poi on 
genre Lanina / Fig. 77 dans le texte, pour 1 g nr 

Demi-machoire supérieur dr il . 

L 

... _~~~~:~ 
~ 

Demi-mâchoire inférie ure droite . 

d La1nna. On trouv , 
éoc ne , p. 12 ) pour le 

F1G. -- . - Oxyrbina Spallanzanii, Bona parle, 1 41. - Epoque actuelle. 
mi-mâchoires droites, vues de trois quarl , d'apr un e emplaire u 

fusée de Bruxelles. - randeur naturelle . 
(Les dents de la rangée externe sont seules figurée .) 

A. Dents antérieures. 
1. Dent intermédiaire. 
L. Dents latérales. 

(Les files sont numérotées de 1 à XIII pour haque demi-mâ hoir .) 
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1° A la mâchoire supérieure, de chaque côté de la symphyse, deux files de dents 
antérieures (A); une file de dents intermédiaires (I), beaucoup plus petites que les dents des 
files qui la précèdent ou la suivent immédiatement; dix à douze files de dents latérales (L) 
q u1, partir de la troisième, décroissent régulierement en devenant plus postérieures ; 

2° A la mâchoire inférieure, de chaque côté de la symphyse, deux files de dents 
antérieures (A), auxquelles font directement suite dix files de dents latérales (L), qui 
vont en décroi sant régulierement de l'avant vers l'arriere. 

Le aract re le plus important qui permet de di tinguer les dents des Oxyrhina de 
c lles de Lantna est l'absence, ch z les premi re , d denticules latéraux. En outre, chez 
1 s Oxyrlzina, les dents ant rieur sont un p u plu hautes, comparativement aux dents 
1 téral , que hez 1 Lauin · 11 r1v nt u i une courbure sigmoïdale un peu p_lus 
prononc . l r ux d rni r , l v dents antérieures des Oxyrhina rappellent 

11 cl nt 1 i . 
r: l 1 111 1

" chojre supérieure ùes Oxyrkina ont, comme les dents 
La1nna, leur couronne inclinée vers les coins de la gueule. Celles de 

1· in ' rieur ont aus i, chez Oxyrliina Spallanzanii Bonaparte, leur couronne 
11 r ce coin . contrairement à ce qui se passe dans les dents corresp.ondantes 
d Lanina, où la couronne reste à peu pre verticale. Cependant, l'inclinaison de la 
couronne, chez O. pallanzanii e t toujours un peu plus prononcée dans les dents latérales 
de la mâchoire upérieure que dans celle de la mâchoire inférieure. Le bord antérieur de 
la couronne e t au i un peu plu convexe dan les premières que dans les secondes. 

Le branche de la racine out, en général, plus allongées, moins comprimées et 
moin lar e que chez le Latnna. A ce point de vue, les dents des Oxyrhina rappellent 

ncore cell de Odonta pis. Enfin, comme chez les Odontaspis et chez les Lamna) l'angle 
fi n ' l r . br nche e t plu obtu dan le dent de la mâchoire supérieure que dans les 
<l nt · ~ r · nt s de la m•" choire inférieure. Ce caractère e t particulièrement net 
I Ul l s Ul' . . 

10. - Oxyr · 

1 4 . XYfilll ' ,\ DE 1 Il. 

· nu11 • 11 T LI (non 

. u ALI L. <Ta iz). 

..... .·Yn111 · DE nu . 

D ori ( . Agas iz) Sisruonda, l 49. 

PL X l, E i~. lG-31. 

E. i ·m nda, /J eg ·rizione dei Pe ci e dei Croslacei /os ili nel 
P iem ntc. h: r nm JŒLL HEALE AccADKmA DELLE ClE!\ZE 

Dl TülUNO , 2° 'l'i , l. ' , . 44, pl. II, fig. 7-16. 
P. Gervais, Zoologie et Paléontologie françai es, L. II : 

Explication de planches : Plan he L.c. Vll-LXXX (Poi -
on fo si le ) p . 1 i (2° éditiou, 18v , p "'20), pl. LXXV, 

fier. 1. (non fig. / ). 
P. rvni , 1 d. t. II : Explication des plan ·be : Plan ·hes 

l..u ' VIJ -LX .: ~ (Poi ons fo iles), p. 11. (2e édition, p. t>20 j, 
pl. L.c. /V, fig. 2. 
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1 1. XYRHI ' A I CERTA, 1\fichelolli. 

1 ï l. XYRm A GRAC lLI , Le Hon. 

1 ï6 . ÜxYRmN DE onrr. 

18ï6. ÜXYRilH\"A DE ORll. 

1 1. ÜXYRHI~A D ESO RII. 

1 9. ÛXYRTTI~A DE ORU. 

f 9~. ÛXYRHl~A ÜESOR ll. 

1 9 . Oxtttm · A LEPTODON. 

190~t ÜXYRHL "A DE ORU. 

1903. ÛXYRHl 'A XIPHODON . 

1903. ÛXYRHlNA LEPTODON . 

G. l\Jichelotli, J!:tude ur le JJfiocèn in/ érieur de l'Italie 

eptent1·ionale . NAT m NDI E VERHANDELl GE v N nE 

Hou .. A ' D HE MAATscnAPPJJ DER \ .,. •TE n PPE ' TE HAAR-
LEM, 2e série, vol. ·v, p. 144, pl. l , fig. 1 -12 . 

H. Le Hon, Prélùninaire d'un ~l émoire ur le Poi on 

tertiaires de Belgique p. 11., 2 Cigu r dans 1 tex t . 
lL Iiller, Das Alola emeer ·n der Boden eegegend. ln 

HRIFTE ' DE V REl ' l~ÜR E Ill UT • DE D B ' 

t G •B • , 7° fa i ul . p. 2 2, 1. Ill, fi . 7 . 
/'u.di opra ai P • c · d altr · ertebrati 

olline to cane p . ...., . 
R. Lawl y, 

fo ili dell 
R. L wl tudi i ui P e ci f o ti ent' d i 

1 . ~7 g n r 
1. ( 

yrh ·na al c 1·do 

1 ta/ yw• o{ th • 
Br·iti lt l u •um, Y 1. T. 1 . ;-"' ~-

/ . 'l /1 · ·h, · ·n lit 

C.- . Ea tman 

ERDK ' D ' D DER 

DE R T DT e 

pl. J fig.,_ a, b. 

:al/Ultf/ () ,y~ 

on ,!/ h ·na 

LI l . 18 . 
l •tfft' . an-

IZUL TT DE RE i FÜI 

LI HE • GE L GI en • LA -
rie, 1 e li Tai on p. "' 

G. De- les andri, opra alcuni d nlolil · p eud mioceni i 

dell' i tmo d. ue-. In LL •TA !TALI N I z ' 

NATURALI, vol. · LI, . 29 , pl. Y fig. .... . Hg .... ). 
Ko h Antal, Tarnù ;; ugr·adm gy 'ben n ·nt lâi iilt 

, 
Z<l-

paf ogaknak ûj gazdag l lühely . F . J, O r 01. 1,t "' 

vol. · ni, p . pl. I fi .... Ji- (n / fi •• 1 tl - 1). 

Koch Antal, Id. Io. v 1. / . - .111 l . :-'" · pl. Il li g. ~:... 

Il est difficile de sa voir si les dent l 1 e et du 
Wurtemberg, et de l'Oligocène d'O nabrü k ux donné 
le nom d'Oxyrhina Desorii, apparti nn n bi n · u nr 0 ~yrhina. nt, n if t, 
presque toutes réduites à la couronn , t rien ne permet de dire i elle i nt priv ou 
non de denticules latéraux. C rt in d ces couronnes ont bien la forme d 1 ouronn 
des dents de l'Oxyrhine oli ocèn et mioc ' ne que les auteur ont pris l'habitude d' ppeler 
O. Desori L. Aga iz t ndi que d'autres ne diffèrent en rien de la couronne des dents 
d'Odontaspis eu pidata. D apres Gibbes (2

), L. Agas iz aurait été amené, ultérieur ment, a 

( 1) L. AoAS 1z. Recherches sur les Poissons fos iles, T. III, p. 28'1,~Pl. XXXVII, Fig. 8-13; 1844. 
(2) R.-\\. GœsK.S. }tlonograph of the Fossil Squalicl33 of the United States. JouRNAL uF THE AcADE rv OF NA'fURAL 

ScrEr-tCES OF PHILA.DELPHIA, 2e série, Vol. 1, p. 203; 1849. 
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considérer les dents qu'il avait décrites sous le nom d'Oxyrhina Desori comme des dents 
d' Odontaspis cuspidata. 

Sismonda, en 1849, a figuré, sous le nom d'Oxyrhina Desorii Ag., des dents du 
Miocene du Piémont, incompl tes pour l~ plupart. Cependant l'une d'elles (Fig. 11 de 

ismonda) pos d encore sa racine; c'est bien une dent d' Oxyrhine, et elle est identique à 
celle que le auteurs désignent actuellement sous le nom d'O. Desori. Les autres dents, 
qui n'ont con ervé que leur couronne, en particulier celle figurée sous le n° 8, semblent 
bien au si appartenir à la même espèce. Ce sont donc ] es dents qui ont été décrites et 
figurées par i monda - et spécialement la dent ui porte le n° 11 - que l'on doit prendre 
comme type d Oxyrhina De ori. 

Les d nt d 0. D ori ( x L. iz) monda (PL XVI, Fig. 16-31) ont une 
couronne dont 1 . r 

ex rne d t 
nt tranchants jusque tres près de la base. ~a face 

r ment bombée, et la face interne, fort ement convexe. 
r in i r nches sont allongées, étroites, atténuées à l@ur extrémité. 

I nu riti · ' u r oit directement à l 'extérieur, sur la partie la plus saillante 
l , oit dan un ilion peu profond. 

ent qui sont :figurées sous les n°8 16 à 31 de la planche XVI sont groupées dans 
l'ordr quelles devaient pré enter sur les mâchoires; elles proviennent d'individus de 
différent âges . On voit que la couronne décrit généralement, dans les dents antérieures 
( 1 ig. 17, 23-27), une courbure sigmoïdale assez prononcée, tandis que, dans les dents 
latérale (Fig. 20, 22, 29-31), sa pointe seule se recourbe légèrement vers l'extérieur. 

Lex men de figure montre encore - fait que l 'on observe d'ailleurs chez tous les 
Lamnidé - que les dent des individus j eunes (Fig. 16, 19, 23, 26) sont plus grêles que 
le dent correspondantes des individus plus âgés (Fig. 17-18, 20-21, 24-25, 27-28). 

l' fait, le premier, remarquer Lawley (1) , c'est à des dents d'individus jeunes 

wl 

ori que Le Hon a donné le nom d O. graciZ.is. Le type de Le Hon est une 
l s onde file de la mâchoire inférieure. 

. . z nombreuses dents d O. Desori, tant de la mâchoire 
up r1 ur u l· i • r . L dent de la mâchoire supérieure quil indique 

comm ven nt d ] c : t. n r alité, une dent de la première file. De même, 
J p n dent del· mr hoir ·nféri r qu il donne comme une dent de la seconde 

l (3 ncor un dent de la p1·emièr l n n, est probablement à la mâchoire 
inD ri ur u appar ient une dent latérale, à ouronn r lativement peu inclinée, qu il 

ttribue à 1 m choir up rieure ("''). 

(1 ) R. L wLEY. tudi compa1·atfoi 1ti Pesci fossili coi viventi dei generi Carcharodon, Oxydiina e Ga'leocerdo, 

p. 1; 1 1. 
( 2) R. LA\ LEY. Id., p. , pl. ( Oxyrhina) II, fig. 2. 
( 3 ) R. LAWL&Y. Id. p. , pl. (Oxy1·hina) III, fig . 2. 
('") }{. LAWLEY. Id., p. 7, pl. (O.ry1·himi) II, fig. 7. 
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Oxyrhina Desori , de !'Oligocène· et du Miocène, n'est qu'une mut tion de 1 forme 
éocène que j ai décrite sous le nom d'O. Desori var. pn;ecursor (1) ; elle diffère de celle-ci p r 
·e dents moin larges, moins trapues. D'autre part, elle e t trè voi ine de l'e p e ctuelle 
O. pallan anii Bonaparte, dont les dents se distinguent à l eur tour de cell d'O. Desori 
par leur forme plus élancée. 

Oxyrhina Desori mut. p'r;;ecursor, O. Desori et O. Spallan anü 
série de formes dont les différents termes caractéri ent re pecti v 
(sen u stricto), 2° l'Oligocène et le Miocène, 3° l'Epoque actuelle . 

on it u n donc un 
ment : l 0 1 c n 

Oxyrhina Desori est une espèce très commune dan l'Argil de oom. 

RuPÉLIEN INFÉRIEUR. - Localité : org. 
R uPÉLIEN UPÉRIEUR . - Localité. l ( nd rp), oom, urght, u 1, 

Hemixem, Niel, Rumpst, Rupelmonde, T rh g n. 

11. - Oxyrhina Desori (L. Agassiz) i mond , 1 I t. fl rc 
' 

I 1·i ·h ] . 
(MUTATIO NOUVELLE). 

Fig. 78- 7 dans le texte. 

La faune de 1 Argile de Boom comprend une nou v ile x rhine dont 1 n 
(Fig. 7 - 6 dans le texte), très voisines de celle d Oxyrhina De ori n i tingu nt 
cependant par leur forme plus comprjmée, par leur couronne plu 1 rge, tont it pl n 
à la face externe, même dans les dents ant ~ rie ure . 

Ces caracteres de la nouvelle Oxyrhine oligocene son a peu prè ceux d'O. Desori mut. 
prmcursor de 1 Eocène, mais les dents de la premiere forme ont en iblement plu compri­
mées et encore plus plates, à la face externe, que celles de la econde. 

L 'accentuation de ces caractères conduirait à O. hastalis L. ga iz 1n 1 111 
dans le Miocène et le Pliocene. 

On a donc, avec O. Desori mut. prmcursor, O. De ori 
une nouvelle série de formes dont les di ver 1 1 n 
1° l'Eocène (sensu stricto), 2° l'Oligocène, 0 1 i 

Les étapes de chacune des deux séri m r 

l' 

. (1 (l IJ cl J' i 
t l'l ll 

l li 
r 

1° Oxyrhina Desori mut. prmcur OJ' - e ori - 0. Spallanzanii, 

tiv 

2° Oxyrhina Desori mut . pr;;ecu.r 01· - . Desori mut. fiandrica - . ha t li , 

nt 

forment une chronologie. Ce ri ont par suite le caractere de g néalogie . C lle -Cl 

ont, dans O. Desori mut. pr;ecursor, une souche commune. 

(1) Mce LERICHE. L es Poi ons éocènes de la Belgique (MÉMOIRES DU MusÉE ROYAL D' HISTOIRE NATURELLE DE BELGIQUE, 

T . Ill), p. 128; 1905. 
- Mec LERICHE. Contribution à l'Etude des Poissons fossiles du. Nord de la F1·a1'tce et des Régions voisines (TH~l:IE 

DE DOCTORAT et MD101RES DE LA SocrtTÉ GÉOLOGIQUE DU NORD, T. V), p. 319, Pl. XVI, • ig. 8·12; 1 G. 
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78 78a i8b 79 79a 80 80a 

Face externe. P rofil. Face interne. Face erlerne • Profil. F ace externe. Profil. 

. - - - - - - - Den t an térieure (18 file) - - - - - - - . Dent antérieure (2• fil e) . Dent latérale. 

. - - - - - - - - - - - - - - - - - - - - - - - - - Dents de la f âchoire supérieure - - - - - - - - - - - - - - - - - - - - - - - - - . 

80/J 8 1 82a 82b 83 

Face interne. Face externe. Face externe. P rofil. F ace interne. Face externe. 

Dent latérale. Dent latérale plus post. . - - - - - - - Den t antérieure (1 e file) - - - - - - - . D. ant. (26 file). 
Dents de la âchoire supér ieure. . - - - - - - - - - - - - Dents de la Mâchoire inférieure - - - - - - - - - - - -. 

84 85 f:15a 850 

Faco externe. Face xt rne . Profil. ac interne. 

ent la t. anl. Dent latérale plu po tél'ieure . 
. - - - - - - - - - - - Dents de la Mâchoi re inférieure - - - - - - - - - - - . 

86 

F . ext . 

86a 

Prof. 

Dent des coins 
de la gueule. 

F1 . 7 - . - Oxyrhina Desori (L . 
mut. flanclrica, Leri he, 191 

gas iz) n a, 1849, 
Rupélien. 

86b 

F . int. 

nt fo i a nt. parti d un roup de quaran te-d ux dent trouvée as o e l provenant 
an ' un m ~ me individu. - Grand ur naturell . 

L a lité : a ndorp). - Type de la mutation: Colle tion Ed. Oelheid (Bruxelles). 
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Ces résultats sont traduits par le tableau phylogénique suivant : 

Ho LO CÈNE 0. Spallanzanii 

PLIOCÈNE O. ha .. talis 

M1ocÈNÊ O. De ori . ha t li 

ÛLIGOCÈNE O. Desori J'l i ut. fl n ri t 

EocÈNE Oxyrhina Desori mu . rœ ur r 

Les dent d Oxyrhina De ori mut. fiandrica figurée 
texte) font partie d un groupe de quarante-deux dent 

ou l 
. 

qui ont 

nos 7 

té trou 

8? 87a 

(. "· 
Face articulaire. Profil. 

F1G. 87. - Oxyrhina Desori (L. gas iz) i monda, 1 
mut. flandrica, Leriche, 191 O. - Rupélien. 

Yerl ' bre pré audale postérieure de l'individu dont d nt 
ont figurées sous les n°8 78 à 8 (dans le texte). 

randeur naturelle. - Localité : Base! ( L endor 

r h., fosse pour le cartilage hémal. - (. n.' fosse p ur le artil:.ig n ural . 

e 
(d n le 

o iée 
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et qui proviennent sans doute d'un même individu (1
) . Avec ces dents, ont été recueillies 

oixante-neuf vertèbres, qui ont perdu toute connexion et qui ont vraisemblablement 
appartenu à c t individu. Les vertèbres précaudales antérieures et moyennes sont encroûtées 
d pyrit t ne lai sent plus apercevoir aucun de lP-urs caractères. Les vertèbres précau­
d 1 post rieure (Fig. 7 dans le texte) montrent, entre les fosses des cartilag~s 

neur ux et hémaux, de nombreuses lames rayonnantes plus ou moins fendues. On peut 
compter jusque quatorze de ces lames sur chaque face latérale des vertebres, entre la 
fo e du cartilage neural et celle du cartilage hémal. 

Le vertèbres précaudale po térieure d yrhina Desori mut. fiandrica rappellent 
assez bien celle d' donta pis acuti inia. 11 n i tinguent cependant par leurs lames 
rayonnante plu p i , plu no r u t, par suite, plus serrées, et enfin par leur 
t ill u ou lu 

xyrhin . fi nclri t eau oup moins commune , dans l'Argile de Boom, 
ri ( ). 

LI É R. - Localités: Basel (Steendorp), Rumpst. 

12. - Oxyrhina Benedeni, Le Hon, 1871. 

Pl. XVI, Fig. 1-15. 

H. Le Hon, Préliminaires d'un Mémoire sur les Poissons tertiaires 
de Belgique, p. 6, 2 figures dans le texte. 

R. Lawley, uovi Studi sopra ai Pesci ed altri Vertebrati fossili 
delle Colline toscane, p. 31. 

R. Lawley, l d ., p. 31. 
R. Lawle , tudi comparativi ui Pesci fossili coi viventi dei 

generi archarodon, Oxyrhina e Galeocerdo, p. 107, pl. (Oxy­
rhina) I , fig. 1. 

r. l , Id., p. 112, pl. (Oxyrhina) IV, fig. 2 . 

. 11 , pl. (Oxyrhina) IV, tig. 4 . 

. i 1, pl. {Oxyrhina) IV, fig. 5 . 
. - mith ward, te on a Tooth of Oxyrhina {rom the 
R ed rag of u~ lk. r.. 1c L MAGAZlNE, dec. IV, vol. 1, 

2 figure an 1 t xl . 

l) Celle trou aille est celle que E . Delheid a ignalée en l 99 (Eo. ÜELRE!D. Quelques découve1·tes dmis l argile de 
Boom. N LE D~ LA. OCIÉTÉ ROYALF. ALACOLOGIQUE DE BELGIQUE, T. rxxrv, l 99, BuLT.ETIN DES ÉANCES, p. LXXVII). 

d elheid rappor tait et indi vi u à O:ryrhina gracili Le Hon [ = O. Desori (L. Aga iz) i monda]. 
(2) 'e l prol blement celle mutation flandrica que e rapporte la dent, provenant du Rupélien de la Belgique, 

atalo uée par .· milh \Voodwarù ou le nom d'Oxyrhina hastali (A.-SMITR vVooDWARD. Catalo_que of the fo&Bil Fishes 
fo the B1·iti la. Mus iim, ol. , p. 3 7 · 1 ). O. ha talis ne emble apparaître, en Belgique, qu'avec le Miocène. 

38. - 1910. 
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i 95. ÛXYRRINA CRA ,\. G. De-Alessandri, Contribuzione allo tudio dei Pesci terziarii 
del Piemonte e della Liguria. l\IEMORIE DELLA REALE AccADEMIA 

DELLE CIENZE DI TonINo, 28 série, t. LV, p. 276, pl., fig. i 1. 

19 û . ÛXYHHL ' A CRA . A Maria Pasquale, Revisione dei elaciani fo ili dell ltalia meri-
dionale. ÀTTI DELLA RE LE AD MIA D LLE IE 'Z ~ 1 J HE E 

l\JATEMATICHE DI NAPOLI, série 2a, vol. II , n° 2, p. i 1, 
pl., fig. 3. 

i903. ÛXYRHI .A NEOGRADEN IS, Koch. Koch Antal, Tarn6c:; ogradmegyéb n, ?nint kovült czapa{i gaknak 
'ltj gazdag lelohelye. F LDTA 1 K z ' Y, v 1. III, p. 3 , 
pl. II, fig . 23. 

Les dents de cette esp ce (Pl. VI, ig. 1-15) 
épaisse et trapue . 

La couronne est large; elle ' 1 n 1 
qui peut, dan certaines dents, e dét 
pour donner nai sance à un véritable denticul l t 
tranchants depuis le sommetju qu à la ba e; il p 
plane ou très légèrement bombée, de la face intern 

Le racine est extrêmement épai e · elle form , 

ont car ctéri 

qui 
. 1 

dessous de la couronne, une saillie trè accu ée. e br 
gentes. Le foramen nutritif s'ouvre directement à 1 extérieur, 
de la racine. 

e p r leur forme trè 

, un t lon 

UI 

t 
u diver­
aillante 

On voit, par la reconstitution de la denture qui t f: ite d n la planch VI 
(Fig. 1-15), que les dents de la mâchoire up'rieure (Fig. 1- ) ont leur couronne plu 
inclinée vers les coins de la gueule que celle de dent corre pondant de 1 
i nférieure (Fig. 10-15). Cette inclinaison e t déjà tre en ibl · la h ir 
dès la première file de dents antérieure . 

De plus, tandis que, dans les dent de la m "ch 
se recourbe vers les coins, elle reste érecte d n 1 

i I r ir 1 

. 
Ir 

inférieure. Il s'ensuit que, dans les premi r 1 ur 1 uronr e t n tte-
ment, ·et parfois, dans les dents latér 1 fi r nt , lor qu , dan les s condes 
il reste à peu près rectiligne. 

La transformation de tal n l ouronne en denticules latéraux b erv t 

dans les dents latérale d la m boire upérieure (Fig. 5, ). 
Enfin, la racine qui t, omme d'ordinaire, plu épai e d n 

que dans le dent 1 t · ral , est particulierement saillant d n le 
file de la mâchoire inférieure (Fig . 10) ( 1) . 

le d nt nt r1 ur 
dent de la premi r e 

(1) Il se pourrait que la dent antérieure de la mâchoire inférieure qui esl figurée sou le n° 11 de la plan he XVI, 
el qui est allribuée à la première file, fût une denl de la seconde file, qui aurait élé fortement comprimée entre le denls 
des première et troisième files, et dont les branches de la racine se seraient, par suite, rapprochées au poinl de la f ire 
re embler aux dents de la première file. 
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Le nom d'Oxyrhina Benedeni a été placé par A. -Smith Woodward (1) et par C.-R. 
Eastman (2

) dans la synonymie d'O. crassa L. Agassiz (3
) . L'essai de reconstitution de la 

denture d'O. hastalis L. Aga siz - que je viens de faire au Musée de Bruxelles, d'apres 
plu i urs millier de dent du éogène d'Anvers - m'amène a considérer la dent incom­
pl te sur laqu lle L. Agas iz a établi son O. crassa comme une dent antérieure de la 
mâ hoire inC rieure d'O. hastalis. Les dents d'O. Benedeni se distinguent facilement des 
d nt du typ . crassa par leur forme plus trapue et par leur racine qui est beaucoup plus 
aill nt du côté interne, et dont le branches sont plus longue et moins divergentes. 

xyrhina B nedeni n'est pas tres rare dan l'Argile de oom. Ses dents n'atteignent 
pas, dan cette formation, les dimen ion qu' lle pré ntent parfois dans le Néogène , d'où 
provient le type. 

Le d nt d 
obliquu 

i 1, I rh n. 

li n infi rieur) que Winkler (4
) a rapportées à Otodus 

l bl ment des dents latérales d'Oxyrhina B enedeni . 

o alité : erg. 
Localités : Basel (Steendorp), Boom, Bu:rght, Hemixem, 

E RE ALOPECIAS, MÜLLER ET HENLE. 

Le genre Alopecias n e t connu, dans les i:ners actuelles, que par une seule espèce, 
A. vulpes Linné-Gmelin. Dan celle-ci, les dent sont relativement petites. La couronne est 
trapue; a ba e urplombe fortement la racine, à la face externe . La racine est épaisse; 
e branche. ont trè écartée . Il n y a pa de denticules latéraux. 

La denture (Fig . dan le texte) est composée de nombreuses files de dents dont la 
lr nn énéral, d autant plu recourbée vers les coins de la gueule et les bran-

nt plu écartées que ce dents appartiennent à des :files plus posté­
r n ' 1 mâchoire supérieure, de chaque côté de la symphy e, 

u1 s ( ) , n fil e petite dent intermédiaires (I) et de nom-
nL l· r: l ,, ~ ( L). , ill de ce dernières den va, dans une 

b rd n r i " · nt tr : 1 · r m nt (de L1v à Lvm), pui en décroissant 
tr r pi nt ' m ur qu' 11 r ppr ch t e coin de la gueule. C'e t une 
di po ition nalogu ' c 11 que pr ente l d ntur ,, l m chaire upérieure des La1nna 

t de Oxyrhina. 

( 1) A.- ITH WooDWARD. Catalogue of the fo il Fi hes in. the B1·itish Museum, Vol. I, p . 3 9; 1 9. 
( 9) .-R. EA T N. B eit1·iige "'ttr EG m1tni~ der Gattung Oxyrhina mit be 011.deret· Beriickllichtig1mg von Oxyrhina 

Mant lli Agas iz. ALAEONTOGRAPHIC , ol. • Ll, p. 1 ~2; 1 - . 
(3) L. AGA 1z. Recherch u- l Poi on fo ile , T . III, p. 2 3, Pl. XXXVII, Fig. 16 · 1 43. 
( 4) T.- . WtNKLER. ote ttl' quelqu dent de poissons fos iles del oligocène i1iférieiw et moyen du Limbourg. ARCHI-

ES DU Mu ÉE T EYLER, o l. V (2° partie, 1 ), p. 7 . 
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A la mâchoire inférieure, on trouv , de ch que c té de la symphy e un file de tr s 
petite dents ymphy aires (S) , comme ch z les Odonta pis. rvr i , ce dent ne commencent 
ici qu avec la seconde rangée . Le deux den~s ymphysaires de la premi re r ngée sont 

. Demi-mâchoire supérieure droite. 

L 

. . . . . ··--. ~ .... • -': " 

Demi-màchoire inférieure droite. 

FrG. . - Alopecias vulpes, Linné- melin , ,... . - Épo 

Demi-mâchoires droites, vue de trois-quart · r tn . m1 l:1i1· <lu 
l\Iusée de Brux el les. - r n r na l 11 r Il . 

(Les dents de la ranaée . ·t rn ul li rur ). 

A. 
I. nt inl rm 

nt lat rai . 
nt ymph saire. 

(Les file ont num r de I à pour la demi-mâchoire upérieure, 
l à ' 1 pour la demi-mâchoire inférieur ). 

remplacées par une petite plaque triangulaire, imp ire, fi rmée de tr petites dent en 
pavé. A la file mphy aire de chaque demi-mâchoire suce dent de nombr u. e le dont 
les élément , dau une même rangée, croissent d'abord lég rement en dim n ion (d Au 
Lvr), pui décroissent régulièrement en se rapprochant des coins de la gueule, où il 
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deviennent très petits. Ces files correspondent aux files antérieures (A) et latérales (L) des 
Odontaspis, des Lamna et des Oxyrhina . 

Cont rairement à ce que l'on observe chez ces derniers genres, où les dents des files 
antérieures des deux mâchoires se distinguent ·nettement, par leurs plus grandes dimen-
ions, des dents des premieres files latérales, on ne trouve, dans le genre Alopecias, entre 

ces mêmes dents , aucune différence sensible , quant à la taille. Les dents antérieures ne sont , 
pa (à la mâchoire inférieure) ou sont à peine (à la mâchoire supérieure) plus fortes que 
le dent des files latérales les plus voisines . Les première ne se distinguent guère des 
seconde que par leur forme plus étroite, par leur couronne moins penchée vers les coins de 
la gueule, et par leur racine dont les br nche ont moins écartées. 

Les dents de la mâchoire infi rieur ' lopecias vulpes sont sensiblement plus petites 
que le d nt corr pond nt l m· boire upérieure . De plus, tandis que chez les pre_. 
m1 1 couronn 1 nt in linée vers les coins de la gueule, de façon à conserver 

h z 1 econdes , nettement recourbée vers ces coins. 
n: nt dent d'Oxyrhina que celles d'Alopecias se rapprochent le plus. 

r111 r i ' r ncient des premières par leur couronne généralement plus trapue, et 
u t ut r 1 ur racine épaisse, dont les branches sont très écartées. 

13. - Alopecias exigua, Probst, 1879. 

Pl. XIX, Fig.1-13. 

1 1 XYRHL ·A EXI UA. J . Probst, Beitriige zur Kenntniss der fossilen Ji'ische aus der .l1.olasse v on 
Baltringen. JAHRE HEFI'E DES VEREINS F ÜR VATERLANDISCHE NATURKUNDE IN 

\y · RITEYBERG, vol. XXXV, p. 135, pl. II, fig. 20-25. 
1 YRm ,· E ·1GCA. Koch Antal, Tarn6cz 6grétdmegyében, mint kovült czapafogaknak uj gazdag 

lelOhelye. FôLDTA. ï KozLô Y, vol. XXXIII, p. 37, pl. Il, fig. 24 a-c. 

tit ts ( l. ig. 1-13) ayant tous les caractères des dents d'Alopecias 
r n ntrent · z r t 1 rgile de Boom. 

eur couronn , r 1 iiv t tr it , t tr renflée à la face interne et toujours assez 
fortement convexe ' l 1 c xt r rt ut ver la base. Dans cette dernière partie, les 
bord d 1 couronne, en p r iculier le bord nt ri ur , cessent parfois d'être tranchants, et, 
de ce f; it, 1 convexité de la face externe e trouve enc re accusée. 

L r cine e t ma sive; elle présente, à la face intern , immédiatement au-dessous de la 
couronne , un renflement con idérabl ., dan lequel est creusé un sill n médian, superficiel. 

D apr 1 e i recon titution de la denture qui est fait dans la planche XIX (Fig. 
1-1 ), on voit qu 1 d nt de la m choire supérieure (Fig. 1-9) ont, comme chez Alopecias 
u,lpe l ur c uronne plu rec urbée, ver le coins de la gueule, que celle des dent corres-

pond nt 1 m choir infi ' rieure (Fig. 10-13). Dans ces dernières dents, la couronne est 
impl ment inclinée vers ces coins et a sa pointe érecte. 
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Le dents antérieures décrivent une courbure sigmoïdale z prononc e . 
])u 11iocène du Wurtemberg, Prob ta décrit et figuré, ou 1 nom d Ox y1·liina exigua, 

de petite dents d'Alopecia , malheureu ·ement pre que toujours inco1npl 'te . C nt ont 
au i une couronne étroite et une racine épaisse; lle ne par 1 nt p e di tingu r de 
dent de l'Alopecias de l'Argile de Boom. 

Alopecias exigua diffère de l'espèce actuelle, A. vulpe , par ouronn plu 1 n 
et plu" renflée à la face externe, et par sa racine plu épai e . 

R uPÉLIEN SUPÉRIEUR . - Localités : Ba el ( te ndorp), Bo m, mLr m, ump t, 
Rupelmonde , Terhaegen. 

14. Alopecias 1 tidens, L ri h , 1 

190 . ALOPECL\S LAT lD EN . M. Leriche, ole pr 'L ·minuin• ·ur dt•F I u ··:on: 1wu t•au dt• l'Oliyu ·ht · 

belge . BuLLETI · DE L ' li~ É BEL g n : Gi~ 1. ~rn 1rn PALi•: TO L H;n: ar.T 

n'HYDROLOGIE, t. ". /II 1 R ·i:: ·- g 1 n . , l . ""7! . 

Des dent dune seconde espèce d Alopecias , de plu grande taille que 11 1 
précédente , se rencontrent, plus rarement, dans le Rupélien . Je le ai décrites uccinct -
ment, en 1 VO , sous le nom d' A. latidens. 

Ces dents (Pl. XIX, Fig. 14-25) sont a ez fortement comprim e . 
La couronne est trapue, t rès large à la ba e et peu élevée. e bord re tent tran­

chants sur toute son étendue, de sorte qu il délimitent nettement la face interne, qui e t 
régulièrement convexe, de la face externe, qui e t à peu pre plane. 

La racine est bien développée , mais relativement peu épai e. on 
face interne, est toujours très superficiel et peut même mauqu r. l.r ' s 
écartées. 

Les dents de la mâchoire supérieure (Fig. 
pondantes de la mâchoire inférieure (Fig. 1 r 1 ur uro ne 
légèrement pincés près de la base; le bor · 11 in i un l 'g r concavit,, 
est moins régulier que celui de d n m· hoir upérieure, lequel 'étend n droit 
ligne ou décrit, sur toute on n u un faible convexité . 

Il semble enfin exi t r mme chez Alopecias vulpes, une diffi renc d t ille s ez 
sensible entre le dent ux mâchoires . Les dents attribuées à la mâchoire supérieure 
(Fig. 14-1 ) ont ' n ' r lement plus grandes que celles qui p r· i · ent leur corre pondre ' la 
mâchoire inférieur (Fig. 19-25). 

Le d nt d Alopecias latidens sont voisines de celles d' A. vulpes. 11 s' n di tingu nt 
pourtant par leur taille plus grande, par leur forme plus comprimée et p r 1 ur c uronne 
plus large. 
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Alopecias Hassei N oetling ( 1) est établie sur une dent d' Alopecias provenant de 
l' ocène du amland. A. latidens paraît s'en distinguer au même titre que d'A. vulpes. 

d nt figurée par Noetling ressemble d'ailleurs beaucoup aux dents latérales de la 
mâ hoire sup rieure d' A. vulpes. Elle est insuffisante pour caractériser une espèce. 

R ÉLIEN SUPÉRIEUR . - Localités : Basel (Steendorp), Boom, Hemixem, Rumpst, 
T rhaegen . 

es vertèbres d'Alopecias ont été signalées par H a e (2
) dans l'Argile de Boom. 

GENRE CAR H R D ( uTn) MüLLER ei HENLE. 

ar har don nd 1l li f ü11 r t nl (= C. ve1·us L. Agassiz) est le seul représentant 
tu 1 d nr · il vi dan, l r .' u toute les mers tropicales et sub-tropicales. Ses dents 

n l n rnl l · l nt de certaines Oxyrhines (O. hastalis L. Agassiz); elles ne 
nt d nti ul latéraux et sont caractérisées par la présence de crénelures 

t r · guli 're sur toute la longueur des bords de la couronne. 
d nture de C. Rondeleti (Fig. 9 dans le texte) est construite sur le type de celle 

d Lanina et des Oxyrlii"na. Elle est décrite ici d après les mâchoires de trois individus 
différent . 

f ACHOIRE suPÉRlEURE . - Chaque rangée dentaire d une demi-mâchoire supérieure 
comprend douze dent (3J comprimées, à couronne large, triangulaire, plane à la face 
externe. Le cinq premi' re dent ont sensiblement la même t aille, chez les individus 
adult . 1fai chez le individus jeunes, la troi ième se distingue de ses voisines par sa 

ill un peu plu faible . Elle représente la petite dent intermédiaire des La1nna, des 
yrhina t l . Alopecias. Le cinq premiere file dentaires des Carcharodon Rondeleti 

udult '1 c<JrT spon nt in i c ux deux file antérieure à la file inLermédiaire et aux deux 
pr ïr · fils l• ~ nre . 

ux c1nc1 pr nLs cl ·h q r ng · e, uccèdent sept autres dents dont la taille 

(1) F. OETLl o. Di Fa1rna de amléimli ch n 1'ertiii1·H. BIJA DLUNOEN ZUR OEOLOGISCHEN SP&CIALKARTE VON PREUSSEN 
UND o THÜR1No1-.cm:N TAATEN, Vol. VI, 3° par tie, p. 75, Pl. V, Fi . ; 1 -

(2) ' . I E. Das natürliche !/ lem de1· Ela mobrancl1i r au( rumllage de Baues imd dei· Entwicklmig i·hrer 

Tn1·bel éiule. Be onderer Theil p. ~3; 1 .... 
(=') e chiffre e l au i celui qu'ont lrouYé 1° Müller et Henle (.J. MÜLLER et H. HENLE. ystematische B eschreibung 

d ,. Plagio tom n, p. 70; 1 .t l }, 2° Günther (A . GÜNTHER, Catalogue of the Fishes in the British Museu.m Vol. \III, 1 70, 
p. -:..). D'aprè la ti ure qu A a iz a donnée de la denture (L. AoA s1z. Rech erches sur les Poissons fossile , T. III, Pl. F 
Fig. 3) el d'aprè lromer (E. TR0MER. Die Fi chr te des 111ittlet·e1i und ob ren Eocâns von Àegypten. BEITRAEGE zuR 

ALKONTOLOOIE ND IWLOGIE E TERREICH-UNG RNS UND DE ÜRIENT , Vol. XVIII, p. 172), ce chiiîre eut 'élever à treize. 
n ulre, ù rnier auteur (E. TROMER. Loc. cit.) ·ignale à chacune des branches de la mâ haire supérieure et contre la 

·ymphy la pré en e d'une file ùe dent plu petite que l dent des file voisine , et qui représenteraient le petites 
ùent ymphy ~ai re <l'Odo11ta pi (erox. Celle file de dent ymphy aires manque ùan le lro i dentu res de Canllarodon 
Rolldt•l tique j'ai examinée ; elles n e sont ignalée non plus ni par L. Aga iz ni par Müller et Henle, ni par Günther. 
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décroît rapidement et régulièrement à mesure qu'elles se rapprochent des coins de la 
gueule, où elles deviennent très petites. Ces sept dernières dents forment la suite de la 
série de dents latérales. 

Demi-mâchoire supérieure droite. 

Demi-m h ir int lÎ ur droil . 

F1G. 89. - Carcharodon R.ondeleti, Iüller et Henle, i8 f. - Époque actuelle. 

Demi-mâchoire u de trois-quarls ; d'après un exempl ire ulle du 
usée de Bruxelles. - Echelle : 1/5. 

(Le dents de la rangée externe sont seules figur 'es). 
A. ents antérieures. 
I. Dent intermédiaire. 
L. Dents latérales. 

{Les files sont numérotées e I à II pour la demi-mâchoire su rieur , 
de I à XI pour la demi-mâchoire inférieure). 
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La couronne, qui est verticale dans la première dent, s'incline, dans les suivantes, vers 
les coins de la gueule. Quoique faible, cette inclinaison est d'autant plus prononcée que les 
dents sont plus postérieures. 

Le~ branches de la racine forment un angle très ouvert et d~autant plus grand que les 
d nts sont aussi plus postérieures. 

Le foramen nutritif n'est pas situé dans .un sillon médian. 
MAcII IRE INFÉRIEURE. - A la mâchoire inférieure, les dents sont au nombre de onze (1) 

d n chacune d s rangées d'une demi-mâchoire. La econde dent, dans chaque rangée, est 
1 g rement plu grande que les premiere, troi i m et quatri me, qui sont sensiblement de 
m "me taille. A partir d la cinqui me, le imen ion de dents décroissent rapidement et 
réguli rement. 

r n lo V 

fil 

1 n r L nina de Oxyrhina et des Alopecias, les deux pre-
1 i ure ; les suivantes) de latérales. 

infi ' rieure ont relativement plus petites, mais plus épaisses 
n nt d la mâchoire su périe ure. En outre, leur couronne est plus 
b aucoup plus convexe à la face interne; enfin, elle reste toujours à 

u pr v 1 ti et a face externe est légèrement bombée. Quant à leur racine, elle est 
lu ill nie du côté interne, et ses branches forment un angle moins obtus. 

i la détermination du niveau dans lequel Pillet (2
) a rencontré la dent qu'il a décrite 

sou le nom de C rcharodon longidens, est exacte, le genre Carcharodon aurait existé dès 
le Crétacé u périeur. 

Carclzarodon longidens et le Carcharodon qui se sont succédé jusqu'au Miocène avaient 
de dent pourvue de denticules latéraux (3

) . Avec Carcharodon megalodon L. Agassiz, du 
io ne et u Pliocène , ce denticules s atrophient et disparaissent. 

1 

15. - Carcharodon angustidens, L. Agassiz, 1843. 

Pl. XVII. 

r . JZ , echerches sur les Poissons fossiles, t. Ill, p. 255, 
l. : . \Ill, fig. 20-2;) . 

( 1 ) Ce chiffre, donné au i par Günther (Loc. cit. ) et par tromer (Loc. cit. ), peul s'élever à douze (voir L. AGASSIZ, 
iüLLER el HENLE TRO ER. Loc. cil.). 

( 2 ) L. PILLET. De criptio1i d'une nouvelle esp ce de Carchat·odon fossile. Mt OIRES DE L'ACADÉMIE DE SAvoIE, 39 série, 
T. IX ( t 3) 1 pl. 

( 3) Je ne pen e pa que la dent du London Clay (Yprésien) sur laquelle L. Aga siz (Recherche sur les Poissons 
fo ile , T. III, p. 2 Pl. ..:r X.. r, i . 1 , 15) a établi on Cm·charodo1l su,bserratus, et qui est dépourvue de denticule 
lat r ux oil elle d'un Carcharodon. 'e t lrè probablement une dent d'Oxyrhine dont les bords, très minces, ont été 
acci<lenlell ment éc upé . Le dents Ox-yrhiua ha tali L . Agassiz pré entent d'ailleurs assez fréquemment cette 
parlicularil et 'est ur de pareilles dent qu'ont élé établis 1° Carchm·odon. Escheri L. Agassiz (L. AaAss1z. Loc. cit., 
p. 2 0, Pl. X I ig. 16-1 ), 2° C. microdon Le Hon (H. LE Ho:i. Préliminaires d'ttn Mémoire ~ur les Poi~sons 

t rtiaire de B elgique, p. 7, 2 figure dan le texte. 
39. - 1910. 
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f 45. CARCHARODON TUHGIDUS, 

L. Agass iz: (pars). 
1Ji1. CARC HARODON HETEB.ODON ? (non c. 

nETEn.onoN, L. Agassiz). 
1 CARCrIAilO DON ANGUSTIDENS . 

1 ï. CARCH.\IlODON IIETERODON. 

i895. C.UlClIARODO •. TURG ID S . 

1906. CARCHARODON ANGUSTIDE ' S. 

L. Aga iz, R echerche ur les Poison (o siles, t. Ill, p. 256, 
pl. X X a, fig. 8 (non fig. 9). 

H. Le Hon, Préliminaires d'un ~Jémoire sur les Poissons 
tertiaires de B elgique, p. 11. 

H. Le Hon, Id., p. 11. 
L. Dollo, L e l-laino aure et le nouveaux Vertébr ; f i les du 

Uus ée de Bruxelle (fin ). REv E DE Q E Tl l 

vol. XXII, p. 81. 
O. Jaekel Unter-Tertiüre ela chier au' ûdru stand. Mf: 1 m :. 

DL COMITÉ GÉOLOGIQUE R E, vol. I , n° 4, p. i , .... ï, pl. Il, 
fig. 6, 7 (? fig. 4, non fi g. l-,... ). 

F. Pri m, ur le Poi on /o ile du tampi n du Ba in 
pan ien. LL Tl • n' L "oc1 •, T :' E DE RA E, 

4e s '~ ri , t. I , p . 1 . 14, 1 ' . 

En établissant cette espèce, L. Agassiz a n tt m nt di in u 

la forme élancée des dents. 
n r 

La couronne est, en effet, très haute . Elle e t pl n ou à p 111 

externe, fortement et r égulièrement bombée à la face int rne. 
sont, sur toute la longueur des bords, distincte et uniforme . 

L r n lur 

Les denticules latéraux sont très développé . Il ont parfoi une tendanc à se 
subdiviser. Leurs crénelures sont moins réguli ' re que celle de la couronne. 

La racine est peu élevée; ses branches sont comprimée courtes, arrondie à leur 
extrémité. 

Un indindu de cette espèce, représenté par cent trente-quatre dent 
vingt-treize vertèbres, a été trouvé dans !'Argile de Boom, à teendorp pr' 
découverte a été signalée par L. Dollo (2

) . Il est con ervé dan les al ri 
Bruxelles. J'ai reconstitué sa denture dans la planche X VII. 

et par quatre­
Boom (1). 
lu 

Cette reconstitution montre que chez cette e pèce 
les dents de la mâchoire supérieure (Pl. 1 VII 

omm h z 
i . 1-11) . 

rc!t r cl n 1? nd ~! ti 
lu r nd , ma1 

relativement moins épaisses que les dent rr 11 l nt · l 1 m~choir inf rieure 
(Fig. 12-18). 

A la mâchoire supérieure , le d nt 1 première file (Fig. 1) ont, seul , leur 
couronne verticale. A partir d l· onde file, on voit 1 extrémité de 1 ouronne d 
dents se recourber ver l'arri' r . Ce recourbement, à peine indiqué dan 1 dents de 1 

( 1) Le texte explicatif de la planche XVII indique, comme lieu de provenance, Boom. Ce dernier nom esl 
souvent employé, dan ~ un sens collectif, pour désignel' tout un groupe de localités voi ine dans 1 quelle 
on explo ite l'argile dite de Boom. C'est avec ce sens que le nom de Boom a été pris dan le texte expli catif d 
planches X VII et XVIII. 

(!!) L. DoLLO. Le Bainosaure et les nouveaux V ertébrés fossiles di' Musée de Bruxelles (fin). REVUE DES uEsTIONs 
sc1E1'TIFIQUE , Vol. XXII, p. 81; 1887. 



OLIGOCÈNES DE LA BELGIQUE 29! 

seconde le (Fig . 2), va en s'accentuant de plus en plus dans celles des files sui vantes 
(Fig. -7). Il est très prononcé dans les dents des coins de la gueule (Fig. 8-11). 

ans les dents de la mâchoire inférieure (Pl. XVII, Fig. -12-18), la couronne reste 
peu pr s ver icale ; elle ne s'incline que tres légèrement vers l'arrière, dans les dents 

l térale po térieures. 
Le denticules latéraux sont, dans chaque mâchoire, plus développés dans les dents 

1 érale ue an les dents antérieures; ils sont relativement plus forts dans les dents 
antérieure de 1 mâchoire supérieure (Fig. 1, 2) que dan le dents correspondantes de la 
mâchoire inférieure ( ig. 12, 13). 

racine ne pré nte p 1 f. rn 
s· ·uant , d e côt , d n 1 ure 

illon médian; elle est beaucoup plus 
de la mâchoire inférieure que dans celles 

1 hoir 

l 

i l n i lu lie , décrites plus loin (p . 293), d'une variété de 
nr.11.·fid<·11" . angu tidens, var. turgidus, L. Agassiz). 

lin i i u d. teendorp devait être d'environ neuf mètres. Elle pouvait être 
· , comme 1 indiquent, par leurs dimensions, de nombreuses dents 

dan di ver e localités. 
de Carcliarodon angustidens se distinguent de celles de l'espèce éocene, 

. au:riculatu de Blainville, par leur plu grande taille , et, surtout : 1° par leur couronne 
plus élancée et dan le' dent latérale de la mâchoire supérieure, moins recourbée vers 
le coin de la gueule · 2° p r leur racine relativement. moins développée. 

Oarcharodon okoloz i Jaekel (1) , de 1 Oligocene inférieur de la Russie méridionale 
et d 1 llemagne du ord, e t une forme intermédiaire entre O. auriculatus et O. angusti­
dP?i ... . P r le ()"rand développement de la racine de es dents, elle rappelle O. auriculatus; 

r 1 fi r 1 n ée d la couronne elle e rapproche de O. angustidens. 
'l 1 p lien inférieur de la Belgique n ont pa encore fourni de restes de 

r ·h ro . 1u 1 oq peut pérer rencontrer, en Belgique, O. Sokolou·i. 

u .ÉLI i ÉH.lE . - /,1 f'al ifé. · : el ( teendorp ), Boom, Duffel, Hemixem, Nïel, 
ump t, u lmon n. 

16.- Carcharodon angustidens, L. 
. 
lZ , . , var. turgidus, L. Agassiz, 1 43. 

Pl. X lII. Fig. ùan le lexle. 

. 
i AR Il l\ D ' ·n rn . L. aa iz, Reche}·che ur le Poi on /j il , t. III, p. 2 

fi cr. (non fiO'. ). 

• R ' ri. R . J ek l nt r-Tertiiire elachier au üdru land. IËM IRE n 

lT GÉ L Gl . E RU E, vol. 1 • n° 4, p. 1 ' 27' pl. II, fig. 1-3, 5 
(? fi cr. 4, non fig. , 7). 

. 
. J EK.EC.. at r-T. rtiilre elachit!I' au, ildru land. MÉMOIRES nu ComTÉ GÉOLOGIQUE RUS E, Vol. L~, n° 4, 

1. 1, Fig. 1-5; 1 95. 
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Les dents de la forme O. turgidus sont voisines de celles de la forme C. angustidens . 
Elle e distinguent pourtant de ces dernières par plusieurs caractères : elles sont plus 
trapues· leue couronne, qui est parfois assez fortement renflée à la base de la fac 
externe, est plus large et plus épaisse; les denticules latéraux sont, par contre, moins 
développés . 

90 

Face articula.ire. 

FIG. 90.- Carcharodon angustidens, L. Agassiz, 1 43, var. turgidus 

Yertèbre précau<lale de l'individu dont des dent nt fiO'ur' 
Grandeur naturelle. - Localit : : T rha n 

90a 

a lZ 

la pl:md1 
m. 

f. h., fosse pour le cartilage hémal. - /. 1L. r ~ · p tu· l ·arti lag n ural. 

Profil. 

' 111. 

Le Musée de Bruxelles pos 'd u i l 1 r I m O. titrgidus un individu repr sent' 
par quatre-vingt-dix-sept dent t p r oixante-dix-sept vertèbre . Cet indivi u t 
trouvé dans l'Argile de Boom ù T rh egen, pr 's Boom (1). 

La reconstitution d la d nture de cet individu (Pl. XVIII) montre que la di:ffi r nce 
de taille entre le dent corre pondantes des deux mâchoire - tout au moins pour le 
dents antérieure et le premières dents latérales - est peu ensible. an les dent de 1 
mâchoire inférieure, la couronne, qui est toujours droite, se rétrécit plus rapidement ver 

(1) Yoir la note infrapaginale 1 de la page 290. 
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le sommet, par suite de la concavité des bords, que dans celles de la mâchoire supérieure. 
C' st principalement dans les dents de la mâchoire inférieure que l'on voit la face externe 
de la couronne se renfler à la base (1). 

Il y a encore, dan l'Argile de Boom, des dents de formes intermédiaires entre 
C. angu tidens et O. turgidus, qui sont deux formes extrêmes. Il en résulte que O. turgidus 
doit tre con idéré comme une simple variété de O. angustidens. 

e vertebres (Fig. 90 dans le texte) sont relativement courtes. Les · parois des deux 
c ne rticulaires sont épaisses; elles sont réunie p r de nombreuses et fines lamelles 
rayonnantes. 

ou le nom de Carcharod n turgi lu , J k l ( "') a figuré un certain nombre de dents 
proven nt 1 liO' n in~ ri ur 1 u méridionale . Les figures 1, 2, 3 et 5 de 
c t u · r et res des dents de ce type. La dent figurée 

· r fi rme très élancée ; c'est une dent antérieure de la 
111: h ir in~' l'i . anyu ·tiden~ . uant à la figure 7, elle r~présente une dent 

l'un 'P int 1 médiaire entre O. anqustidens et O. turgidus. Enfin, la petite 
<l nt qui rt 1 n° 4 et que J aekel considère comme une dent symphysaire, est sans 

ut un d nt de coins de la gueule de C. angustidens ou de C. turgidus. 

UPÉLIE. T PÉRIEUR. - Localités : Boom, Duffel, Rumpst, Terhaegen. 

De nombreu e ertebres isolées et des parties plus ou moins importantes de colonnes 
vertébrale de Lamnidés ont été rencontrées dans l' Argile de Boom. 

n certain nombre d entre elles ont été trouvées associées à des dents. Elles ont 
r rattachées à des espèces connues. C'est ainsi qu'ont pu être décrites les 

on . pi. acutissima L. Agassiz (p. 267), d'Oxyrhina Desori (L. Agassiz) 
ri l ( . 1), de Carc.harodon angustidens L. Agassiz et de sa 

. . 
V 11 1-

d 
rmin ti n d 

a ociation . 

r '•br , il era nécessaire d'attendre la découverte 

( 1) e d rnier caractère me fait maintenanl mettre en doule l'allribulion, à la mâchoire inférieure, de la dent 
à couronne verticale, qui e t figurée sou le n° 7 de la planche XVIII. ette dent pourrait appartenir&. la première file de 
la mâchoire upérieure. 

(!!) . JAEKll:L. Unt r·T rtiiire elachie-1· au t7d1·u, sland. MÉMOIRE ou ·OMITÉ GÉOLOGIQUE RUSSE, Vol. IX, n° 4, 
p. 1 , 27 l. 11, Fig. 1·7; 1 ~ 
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FAMILLE D E S CET RHINID.!E 

GENRE CETORHI US, DE B LAINVILLE . 

ELACHE, Cuvier. - HA NNO E R A , P .-J . Van Bened en. 

1894. CETORHINUS . 

17. - Cetorhinus parvus, Leri h , 1 
Fig. 91-94 dans le texte. 

R. " Lorms, Quatrième noie ur le Poi on de l' at·gil • n 1p · t ·enne. LLE1' I 

DE LA IÉTÉ BEL E DE É L ALÉ T L lE •1' n' ll ' DR L l E, 

t. VIll , 1 H ÈS- ERG , _., p. ':. 
190 . CETORID:-\ PARV s. i\l·. L rich , ur un appar •il fanon ulair de t·rou · à l' ;tal 

fo ile dan Le Pl' ln· d'An •r ·. t P ' E 

ÉANCE DE L ADÉ lŒ D : : 

torm a br ièvement indiqué, en 
fanoncule de Cetorhinus . Il le trouvait 

l , L 
mbh bl 

avait signalé , sous le nom d H annovera aurata 
derniers fanoncule ne e di tinguent en aucune m 
Cetorhinus n1axùnus Gunner. 

r n 

n 1 
ni re d 

q ll 
li 
u. 

1\1 li\ S D • 

1 p. 7 

un ·Lt 11 

Les fanoncules du R upélien (Fig . 1- da u 1 e tex t ) , q u j'ai pu · tu i r cl· n 1 
colle tion Ed. elh id .t H 

91 92 93 94 
di:ffi rent d ceu_ . 1na inzus p r 1 ur 
taille, toujour beauc up plu etite, t p r 

la forme de leur extr mité dilat e. C lle- i 

Localité: Boom. - - - - Localité : Basel (Steendorp) - - - -

Fm. 91-94. - Cetorhinus parvus, 
Leriche, 19G8. - Rupélien. 

Fanoncules. - Grandeur naturelle. 

Type : Collection Hasse (Anvers); 
Collection Delheid (Bruxelles). 

e t 
. 

recourbée mo1n 
coup plu élarO'i h z l r n 1 

pré nte 1 fi rrn l' lll ' I' IS!-\l U 

1 n 

u I li 
c 

tu lle, ro tratu 
nt ' peu pr 1 dimen 

Il 

l'S' 

' q Il 

d n 

1 
générale et la disposition n roi nt d la partie recourbée. M i , cette rn1 r 
est encore plus large ch z 1 etorhinus rupélien que chez C. rostratu . 

·h z 

r 

utr 
Il n 

Les dents de r p \ rupêlienne -à laquelle j'ai donné, en 1 , le nom d C. 1 arvu · 
- devaient être xtrêmement petites , si l'on en juge par la t ille mi u cul de c 11 d 
C. rostratu ; ce t pourquoi elles ont échappé jusqu'ici à l'observation. 

RuPÉLIE '" UPÉRIE UR . - L ocalités : Basel ( teendorp), Boom. 

( 1 ~ P.-J. VAN BENEDEN. Recherches sur quelques poissons fossiles de Belgique. BULLETINS DE L'ACADÉMIE ROYALE DES 

ScŒNcEs, DES LETTRES ET DES BEAUX-ARTS DE BELGIQUE, 28 série, T. XXXI, p. 504, Pl. II, Fig. 1 ; 1871. 
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FAMILLE DES CARCHARIIDLE 

GENRE GALEUS , CUVIER. 

Les dents de Galeus sont caractérisées par leur petite taille, par leur forme 
omprimée, par leur couronne presque toujours ü1clinée vers les coins de la gueule et 

f rt m nt échancrée au bord postérieur. Cette échancrure détermine un talon qui est 

Demi- mâchoire supérieure droile. 

,X!l1I . . . . .. ....... -·· 
L 

L 

m ._·········-· ·- ··-· ··-····x .IX v:nr 

emi-m choire i férieure droite . 

A S 
,,....,.-- ! 
J[ I j 

1 • • - Galeus canis ( ondelet1 ona arl , f . - Époque actuelle. 

mi-m•4 hoires droite vue de trois-quart ; d'a r n exemplaire 
du u ée de ruxelles. - Grandeur nalur Il . 

( n chaque file la dent la plus externe est seule figur, e). 
ent antérieures. 

(L fil 

ent latérale . 
ent . mphysaire . 

nt num 'rotées de I :l ~ II à la mâchoire supérieure, 
de I · r I à la mâ boire inférieure). 



290 M URICE LERICHE. - LES POISSONS 

denticulé. Le bord antérieur peut lui-même porter, à la base, des denticules qui n'atteignent 
généralement pas les dimensions de ceux du talon postérieur. Les dents diffi' rent peu d'un 
mâchoire à l'aut re. 

Je prendrai comme type de la denture des Galeus , celle de G. canis (Rondelet) 
Bonaparte (Fig. 95 dans le texte), espèce commune dans toutes nos mers tempérées et 
tropicales. 

MACHOIRE SUPÉRIEURE . - La mâchoire supérieure porte, dan sa p rtie ant ri ure t 
symphysaire, de petites dents, toutes de même taille t symétrique . L ur cour nn , 
conique, s élève verticalement et porte, à la base des bord antérieur t po t rieur, de 
denticules d égale force. Ces d nt forment ix file qui ont di po ée ym ... triquement 
de part et d'autre de la symphy . J' pp lle file yuizJhy aire ( ) le file de la pair 
interne, situées tout contre la symphy e , t fil ant ~,.i ure ( ) ell de deux p ir 
externes. 

Aux file antérieures, succèdent, dans ch q u d i-mr. ho ·r 
désigne sous le nom de files latérale (L). Le d nt d 
couronne inclinée vers les coins de la gueule. Elle ont · 1 
les plu postérieures, plus grandes que les dent. symph aire et ant ri u1 

. 
J 

r 

rangée, leur taille décroît assez r égulièrement à me ure quelle e rappro hent in . 
En outre, elles sont relativement d autant plu larges, et leur couronne st d' ut nt plu 
inclinée vers ces coins qu'elles appartiennent à des file plu po térieure . Enfin, les 
denticules du bord antérieur de la couronne s effacen rapidement dan le premi res dent 
latérales et ce bord devient bientôt complètement li se . uelque faibles crénelures 
r éapparaissent parfois, çà et là, dans les dents plus po térieure . 

MACHOIRE INFÉRIEURE . - A la mâchoire inférieure, on ob erv , d n 1 
antérieure et symphysaire, de petites dents, sensiblement de même dim n i n ci 
dents symphysaires et antérieures de la mâchoire oppo ée m i u l 

. 
r i 

trois files : une file symphysaire (S) et deux files ant ri ur fil 
symphysaire sont à peu près symétriques; leur c ur in ~ l m 1 t u 1 t que 
très faiblement inclinée vers la droite. La b l u1 uro n port , d ch que côt , 
des denticules; ceux du bord droit ont n r 1 m nt un peu plus développés que ceux du 
bord gauche. 

La dissymétrie est un peu plu 
bord postérieur sont beau oup plu 
peuvent même manquer (1) . 

eu. e dan les dents antérieure , où 1 s denti ul du 
forts que ceux du bord ant rieur. d rni r 

( 1) Par contre, chez Galeits japonicus Müller et Henle, espèce actuelle, on observe dans les dents antéri eure de 
la mâchoire inférieure, comme dans celles de la mâchoire su péri eure, une égalité entre le denticul s d s borù anté­
rieur et postérieur. D'autre part, on a vu que chez une espèce éocène, G. recticonus Winkler (Mce LERICHE. Les Poissons 
éocènes de la Belgique, p. 135, Pl. VII I, Fig. 44-53), les denticules antérieurs persistent jusque dans les Jents des coins 
de la gueule en conservant les mêmes dimensions que les denticules postérieurs. 
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La petite file de dents antérieures de chaque demi-mâchoire est su1v1e d?une :file de 
dents s n iblement plus fortes, dans lesquelles la couronne est un peu plus inclinée vers 
les coins de la gueule. Je considere cette dernière file comme la seconde file de dents 
antérieures. 

Aux fil antérieures succèdent, dans chaque demi-mâchoire, quatorze files latérales (L), 
d nL 1 1 m nts, de même taille que ceux des :files correspondantes de la mâchoire 
up ri ur , pr ' entent aussi, dans une même rangée, les mêmes modifications. 

Il -xi te cependant quelques légères différ nces entre les dents latérales des deux 
mâchoires. La couronne, dan l s d nts de la m chaire inférieure, est moins couchée sur 
la racin que dan ell de la m" h ir np I i ure. De plus, tandis que chez les premières, 
le ord an ri tt t 1 r ment concave, il est faiblement convexe 
ch z 1 u lt qu l· our nne des dents latérales de la mâchoire inférieure 

t lu él ncée que celle des dents correspondantes de la 

u bord antérieur de la couronne, qui sont, chez Galeus canis, 
n r u. , petits et surtout beaucoup moins constants que ceux du bord 

. 
ll 

ri ur mblent persister moins longtemps dans les dents latérales de la mâchoire 
infi ' rieure, où ils di paraissent dès la troisième :file, que dans celles de la mâchoire 
supérieure, où on peut le observer jusqu'a la neuvieme :file. 

18. - Galeus latus, Storms, 1894. 

Pl. XIX, Fig. 31-45. 

1 4. PR T GAL i; LATU . R. Lorms, Troi ième note sur les Poiss0ns du Terrain rupélien. 
B "LLETIN DE LA OCIÉTÉ BELGE DE GÉOLOGIE, DE PALÉONTOLOGIE 

ET D'HYDROLOGIE t. VIII, lÉ IOIRES, p. 78, pl. VI, fig. 17 a-c . 

i t ' n 11 1 u s ( P 11 Y: ne ) p. PRIE ur les Poi ans f os si les du S tampien du Bassin parisien. 

i 0 . L 

( l. r I 

d 'al u . 

LL Tl DE LA OCIÉTÉ GÉOLOGIQUE DE FRANCE, 4e série, t. VI, 
p. fi . 5, 4 dans le texte. 

p. nu. , Id . lo., 4e série, t. VI, p. 20i, fig. 5 dans le texte. 

, dan · 1 for 
1g. 1-45) (1). u un car et' r 

m dans leur groupement sur les mâchoires 
qui d iffi r ncie génériquement cette espèce 

Le d nt d Galeus latu ont relativement grandes et as z fortement comprimées. 
L couronn t larg dan le dent latérales de la mâchoire supérieure (Fig . 31-3 ) ; 

11 t b aucoup plu troi e t moin inclinée sur la racine dans les dent correspondantes 
d 1 mâchoir inféri ur (Fig. 0 -45). 

( 1) Toutes le dents figurée font partie de la collection Delheid. Je pense que celles qui portent dans la planche 
XIX, les n°• 35 et 44 sont celle que torms a représentées dans son travail, sous les n°8 17a et 17b. 

40. - 19LO. 
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Le denticules postérieur , dont le nombr varie de trois ' six, décroissent réguli re­
ment, dans une inême dent, d'avant en arrière. Le denticules antérieurs sont plus irrégu­
lier. et plu petits; ils sont assez con tants dan les d nts de la mâchoire supérieure; ils 
manquent ou vent ou sont à peine marqués dan celles de la mâchoire inférieure. Les dents 
antérieures de cette dernière mâchoire (Fig. 39) peuvent même en être dépourvue . 

La racine présente, à la face interne, une gr nde urf c d tta h , pl n t tri· ngu-
laire divi ée en deux parties par un profond sillon. Elle e t plu p i d u 1 d nt 
la mâchoire inférieure que dans les dent corre pond nte de la mA hoire up ri 

Les dents de Galeus latu ont v i ine d elle.s d le p' 
. 

. niinor, 
L. Agassiz. Elles sen distinguent c p ndant p r 1 ur plu O'r n ill , par 1 ur r c1ne 
relativement moin élevée et, nfin, p r 1 1 ur l m hoir 
inférieure. Chez G. 1ninor, la ouron d n 1 ul .. 1 tiv m nt 
plus large que chez G. latu ; de plu on r n r n; r i 1 J 
dan le files voi ine de' coins de la gu ule. 

RuPÉLIEN INFÉRIEUR. - Localité : Berg. 
RuPÉLIE UPÉRIEUR. - Localité : Ba el ( te n or ), 

Niel, Rumpst, Rupelmonde, Terhaegen. 

GENRE SPH R A, RAFI ES UE. 

Les dents des Sphyrna diffèrent de celle des Galeu p r l r form un p u plu 
comprimée et par les bords de leur couronne li se ou tr t ibl m nt crén l . L 
qui déterminent les crénelures ne sont jamais ni a sez profonde , ni ez rappr 
donner à celles-ci l'apparence de denticule , surtout de· denticule po t ' ri 

La denture, chez Sphyrna nialleus Ri o - e pece de n m r r 
t ropicales - présente la structure sui vante (Fig. 9 dan 1 . - ) : 

MACHOIRE SUPÉRIEURE. - Chaque demi-mAch ir u 
petites dents symphysaires (S), dont la couronn t , t 

la couronne est, en général, d'autant plu in li 1 u 
sont plus postérieures. Les deux pr mi r , l inz 
antérieure, transverse, de la d mi-111 h ir . J l quali e d antérieure ( ), t 
files latérales (L) celles qui 1 ui nt ur 1 p rtie longitudin le d 1 d mi-m 

Les dents antérieur ucoup plu grandes que 1 dent. y phy ir 
plus petites que celle d pr mi' re file latérales. 

Les dent de u tre premi' res files latérale ont ' p u pr 1 m m -. 
ce sont les plu' O'f n e de la mâchoire. A p rtir de ·la cinqui 'm l ., 1 L ill d 
latérale décroît régulièrement, dans une même rangée, ' me ur q u l'on r 
coins de la gueule. Les dents des deux dernières files sont le ul s d hoir q 1 

soient plus petites que les dents symphysaires. 
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MACHOIRE INFÉRIEURE. - La mâchoire inférieure ne possède qU:une seule file, médiane, 
d petite dents symphysaires ( ), dont la couronne est verticale·, comme à la mâchoire 
supéri ure. 

Demi-mâchoire supérieure droite. 

L A 
~-----___, __________ ,--. 

.. · ... $ 

Demi-mâchoire inférieure droite. 

F1G . - Sphyrna ma llens isso , i f O. - Epoque actuelle. 

i-m,. rhoire droite vues de trois-quarts; d'après un ex~wplaire 
' de Bruxelles. - Grandeur naturelle. 

Il au cl1· JU fil la dent la plu externe e t seule figurée). 

(L fil 

anl 'rieures. 
L . I • l · ra 1 e . 

·m h aire . 

air ont num '1 d ., 1 : : \'( :i la mâchoire upérieure · 
de I à .· va la mà 'h ir inf'•ri ur ). 

ha u br nche d la machoire porte quinze file de e t qui e comportent comme 
1 dent t 1 t r le el· mâchoire upéri ure. Je ré erve le om d antérieure 

u. file ( ) qui ont compo ée de dent. beaucoup plu forte que le 
d nt plu p ti e que elle qui con tituen le première de file 
r t n (L). 
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Les dents syn1physaires de la mâchoire inférieure sont plus petites et moins larges à 
la ba e que celles de la mâchoire opposée. Quant aux dents antérieures et latérales, ell s se 
di.._ tinguent des dents correspondantes de la mâchoire sup 'rieure par leur ouronne moins 
inélinée vers les coins et rendue plus étroite par une échancrure du bord antéri ur. 

19. - Sphyrna elongata, Lerich , 1 10. 

(ESPÈCE NOUVELLE). 

Pl. XIX, Fig. 26-30. 

?f 89ï. H YPOPRIO::\ cf. SINGllLAIUS (non 

H. SI::\GULARIS, Probst). 

1898. APRIONODO:\ (CARCHAIHAS) FREQUENS (non 

CARCllARIA FREQUENS, Dames). 

f 906. CARCHARLL ( ArRIONODON) aff. 
ACA:\THODON, Le Hon. 

\V. Wolff, Die Fauna de1· ildbaye·ri chen Oligocaenmo­

las e. PALAEONT GRAPHICA, vol. · Llll, p. 2 4, pl. 
J\ , fig. 17, 1 (non fig . 2 -22). 

i • \ i Lli ·h, r •u, Fi h , au· den niittelolig clin ' 11 Al ere -

·and ·n de· Jlainz •r IJ ' ·k1•n ·. ' T1zn1, ·1 · oE: Ellt::t 

FÜH trnK , nt>: t t> mrn GH< s ·mrnz )<:LI · 11 .KOL< c1H-

c11E~ LA. oE .·. T t.T z l> H rsT uT 1 
• '•rie, 1H 

livrai on p. -4, pl. 1. fin'. 1-~. 

F. Priem, ur le· Pu · " on · /u ·ile· du Stum1Jfr1t du 

Ba in pari ·ien. B LLETI L>E LA • .' c1i~T{~ .É L <;ru E 

DE FRA~CE, 4c érie, t. 'I p. 2 , fin·. _, dan l t xl . 

Le caractères des dents et de la denture de phyrna app nt n t t in nt dan 
t dont 1 plu ompl~tes un petit nombre de dents recueillie dan 1 Argile de Bo m, 

sont groupée ... ·ou le n°s 2G à 30 de la planche XL,.. 
Ces dents du Rupélien sont remarquable par leu r forme comprimé 

grande taille. 
t p r l ur 

Leur couronne est assez profondément échancrée au bord nt' ri 
dents de la mâchoire supérieure, et cette échancrure déterrnin un · r 

moins bien di tincL cepe~1 dant que le talon postérieur. L . ><H' ls cl 
presque lis es; on di tingue seule1nent, sur 1 tal n p) 't ' ri ur, I ln: 1 

antérjeur, quelques crénelures irrégulièr 

1 1' l ( m . l:11s l H 

tl Li l o Il l n ·,ri u r, 

1 ur nn : nt 

t u1 n t u r 1 t 1 on 

La r acine Ùe'"' dents latérale"' t t r \ tl ·v 1 l p · ùun · 1 n d la longu ur d 
branches des mâchoire·. on sillon n1 dinn, ù 1 f: ce interne, e t étroit et p u pro~ nd. 
branches forment un angle tr \ btu · lle arrivent même , dans le d nt 1 t r 1 
trouver dans le prolongem nt l'une de l'autre. 

Les dents de 1 e p ;c ru p, lien ne se distinguent facilement de cep es de l'e p 'ce n og n , 
Sphyrna prisca L. _.\.. a , ~iz , par leur taille plus grande, par leur base plus élargie et p r 
l'absence de~ fine c rénelures qui, dans cette dernière espèce, découpent le· b rd· d 
la couronne ju qu'à proximité de la pointe. 

L'Oligocène du Bassin de Mayence renferme des dents qui présentent 1 plus grande 
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analogie avec celles de Sphyrna elongata. Elles diffèrent des dents de Carcharias ( Apr-iono­
don) frequens Dames , e pèce de l'Eocène d'Egypte , à laquelle Wittich les a rapportées, 
p r l ur racine qui est plus étendue, et dont les branches forment un angle plus obtus . 

mm hez Sphyrna elongata, ces branches arrivent à se trouver, dans les dents latérales, 
ur 1 prolongement l'une de l'autr e . 

r ce d rnier caractère, et par la plus grande largeur de leur couronne~ les dents de 
phyrna elongata se distinguent encore facilement de celles de Carcharias ( Aprionodon) 

acanthodon Le H on , du Néogene de la Belgique . . 

R uPÉLIE UPÉRIEUR . - L ocalités : Basel ( teendorp) , Boom, Hemixem, Niel, 
umpst, upelmonde . 

E E R , M ü LLER et HENLE. 

20. G leocerdo acutus, Storms, 1894. 

R. tor ms, Troisième note sur les Poissons du Terrain rupélien . 
B ULLETIN DE LA S OCI ÉT É BELGE DE G É OLOGIE, DE PALÉONTOLOGIE ET 

D H YDROLOGIE , t. Vlll, M ÉMOIRES , p. 81, pl. VI, fig. 18. 

t p ce n'e .. t toujours connue, de 1 Argile de Boom, que par l'unique dent sur 
1 quelle torms l'a établie . 

Cet e dent e t caractéri ée par a couronne , qui est étroite, fortement recourbée en 
arr1 re, a z bomb' à la face externe , trè convexe à la face interne, et dont les bords 
ont tr' finement crénelé ju qu à une faible distance de la pointe. Les denticules du talon 

po térieur ont relativement peu développés . La r acine est épaisse. 
Gal ocerdo 11iedius \\ ittich (1), de 1 Oligocène moyen du Bassin de Mayence, est une 

v 1. in d G. acutus · es dents parai sent pour tant se distinguer de celles de cette 
cl rni .. r ~ forrn r l d n icule de leur talon postérieur, qui sont plus forts. 

rt' J r s 
r 

- Localité : Hemixem . 

L s p l' 1 

tr UV 

n 

di tingu 

ou moins importantes de colonnes vertébrales de 
il e Boom. Malheureusement, elles n'ont pas 

den s , de sorte que leur attribution aux 
plu h ut, pr les dents, ne peut guère être tentée 

m· int nant. 
Il t impo ible de voir, par la description insuffisante de P.-J. Van Beneden, à 

q u 11 rt bre cet auteur donnait le nom de Prionodon glaucina ( 9 ) . 

(1) . \ tTTIC:R . eue Fi ch a11s de>J mitteloligocan.en Meeressanderi des Mainze1· Becken6. OTIZBLATT DES VE.REINS 

FÜR ERDKU DE UND DEI\ ROSSHERZOGLICHEN GEOLOGlSCREN L ANDESANSTALT zu DAIWSTAD'r , 4e série, 198 livraison p. 39, Pl. I , . 
Fig. 4-a, b. 

(!!) .·J. VAN BENEDRN. Paléontologi des Vertéb1·és. In P ATRIA B ELGICA, tre partie (Belgique physique), p. 384· 1873. 
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,, 
HOLOCEPHALES 

ORDRE DES CHIMJEROIDEI 

FAMILLE DES CHIMLERIDJE 

GENRE CHIMLERA, LINNÉ. 

21. - Chimœra Gosseleti, Winkl r, 1 O. 

Pl. XIX, Fig. 46-5 . Fig. 7, dans le texte. 

i880. PYc~onus GossELETI. T.- . inkl r, ol ur qu lqu, d nl d p · n fo ile d 

1894. CmMAîRA RUPELlENs1s, Storms. 

L'oligocène ·nfi ri ur l m y n du Limb u'rg. n m E • n 
l\Ju ÉE TEYL R, J. (... parti • 1 ), 1 • - ~, li . , 7 
dans le text . 

R. Storm , Troi ième nol ur l 
BULLETIN DE LA OClÉ Ê B L 

ET n'HYDROLOGIE, t. 

fig. 5-5, 8-{0. 
Ill 1 

du Tcrr in rup l/ 't•n.. 

l r. rn 

IR , • 7-71 
' 

l. 1. 

On rencontre assez fréquemment, dans l' Argile de Boom, de dent palatines t de 
dents mandibulaires, en bon état de conservation, dune Chimere, qu torm a décrite, 
en 1894, sous le nom de Chim;era rupeliensis . 1'1ais, comme on le verra plu loin, une dent 
palatine de cette espèce, trouvée dans les Sables de Berg, et prise par inkler pour un 
fragment de mâchoire de Pycnodus, avait déjà reçu de ce dernier auteur, en 1 1 n 

de P. Gosseleti. 
DENTS PALATINES. - Les dents palatines (Pl. XI • 1 d l.118 l 

texte) ont la forme sub-triangulaire des dents palatin hin1re1·a 

monstrosa Linné. Leur face externe ou supérieure ( l. ... t onv xe 
dans le sens transversal, plane ou concave d n 1 n 1 n itudin 1. 11 pré nte, pr du 
bord symphysaire ou interne, une dépre i n l n itu in 1 . p rall le ' ce bord. Elle e t 
couverte de fines stries parallèles au~ b rd ymph aire et postérieur. 

La face orale ou inférieure ( l. ~" I r , Fig. 45, 47, 4 , 49; Fig. 7 d n 1 t xt ) 
montre, dans sa partie po téri ur , non entamée par l'usure, un bourrelet longitudin 1 ( . ) , 
qui loge le triturateur 1nédian (P1. XIX, Fig. 48b) (1), et qui est limité de ch· que c t par 
un sillon. Le sillon interne ( . i. ) , qui sépare ce bourrelet du bord symphy -- air , J t troit t 
profond; le sillon externe ( . e.) est, au contraire, large et superfici 1. C tt p rti p t -

(
1

) Dans cette figure, qui représente une section transversale de la dent, le tritura leur médian se détache en blanc. 
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rieure de la face orale est r evêtue d'une mince couche émaillée, ornée de stries transverses, 
parall les au bord postérieur . 

Dans sa partie antérieure , la face orale a été plus ou moins rabotée par l'usure, qui a 
mis à nu les divers triturateurs : le gros triturateur médian (t. m. ) et les triturateurs 
m rginaux interne (t.m.i .) et externe (t .m.e.). 

Le triturateurs marginaux, interne et externe, sont déco upés en bandes. longitudi­
' divi ées elles-mêmes par de peti ·es cloisons t rans verses . Le triturateur in Lerne est 

f 1m d deux bandes paralleles au bord symphy air , e dont la plus interne est appliquée 
contre ce bord. Une échancrure du bord nt ri ur d la dent (Pl. XIX, Fig. 48, 49 ; 

ig . 7 dan · 1 text ) ép re tri ur t ur i t rn de la première bande (1
) du triturateur 

xt rne. L n d d rni r tri r ur pa ent au-dessus du triturateur médian. 

7 98 

(Ill I 

se. 

Dent palatine droite. Dent mandibulaire gauche . 

IG. 7 . - Chimrera Gosseleti, Winkler, 1880. - Rupélien. 

en palatine et mandibulaire recon tituées, vu e par la fa ce orale-. - Gr~ndeur naturelle . 

U UI 

b., ourrelet. 
{. . fa e s ·mph aire. 

ill n 

.. ' ill 

1 u, ur tou 1 ur 1 

t. m ., triturateur médian. 
t . m . e., triturateur marginal externe. 
t . m. i . , triturateur marginal interne. 

r le, une grande partie des tri turateurs médian 
truction de la couche externe, à la face supé­

u , 1 bandes du triturateur marginal externe 

Pycnodu Gos eleti inkler - qui t repr ésenté sous ses deux faces, 
l et la - e t un fragment de dent palatine, dont les deux faces, usées, 

1 p rc voir, e détachant n blanc , les t ri turateurs . La figure de Winkler, qui est 
l la de ma planche .... I~ r, e t une vue de cette dent par la face upérieure; elle 
mo r un p rtie du riturat ur interne et ur tout les bandes du tr itur ateur externe, dont 
1 i i ion nt t ri p r inkler pour des dents de Pycnodus . La figure 7 du même 

(1) L bande ont complées de l'intérieur ver l'extér ieur. 
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auteur, qui est la figure 51 de ma planche XIX, est une vue de la même dent p r la face 
orale; on y voit le grand triturateur médian et 1 extrémité antérieure des triturateurs 

. 
marginaux . 

DE Ts MANDIBULAIRES. - Les dents mandibulaires (PL I , ig. 52-
dans le texte) sont sub-triangulaires; leur bord antérieur ou ral est rendu sinu 
saillies déterminées par ]es t ri turateur marginaux. Leur fac xt rn 

(Pl. ~IX, Fig . 52a, 53a, 54a, 55a, 5Ga) e t convexe d n l tr n v r 
dans le sens longitudinal ; elle e t couverte, comme dan 1 nt tin 
parallèles aux bords symphysaire et po t ri ur. 

La face orale ou su péri ur ( 1. ~r I , 
int pré ente aussi, dans sa parti po. t ri ur , n n 

bourrelet longitudinal (b.) qui log le triiur ur m 
longitudinaux bien accusés. Le illon int rn ( .i.) 
dents palatines; le sillon externe (s.e.) e t plu pr ~ n . 

t 

1 d n 

ur , 
r 

u 

; 11g. 
U~ p r 1 S 

1 t xt ) 
un l rg 
x illon 

lui l 

Les triturateurs marginaux interne (t . m. i. ) xt rn ( . l • 1 

caractères que ceux des dents palatine ; il ont n 1 i udi1t1 s, 
étroites divisées transversalement . Au bord oral, il exi t un r mi' r h n 1 ur n r 

le triturateur marginal interne et la premi ' re bande du tri urateur m r in 1 xt rn , u1 -
entre celle-ci et la seconde bande du même riturateur une econde é hancrure moin 1 rge. 

Suivant le degré d'usure des dents, les triturateur médian et marginaux ont plus ou 
moins mis à découvert. 

L épaisseur des dents palatines et mandibulair e t tr variable . Eli e t relativement 
plus grande dans certaines dents que dans d autre (corn par r, pour le dent pala ine , 1 
figures 46b et 48b, et, pour les dents mandibulaire , 1 . figure 5 b t b 1 
planche XIX). Comme l'a déj à fait remarquer torm ces diffi ' ren ont in n ·n li 
viduelles et probablement dues à l'âge. 

R uPÉLIEN INFÉRIEUR. - Localité: Berg (1 
). 

R UPÉLIEN SUPÉRIEUR. - Localités : Ba 1 ( t n q ), 1 uff l i 1, I u t, T rh g n. 

GENRE T R 1 . 

22. - Amylodon Delheidi, torms , 1 4. 

1894. AMYLODO~ ÜELn mi. R. torms, Troi ième note sur les Poi . on du Terrain rup :tien. LLET l 

DE LA ' ocIÉTÉ BELGE DE É LO rn, DE PALÉ T LOG I ET o'HYJrn L IE, 

t. VIII, 1894, M ÉMOIRE' p. 71, pl. VI, fig. 11, 12 . 

(1 ) C'e t à tort que ce nom est orthographié Bergh sur l'éliquelle qui accompagne le type, da n le mém ire de 
\Vinkler, et, d'après ces indications, dans le texte explicatif de la planche XIX (Fig. 51). 
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Cett spece n'est encore connue que par deux dents mandibulaires droites . L'une est 
c 11 ur laquelle Storms l'a établie; elle provient Je Steendorp et fait partie de la 
coll ction ] lheid. L'autre a été recueillie à Boom; elle est conservée au Musée de 

ru .· 11 . Cell -ci porte, à la face inférieure, quelques gros plis parallèles au bord 
ur. C s plis sont à peine indiqués dans la dent mandibulaire type. 

PÉLIE UPÉRIEUR. - L ocalités : Basel ( t eendorp), Boom. 

1 1 

TELEOSTOMES 

RDRE E ACTI TER r II. - RDRE DES ACAN THOPTERYGII 

!\1 I E CARANGID.tE 

n t.r z fr qu mment, dans l' Argile de Boom, des rest es, principalement des 
r \ r : . l'un · r· ngidé de rande taille. 

L s ' rt \ br pr 'caudale postérieures et les caudales antérieures sont très allongées 
t · min i v rs le milieu. Elles portent de chaque côté une cloison assez mince qui tend 

uv nt à e dédoubler, et qui sépare deux fosses latérales plus ou moins profondes. 
L autre partie · du squelette sont très fragmentaires et ne permettent gue·re de 

d finir én · riq uement c Carangidé. Des fragments de prémaxillaires et de dentaires 
montr nt que 1 m ... choire portent une bande, assez élargie en avant, de très petites dents 
étroitement errée le unes contre les autres . 

FAMJLLE DES SCOMBRID.tE 

ENRE CYBIUM, CUVIER. 

n n no , P. -J. V :rn 1 n d n . 

. -J. 
Il 1 di tin 
I lu ~ rt 

r 

Dzunonti 
d c tt 

n n d n ( 1) a t· bli on co1nberodon pour l'espèce étudiée ci-après . 
u it du g nr ybium par 1 plu gr nd dév loppement de ses dents et par sa 

oll et tor1n (2
) ont, d pui 1 ngt mps, fait remarquer que ces 

u cun aleur g · nériq ue et que 1 s mâchoires de " Sconzberodon " 
s d un vrai ybiwm . Il en e t de même de autre parties du squelette 

p c . 

-- - -------
(1 ) .·J. \ AN HE EDE • R cherche /11' quelque poi 01l fo siles de Belgiqtte. BULLETINS DE L'ACADÉMIE ROYALE DES 

crE ' CE , nE,;; LETTRE ET DE KA x - ARTS DE BELGIQUE 2° érie, T. XXXI, p. 5 11 ; 1 71. 
eJ L. 1 OLL el l . TORM •. ur l Téléo térns du Rupélien. ZooLOGISCHER ANZEIGER, Vol. XI, p. 267; 1 

41. - 1910. 
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23. - Cybium Dumonti, P.-J. Van Beneden, 1 71 . 

Pl. XXI, Fig. 1-3. Fig. 99-103 dans le texte. 

1 ï 1. co BER ODON D MONTI. P .-J. V ::in Beneden, R echerch ur quelque poi on f'o ile de B lgiquc. 
BULLETIN DE L'ACADÉMIE R YALE DE DE L ;TTRE ET DE 

' 
BEAUX-ARTS DE BELGIQUE, 2e éri , t. · I, p. o , pl. Jll. 

'1 • . CYBIU l D UM ONT!. L. Dollo et R. torms, ur les T 'léo téen du Rup 'li •n. Z 
ANzEIGER , 'ol. l, p. 267. 

Le type de cette espece con i te en fragment de 
dentaire) (1) provenant de l' Argil d 001n. pui 1 poqu 
P.-J. Van Beneden, l 'Argile de oom fourni d 
des dents, a o"ciées soit à d autr o d l 
hypurale . Ces matériaux se réparti ent entr 
Delheid et Hasse. Leur étude me permet de f. ir 
squelette de Cybiuni Du1nonti. 

u 

où il 
lu ou m 111 

z 

Le parasphénoïde est relativement large ; il va e p1 nt n V JlL. 

Le squa1nosal a sa pointe po éro-externe courte et obtu 
~ épiotique, l'opisthotique, l'ex -occipital, le basi-occipital ont l!l forme d 0 rr 

dants des Cybiit1n. 

t 
p r 

u 

d1 

pon-

Le préniaxillaire (Pl. XXI, Fig. 1, 2) se termine, en avant, en un ro tr 
bord symphy aire se prolonge, en arri ' re, en une a pop pointue. e dent 
très comprimées, obtuses au sommet; elles présentent p rfoi , à la b e t ver 

igu Cl on 
onL 1 rge , 

1 mili u 
de la face externe, une légère dépression . Les cinq ou ix premi' res dent ont 
ment plus petites que les suivantes. 

Le dentaire (Pl. XXI, Fig. 3, D.) est allongé, beau ou m in~ 

l 'indique la figure, tout à fait fantaisiste, qu en a donn 
grande . hauteur, en arrière, est comprise envir n r i fi is 

111 

En avant, il se termine , comme chez la plu r l ybiunz, n un r tr , qui 

n i l -

l1 

u . 

( 1) P.-J. Van Beneden y ajoute de verl br t< qui rapporlent parfaitement à la famille des c mbérnYdes ». 

Cybium Dumonti était, à l'époque où P.-J. Vtm en d n le décrivit, le seul Scombridé, et même le se ul Tél sl en · nnu 
de l'Argile de Boom, ce qui pouvait, ju · u' un cer tain point, justifier l'attribution de ces vertèbre à c lle p c . M i 
aujourù'hui, que l'on connait, de l même formation, six espèces de la famille des combridœ, il n'est plus po ible 
d'affirmer que les vertèbre - qui ont été lrop sommairement décrites par P.-J. Van Beneden appartiennent bien · Cybit-1.m 
Dumonti. 

( 2) La forme de la partie antérieure du prémaxillaire dans la fi gure 1 de la planche XXI e l un peu ma uée par 
la compression qu'a ubie l'os et qui a eu pour résultat d'élargir celle partie. 

( 3) P.-J. \an Beneden dit dans son texte (BULLETINS DE L'ACADÉMIE ROYALE OF. CIENCES ... DE HJ::LOIQUE, 2 s ri ' 
T. XX.....X.l. p. 506) que le maxillaire inférieur est aussi épais que h aut. Celte erreur provient de ce qu Van Ben d n 
con idérait, comme un os entier, le dentaire, très incomplet, qu'il a figuré. Ce dentaire n'a con. r v que sa p rli 
supérieure, épai sie; il lui manque toute sa partie inférieure, amincie. 
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brusquement tronqué. Ses dents sont identiques à celles du prémaxillaire. Les dents des 
coin e la gueule sont beaucoup plus petites que celles qui les précedent. 

L'articulaire ( L XXI, Fig. 3, Art.) at eint environ les trois cinquièmés de la 
1 ngueur total e la mandibule (1) . 1on apophyse postérieure, pour l'articulation avec le 
qu dratum , st r la iv m nt courte 1et fort étroite. 

L q_uadratum présent la forme générale de celui des Cybiutn. Il est assez épais. Sa 
urf: c xt rn est plate en avant; elle se releve en arrière, le long du bord postérieur, 

pour former un large ho rrele , qui est surtout bien marqué à la base. 
L urface ar iculation d l'hyornandibulai't·e vec l'opercule est large, ovalaire, 

"l rgie 'ers le ha t rétrécie î'er le ha . 
L épihyal e le c rat ~y l o a ez massifs. La surface d'articulation de 

1 ih 1 1 1 tern . 

. 
Ul 1 ' 

texte) ont courtes et presque lisses. Dans les six 
u ( io-. ) es faces latérales du centrum sont à peu près 
ui an es ( ig. 100-102), ces faces se . creusent rapidement de 

no-itudinale (f.l. s. f.l.i .) séparées par une épaisse muraille, qui 

i me ure que le ertebres deviennent plus postérieures. Dans l'épais-
d c te muraille, apparai ent parfois deux petites fossettes : une postérieure et une 

antérieure· la po térieure e plus constante et mieux marquée que l'antérieure. 
La face infi' rieure de ver ebres e t creu ée d'une fosse médiane, longitudina1o 

(Fio-. 1 a f.i. ), p itc d n le premiere précaudale , mais qui va en s'élargis ant et en 
pprofon i · nt d n le .. vert bre uivante . 

L · e de neurapoph e., e t percée d une ouverture (o . n .) pour le passage des nerfs 
. 
lll u . 

u hy urale (Fio-. l dan le texte) offre bien le caractères de celle des 
yl ÏttJ11. rofil 11 a la forme d un lo ange trè éle é . es faces latérales sont 

r n · e la peti e diaO'onale et qui, dan chaque moitié du lo ange, 
; 1 r i orre pondante du bord antérieur de la plaque. Le 

ri ur z fo dément échancré 'LlÎvaot la petite diagonale du 
Io 

(cl 
t ' r 

r po d nt 

ur ou 1 
ybiu111 . 

lre t de la ba e de nageoires pectorales 
, na oir ) ont été trouvé avec le ver­
} l . t J· Il ne cli erent pa de os cor-

(1) L'a ophy e po lérieure <le 'arlicuJaire par laqueUe e fait l'arliculalion a"\ ec le quadralom, n esl pas complée 
clan la 1 n u ur de l'arli u1aire et de la mandibule. 
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Profil gan cbe. 

Pr~caudale antérieure, vers la 6e. 

10 1 

u. n. n .. 

n . 
pt. e. 

r z. i. 

. 
pt. h. 

100 IOO a 

O. H. 1t. pt. h. h. 

--- pt f. 

----- f I 0 . . ., . 

pl. t'. -· 

-- -- pt . " 

Profil gnnch . Fnc inférienrn. 

. - - - - - - - - - - - Précauùale antérieur , ver· la 1 · - - - - - - - - - - -

I Oia 

11. 

pr . . 

o. 1'. 

(. /. . . --· 

h. ----·---- -·· 

102 
pl. P. 

}Jt. 7t. 
Profil gancbe. Face nntérienre. Profil gaucho. 

- - - - - - - - - - - - - - - - Précaudale antérieure, vers la 13e - - - - - - - - - - - - - - . Précaudale post., vers la 1 " 

F1 .. ~ 9-f 2. - Cybium Dumonti, P.-J. Van Bened n , 1 71. - Rupélien. 
Yertèb re faisant partie d'un groupe de vingt-deux ve rt ore lr UV >es a s ci . es ;J des 

fragment d'os de la tête, et provenant d'un même individu. - rand ur nalur Il . 
Localité: Basel (Steendorp). - Collection Ed. Delheid (Bruxell s) . 

Type: Figures de P.-J. Va nBeneden (Bull. Acad. roy. Sciences , Lettre et B aux-Arts 
de Belgique, 2° séri , t. XXXI, pl. 111.) 
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Légende des Figures 99 à 102. 

c., centrum. 
f. i .. fosse inférieure. 
{. l. i ., fosse latérale inférieure. 
f. l. ' fosse latérale supérieure. 
h., h 'mapophyse. 
t . c.' point d'insertion de côte. 

103 

41 • 1 . - Cybium D o ·, P.- . 
rni r v rl ' r et laqu h 

Localité : 

n., neurapophyse. 
ne., neurépine. 
o. n., ouverture pour le nerf spinal. 
pr. e., pré-épizyga pop h yse. 
pt. e., post-ép izyga pop h yse. 
pt. h.' post-hypozygapophyse. 

103a 

Face antérieure. 

eneden, 18'if. - Rupélien. 
randeur naturelle. 

r ). 

309 

ybiiun Dunionti t une e p ce ez commune dans 1 Argile de Boom. Elle n'est 
e bl d r que par quelques dents isolées. 

•ÉRI UR. - Localité: Berg. 
• RIE R. - Localité : a el ( teendorp), Boom, uffel, Hemixem, Niel, 

um up lm nd T mi Terhaegen. 
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GENRE NEOCYBIUM, LERI HE. 

J'ai établi ce genre en 1908 (1), pour un Scombridé de l'Argile de Boom, décrit ci­
après, sous le nom de Neocybiurn rostratu1n. 

Neocybiu1n se distingue, par ses vertèbres, de tous les Scombridés ant rieur m ni 
connus. On sait que, chez la plupart de ces derniers, les vertèbre sont cr u ur 
chaque face latérale, de deux fosses longitudinale plus ou moin profond par p r 
une cloison plus ou moins épaisse . Chez Neocybiuni, les vertèbres, u nombr d'un 
cinquantaine, présentent généralement trois paires de fosses latérales, allongée , séparé s 
par de minces cloisons. 

e rappro he dav ntage du genr 
rt 'br . , il n diffi' r gu ',r d e 

Pour les autres parties du sq uelctte, Neocybiuni 
Cybiuni que de tout autre Scombrid , . I-I rini. 1 v 
dernier genre que par ses dents. Celles- i ' nL tr . 
rangée, sur le. dentaires et les prémaxillaire , omrn 
sont relativement beaucoup plus petites que c 11 de 

t li . p . ' n un . ul 
H 111· /ybium., i • ÎB li ,s 

24. - Neocybium rostratum, Leri h , 1 

Pl. XXI, Fig. 4-14. Fig. 104-112 dans le texte. 

1894. PELAYY . R. Storms, Quatrièm e note ur le Poi on de l'argile rupélicnne. 

BULLETIN DE LA 0 ' IÉTÉ BEL E DE f" ·. LOGIE, DE p LÉ TOLOGIE ET 

o'HYDROLOGIE, t. VIII, i 94 PR ' È - ERBA ·:, 1 . 2 2. 
1908. ~EOCYBlUll ROSTRATUY. l\I. Leriche, ""-o te prélùninaire ur de Poi on nouveaux de l'Oligocène 

belge. BULLETIN DE LA OCIÉTÉ BEL E l>E <;É L GIE, DE p LÉ 'T LO JE ET 

n'HYDROLOGIE, t. XXII, 1908, PRocÈ:-VERB ·:x p . """79 . 

Cette espèce paraît être assez commune dans l' ArO'ile d B c nL El l s 1 r< 1 r ' se nt ' , 
dans les matériaux étudiés, par des squelettes plu, ou 111 in: c mpl Ls, par clt s s \ri s l \ 
vertèbres et par de nombreux os isolés. 

La tête (PL XXI, Fig. 4) se pro long n un inu: · u Lr ' s nll ng ·\. 
Le parasphénoïde (Pl. XXI, Fig. r::) ' ·'lartl'i ·t:s z fi rt 01 nt n av nt, I ur r voir, 

àlafaceinférieure,lapointeduv m-:.r (l1 i0' . :-a r.V. ). a car\n , à lapt rti 
de la même face, est obtu e. 

Le squa1nosal (Pl. _ r _r l, Fig. ü) rappelle beaucoup celui des Cyhiunz. 01n1n d n c , 
dernier, on voit sa crête ( . ) - pour l'insertion : 1° sur le côt , intern , d muscles 
latéraux du tronc· 2° ur le côté externe, des muscles de l'opercule - s'élev r à peu pr 
verticalement. on angle postéro-externe se prolonge en une apophyse plu longue t plu 

( 1) M.:e LERI CHE. Note préliminafre stu· des Poissons nouveaiix de l'Oligocène belge . BULLETIN DE LA SoctÉTÉ BELGE DE 

GÉOLOGLE, DE PALÉONTOLOGIE ET D'HYDROLOGIE, T. XXI I, 1908, Paocf:s - VERBAUX, p. 37g, 
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troite que celle du squamosal des Cybium. Enfin, sa surface d'articulation avec l'hyoman­
dibul ire (Fig. a, a. Hm. ) occupe une fossette allongée, étroite et profonde. 

Les mâchoires [ Pl. XXI, Fig. 4, Pmx. + (D. + Art. )] sont très atténuées en avant, 
ce qui donn au mus au sa forme allongée. 

a termin i on nt rie ure, triangulaire, du prémaxülaire (Pl. XXI, Fig. 4, Pmx. ) 
t longue. elui-ci (Pl. XXI, Fig. 4, ) porte une rangée de p tites dents comprimées, 

tr' rapprochées les unes des autres. 
e ma illaire (Pl. XXI, ig. 7) est r l~tivement court; il s'incurve assez fortement 

pour recouvrir la partie postérieure du prém xill ir . on apophyse antérieure, montante, 
par laquelle il 'articule av c le vomer t 1 pophy e antérieure du palatin, est large, mais 
peu élevée. 

L andi ul . t n ir n r i foi lu longue que haute. 
d nta ·r { . , Fig. 11) est épais; il se termine en un rostre 

ne r j u q u à son extrémité symphysaire, où il est obliquement 
ll . 

· trli ulaire ( l. ~ I, Fig. 4, Art., Fig. 9, 10) atteint presque, avec sa partie 
nt ri ur . r couverte extérieurement par le dentaire , la moitié de la longueur de la mandi­

bul . on apophy e po térieure, pour l'articulation avec le quadratum (Fig. 9, 10, a.Q. ), 
est longue, étroite, att énuée et recourbée vers le haut, à son extrémité. 

Le palatin (Fig. l 4 dans le texte) présente, du côté interne, une surface saillante et 
rugueu e qui a dû être recouverte par de petites dents 
étroitement serrées le une contre le autres . 

Le quadratum et 1 hyomandibulaire ont la forme géné­
r l de ceux de. ybiu1n. 

( ) · L Fm. 104. - Neocybium rostratum, 
uadraizan Pl. XXI, Fig . 19 est peu épais . e Leriche, l908. _ Rupélien. 

b u1T l qui, ; 1 fac externe, uit on bord postérieur, 
8 bi 1 1 t l longueur de celui -ci ; il est 

. · ill la face interne, la 
r inur v i l m t du ymplec-
tique e t troit t profon 

xt rne d l l yoniandibulair ( l. I, 

Palatin gauche, vu par la face orale, 
de l'individu dont un certain nom­
bre d'os céphaliques sont représentés 
sous les n°s 5 à 14 de la planche XXI. 

Grandeur naturelle . 
Localité: Basel ( 'teendorp). 

Type : Collection Delheid (Bruxelles). 

i . 1 , m. ig. 14), qui limite n avant, 1 r ni r dan laquelle vient se loger le 
b rd nt ri ur d préopercule, e t t r aillante ; lle . e détache brusquement, vers le 
h ut de la urface. de 1 h omandibul ir et projette a ez fort m nt, . ur le côté, son angle 
up ri ur, xterne . 

olonn vertébrale omprend env1ron cinquante vertebre t qui, à 1 exception de 
r ini r pr · Ccc ud l t d d rni ' re caudale. , on a ez allon ' e . ur chaque 

f.- l ' t ' r 1 ln nt rum e pr ' audale an ' rieure apparai ent bientôt, d abord une fo e 
1 1 gitudin 1 up ' rieure ( ig. 10 dan le texte , f.l. .), puis une fo e inférieure (f.l.i. ) 
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10 5 106 107 107a 

o. 11 . 
Ji . 

n. o. 11. 

' 
1l. 

_, 
--- pl. e. 

p r. e. ___ _ _ 

-·pt . (' . 
__ .pt. e. 

-- f. l . s . 
-- f . 1. 8. . . . (.1. m. . .. . (. l. S . 

--·- f. l . i. 
~~""'t.1118 

1. c. 

f. l . m. 
Profil gauche. Profil gauche. Profil gauche. Face s u poriou ro. 

Précaudale antér. (la 3"). P1 éc. ant. (la Sc). - - - - - Précaudale po lérieure - - - - - . 

108 IO Sa 109 109a 

o. tl. 1'. 

pr. e . _ _ 

,,,. . ('. 

'.Biiilfi~~!I ___ r. z. 111. 'I· 

-- f . l . i. pr. h. __ 

-- pt. h. 
µr . h . • ... 

Profil gauche. Face antérieure. Profil gauche. Fure anh;rieure. 

- - - - - - - Vertèbre caunale antérieure - - - - - - - . Dern iè1 e vertèbre et plaque liypurale. 

Fic . 105-109. - Neocybium rostratum, Leric he, 190c . - Rupélien . 
Vertèbres et plaque hypural e de l'individu (1) dont une parti e Je os céphal ique nt figuré Pl. XXI, 

Fig. 5- 14 e t Fig. 104 dans le texte. - Grandeur naturelle . - L oca li té : Base! (Steendorp) . 

Typ e .- Col lec tion Ed. Delheid (Bruxelle ) . 

c.' cent rum. i . c.) point d'insertion d c. t 

c. n., canal neural. n . ' neur:.ipophy. >. 

f. l. i., foss e latérale inférieure . o. n., OU\' rlur '. pour 1 s ll l'I° rs s pi 11 :1tn . 

f . l . m., fosse latérale médiane. pr . c . pr '> -(1 pi 1. y T:t pop lt ~ sp. 

f. l. s.' fosse latérale supérieure. pr . h . pr ··- lt y po1. :gap pli y. 
h., hémapophyse. pl. l'. p >sl-t•pizygapophy 
hy. , plaque hypurale. pt. h., po t-b ypozygapop hyse. 

apophy e et quille de lad . ' rt ··br q. , rm ·re v 

puis enfin, dao 1 \~pai ur de la muraille qui sépare ce. fo es, une Lroisi ~m 
fosse , ou fos "'e inédinne (f.l.m.) . Cette troisième fosse, qui se monLre dès la tr izi ·m. 
vertèbre, ne tarde pa ù atteindre, dans les vertèbres suivantes, les dimensions des fo sses 

( 1) Cet individ u est r eprésenté par cinq uante vertèbres, par des rayons de nageoires (Fig. 111 , 11 2 dans 1 texte) 
et par le - os ou fr a 0 menls d'.Js céphaliques suiv ants : paras phén oïd e, squam osal:::, épioliques, ex-occipitaux, basi -occ·i­
pilal, prémaxillaires, m axillaires, dentaires, articula ires, pa latins, mé taptérygoïdi en droit, quadratum droi t et gauche, 
hyomandibulaires, ceratohyals, ossifica tions de la sclérotique, opercule gauche. 
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supérieure et inférie ure (Fig. 107, 108 dans le texte) . Le 
vers la quarantieme, est ainsi creusé, de chaque côté, 
semblables, éparées par des cloisons relativement minces. 

centrum des vertèbres, jusque 
de trois fosses Jongi tudinales 

Dans le.., vertèbres su i vantes (Fig. 110 dans le texte), on voit la fosse médiane se 
refermer, puis les fosses supérieure et inférieure s'atténuer et enfin disparaître. 

del 
1 pl 

Le fa latérales de ces vertèbres postérieures n'ont pas de quille. Par contre, celles 
rni' re vertebre portent chacune une forte apophyse, qui se continue en arrière, sur 

ue hypurale, en une quille mince et courte (Fig. 10 , q., et 110 dans le texte). 
La ba e des neurapophy e pré nte deux ouvertures pour le passage des nerfs spinaux 

(Fig . 105-1 , o .n. ) ; l'ouver ur ntéri ur t plu rande et située plus bas que l'ouver-
tur po térieur . 

L 

,,,. . t. 11. pr. e. 11. µr. e. n 

1 

-"11· 

F1G. 110. - Neocybium rostratum, Leriche, 1908. - Rupélien. 

Extrémité de la colonne verfébrale d'un individu 
repré enlé par quarante- huit 'erlèbres. - Grandeur naturelle. 

Localité : Terh:icgen. Colleclion Ed. Delheid (Bruxelles). 

lt ·. m in . n., neurapophyses. 
lty ., hq li · ural pr. e., pré-épizygapophyses. 

1 n le exte, hy. ) ressemble beaucoup à celle des hy urale ( i 
t h ut , 1 i lu , r t ill bord postérieur, et ornée, sur ses faces 

ner ur 
rayon épineu de la nageoire dor al ( 1 ig. 111, 112 dans le t exte) sont élancés, 

li f. ibl m nt recourbé en arrièr , bru. q u m t 1 r i a la base. 
L r r on ( j

0 
•. ] 11) a face antérieure fort ment convexe, parcourue par 

illon uperfi i 1 flexueux et irrégulier . a f ce po térisure est creusée 
r inur qui t nd del ba eau ommet. 

uivent (Fi . 11 ) ont leur'"' face antérieure et postérieure aplaties et 
r uru p r un illon longitudinal. Le illon de la face antérieure est large mais peu 

42. - 1910. 
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profond; il n atteint pas le sommet du rayon. Celui de la face po t ri ure s'étend ur toute 
la longueur du rayon; il est étroit et profond. 

111 llla Illb 112 112a 112b 

Faœ antérieure, Profil droit. Face po lérieure. Fac ant ·ri ure. Profil droit. c p !tri ur . 

. - - - - - - - - - - - Premier rayon - - - - - - - - - - - . . - - - - - - - - - Rayon plu po lérieur - - - - - - - - - . 

Rayons épineux de la nageoire dor ale ùe 1 indhi u dont une purl ie 
des os céphaliques et des Yertèbres sont figuré Pl. .. ·XI Fi . -1 t[ Ï"' . 1 -1 an le texte. 

Grandeur naturelle. - Loca lité : a el ( te n orp). 

FIG. ·H1, i12. - Neocybium rostratum,Lerich 1 0. - Rnpélien . 
Type: Collection Ed. Delheid ruxelle ). 

J'ai pu examiner dans la collection Delheid, le r 
attribuait au genre P elarnys. Il appartiennent à eocybium r 

RUPÉLŒN "GPÉRIEUR. - L ocalités Ba el ( r ) 

Rumpst, Terhaegen. 
GE:'\RE PEL 1 t A 

d 
frat1u11 

l Il , 

25. - Pelamys brachycephala, Leriche, 1 
Fib. 113-1 dans le le:x le. 

{li 

D, h, I . 
l 

i 908. SCOlIBER BRACHYC B Ll' ' . . Lel'iche, ... 'ote préliminaire su • de 01 011 nou aux d l' fig -
cène belge. BuLLETI · D LA JÉT •• n · L , É L ALÉ T -

LOGIE ET D HY ROLOGIE, t • XII, 1 R È - R Il , p. 3( 

J'ai établi cette e pèce en l 90 , ur deux té e incompl te , encroüt 
montrant eulement les mâchoire , le quadratum et l appar il op rcul i 
ces têtes qua été faite la reconstitution représe tée par la figure 11 ( d n l t 

py it t 
d' r 
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L o de mâchoire et le pièces de l appareil operculaire de ce nouveau Scombridé 
n iffèr nt pa en iblement de ceux: des Sconiber et des P elaniys .. Sa tête est un peu plus 

ourt qu celle de co1nber et surtout que celle des Pelaniys actuels. Ses mâchoires por-
tent d d nt un peu plu foi tes que celles des Scomber, un peu moins grandes et moins 
c que celle de Pelaniys. es affinité paraissent donc être plus grandes avec 
1 u avec le econds, si 1 on ne sen rapporte qu aux mâchoires. C'est pourquoi 
J men , n 19 , à rapporter le nouveau combridé rupélien au genre Sco1nber plutôt 
qu' u nre Pelamys. 

__ _ ....... 
.. -

... Op 
.. .. "' Orb 

j 

\. ___ ... ... . ------

• 
Pop \ 

Sop 

Jo 

FIG. 113. - Pelamys brachycephala Leriche f90 . - Rnpélien. 
Reconstitution du queletle céphal ique. - Echelle : 5/4. 

yp Jleclions Ed.. Delheid et G. Ha e. - Localité~: Basel ( leendorp), Dnffel. 

rt. rliculaire. 
IJ. ntaire. 

lnl r p r ul . 
Ia illair . 

r ul 
rb. rbite. 

Pmx. Prémaxillaire. 
Pop. Préopercule. 
Q. Qnadratnm. 

op. ous-opercule. 
.. orb. ou -orbitaire. 

pui lor de nombreux matériaux compren nt de o i olés de la tête et surtout 
e v rt bre , ont venu ajouter aux premier re t e . r, les vertèbres et la plaque 

hypur l ( iD'.114-1 · 0 dan le texte) ont trè différente de celle de conwer(voir le tableau 
de 1 p g :...1 ) ; par contre elle ne e di tinguent pa de celles de P ela1nys. C'est donc à 

e rni r g nre que 1 on doit rapporter, finalemen .. le nouveau combridé rupélien. 
para phé1wïde de Pelaniys bracliycepltala élève an la partie postérieure de sa 

, ce inC ri ure, en une crête médiane, tranchante identique à celle que porte, dan la 
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même région, le para phénoïd de Pelamys et d 
allongé que celuï de ces derniers. Ce carac ère 
éléments du squelet~e céphalique. 

cornber. 11 t relati vem nt moins 
étend d illeur à tous 1 autres 

Le prérnaxillaire (Fig. 113 dans le texte, Pmx.) se termin , en avant, par un ro tre 

114 

o.n. 
'. . . 

-- pt. e. 
-- f. l . 8. 

-- f-l.i. 
-- pt.h. 

115 115a 

11. 11. 

-- pt.e. 
-- f.l.s. 
-.- f.U. 

- -- pt.h. 

h. pl.h. 

Profil gauche. Profil gauche. ac po l ri u1 e 

Vertèbres précaudale de plus en lu po l 1 i ur . . 

117 117a 

pt'.e. _ pl'.e. 

pr.h . . 

Profil gauche. F ace ant rieo..re. 

Dernière vertèbre el plaque bypurale. 

1 

pt· .e. -­
o.n. --

116 

,PJ~2~ 
' 

.• , 1 
' . . . . ' . 

-----(- 11e. 
-·· pt.e. 

• - f.l . • 

- f'.l.i. 
pr.h. -- -- pt.h. 

o . • 
Profil ga uch . 

V erl br · udale ..... 

. - Rupélien. F1G. 114-f f 7. Pelamys bracbycephala 
Vertèbres et plaque hypurale d'un individu jeune. -

Collection G. Hasse (Anvers). - Type : Collection 
eur nalurell . - Local l oom. 
el h id Bruxelle ) l . }-fa 

c., centrum. ne. neurépine. 
f. l. i., fosse latérale inférieure. o. n., rl r li' ) Il rf ' Ï llll\\L 

{. l. S. , fosse latérale supérieure. o. . nu • n u1 
h., hémapophyse. pr. 
he., hémépine. pr. h. 

hy., plaque hypurale. pl. . 
n., neurapophyse. , , . h.' o h e. 

pointu. La mandibule [denfair ( .) + articulaire (Art.)] est tr h u e ; h ut ur, ur 
en arrière, atteint en t 1 moitié de a longueur (1) . 

Les dent ur 1 pr m xillaire et le dentaire, sont conique , relativement p tit et 
légèrement recourbée , à leur sommet, vers l'intérieur·. 

Le quadrafum, lhyomandibulaire et l'appareil operculaire ( 1 ig. 113 d 1 t xt) pr -

( 1) Dans cette longueur n'est pas comprise l'apophyse poslérieure de l'articulaire, par laquelle e fail l'arliculalion 
avec le quadratum. 
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sentent la forme générale des parties correspondantes du squelette des Pelarnys et même 
des Scomber. L'appareil operculaire est sensiblement plus haut que long; son mauvais état 
de conservation, dans la seule tête, provenant de Steendorp (collection Delheid), où il soit 
conservé, ne permet pas de suivre, sur toute sa longueur, le bord postérieur du préoper­
cule (Pop.), de l'opercule (Op.) et de l'interopercule (Iop.). 

p1· . . 

1" '· " 

11 

q. 11. 

". 
Profil a ucbe . 

Pront aucb • 

q. 

118a 

c.n .• 

l ; 

! 1 
c.h. he. 

Face postérieure. 

pr.h. ·------ --

118b 

1 
1 
1 

l ~ 

n. c.n. 
Face supérieure. 

- - - - - - - - - Vertèbre caudale postérieure - - - - - - - - - - "'.' - - - - - - - - - - - - - . 

119 11 9a 

pr. e. 

Faoe supérieUie. 

- - - - -------- ------ rl r c· ud le encore plus postérieure - - - - - - - - - - - - - - - - - - · 

IG. i i , 11 . - Pelamys brachycephala, Leriche, 1908. - Rupélien. 

ert bre un in ividu agé, fai ant partie d'un grou e e ix vertèbres caudale postérieure 
a ociées à la plaque h purale. - Grandeur natur lle. - Localité : Basel ( teendorp). 

Collection Ed. Delheid ( rux lie J. 

c. entrum. n., neurapophyse. 

c. h. anal h 'mal. pr. e., pré-épizvgapophyse. 

. n. anal neural. pr. h., pré-hypozygapophyse. 

h. b 'mapoph se. q.' quille. 

h . h 'mé ine. 
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Le vertèbres s'éloignent, par leurs caract' re , de celles des co1nbe11 (voir le ·ableau de 
la page 321); elles sont identique à celles des Pelamys. Dans les vertèbres qui uivent les 

ix ou ept premières précaudales(Fig.114-116 dans le texte), le fa es latérale montrent une 
cloison longitudinale assez saillante, peu épaisse, lisse, amincie vers le milieu et qui épare 
deux fo es allongées et assez profondes, 1 une supérieure (f. l.s.), 1 utre in~ rieure (f.l.i.). 
Dans les dernières vertèbres caudales (Fig. 11 , 119 dans le texte), è tte cloi ... on médi n 

'étale horizontalement en s'amincissant et déborde les urface articul ir rt br 
Elle forme une quille saillante (q .), qui sert à lin ertion de mu cl de 1 n mê 
temps, les fo ses inférieure et upérie11re e comblent ei la ur( e de l vie t 
fibreuse. 

120 12 IJ 

hy • . ---------

Profil gauche. F ee aL t~ri ure. 

F1G. 120. - Pelamys brachycephala, Leri he, 19 . - Rupélien. 

Plaque hypurale de l'individu dont des vertèbres ont 
plus haut (Fig. 119, 120). - Grandeur naturelle. - ocalit ' : 1·1 ). 

hy., plaque hypurale. -pr.e., pré-épizygapoph e. - pr.h. ph 

La base des neurapophyses est percée u. U\ r ur , r pro h pour le pa sag 
des nerfs spinaux (o.n.). L'ouverture n ri ur 

plus bas que la postérieure. 
t 1 lu gr nd ; elle e t située un p u 

Les hémapophyses, dan 1 ~ rt' br caudales, sont traver ée. 
ture (foramina inferiora) qui li VI'" it p age à un vaisseau sanguin ( 

La face articulair d 1 ver 'bre soudée à la plaque hypur· le 
jeunes (Fig . 117a dan le texte), beaucoup plu haute que large; lle 
vidus âgés (Fig. 120a dans le texte). 

p r un 1 rg ou v r­
ig. 11 ' 0 . s.). 
t, chez le individu 
'élargit chez 1 indi-

La plaque hypurale (Fig. 117, 120 dans le texte, hy.) est au i di ·rente d · lle' d 
Scomber (voir le tableau de la page 3.21); elle ne se distingue par ucun car et r impor­
tant de celle des Pelamys. Elle est mince, losangique, non entaillée au bord p st rieur. 
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S s fac s la érales portent des nervures assez bien marquées, qui partent de la petite diago­
nale du losange et courent, dans chaque 1noitié supérieure et inférieure de la plaqu~, paral-
1 1 ment. à la partie correspondante du bord antérieur. 

Lawley (1) a :figuré, du Pliocène d'Orciano (Toscane), des fragments de mâchoires 
(partie antéri ure d'un prémaxillaire et cl'un dentaire droits) d'un Poisson dont il ignorait 
1 nit et qu'il n a pas nommé. Comme chez la plupart des Scombridés : 1° le prémaxil­
lair pr ent , dan sa partie antérieure, une apophy e montante très développée; 2° le 
d nt ir e termine par un rostre court; 3° ces os ne portent qu'une rangée de dents. 

Celles-ci sont assez petites, coniques, élanc es, t rappellent celles du Pelamys rupélien; 
ell ont a z fortement recourb à leur ommet. 

Le ombrid du lio n d o n di re de P. brachycephala par son prémaxil-
lair plu t r lu r courbées. 

1 11 o m, de restes d'individus de P. brachycephala de toute 
11 le."' vert bres figurées sous les n°5 114-117 (dans le texte), 

. 
JU n nt ux vertebres représentées par les figures 118-120 . 

PÉRIEUR. - Localités : Basel (Steendorp), Boom, Contich, Duffel, 
· m, iel, Rumpst, Rupelmonde, Terhaegen. 

E RE SPHYR~ ODUS, L. AGASSIZ. 

PELA Y YBI , Toula. 

En 1 3 , Owen (2
) donnait le nom générique de Dictyodus à des dents coniques, dont 

il se bornait à décrire la tructure microscopique. 
meme année, L. Agas iz fai ait paraître la planche XXVI du tome V de ses 

r h . ur le Poi ons fo iles ,, . Dans cette planche, il représentait (Fig. 4-6), 
> • hyra nodus priscus Ag., une partie de la tête d'un Poisson dont les 

rni s n forte et conique . 
: i tifi r son Dictyodus - qui ·est alors indiqué comme 

pr u Lon ( ) - · vec le phyrmnodus d'Agassiz, abandonna le 
pr m1 r nom our 1 

u ~ n plu 
econd. 

t rd L. Aga iz ('' ) publi ·t l d ription de Sphyrmnodus priscus, 

( 1) R. LAWLEY. u.ovi tudi op1·a ai Pe ci ed altri Verteb1·ati fossili d lle Colline toscane, p. 93, Pl. Ill 
Fig. 1 a-g; l 7 '. 

(l') WEN. ti th tnuture of T tfh, m1d the 1· semblance of Ji·ory to Bone, as illustt·ated by microscopical 
xamhratio11 of the Te tli of Man, and of i·arious xi ting and fxtfnc:t Ànimals. RE PORT OF THE ElGBTH 1\h:ETING OF THE 

oc1AT10 N FOR THK ADVANCEMENT oF .... c1ENCF Vol. VII, TRA ·sACTWNS OF THE ~EcnoNs, p. 14-2. Volume pour 1 38 

aru 
• WEN. Odoutography: Text p. 129; Atla~, Description of the plates (Pl. LlV), p. 14. 

( ~ ) L. A A IZ. Rêcherclu 810- le Poi OtlS fo 11es, T. V, 1 re partie, p. 9 . 
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originaire aus i du London Clay, et plaçait le nom d Dictyodu,s en ynon m1 de 

phyr;enodus. 
Le ermes Dictyodus et Sphyr;enodu a nt ét créé pre q u n mêrue t mp , il t 

difficile de dire quel est celui des deux qui d.oi t avoir 1 priorité. ' pr' s A. - mi th 
oodward (1) , le type de Dictyodus semblerait être d fr gment de mâchoir qu' w n (2

) 

dé igna en 1 )54, sous le nom de D 1ictyodus _de tructo1· n, m qui 11t ro 
incomplet pour être déterminés d'une fa on ati f: i ante. h ir 

portent de grandes dents ba es, large , fortem n 
strie verticale . Ces caract r n conviennent null ment 
de phyr<enodus priscus dont le nom g n 

Quant au nouveau nom 
soi-di 'ant une confu ion entre le 
à ce dernier, il tombe naturellement en 

L. Aga iz et Ow n e méprirent 
rapprochaient des phyrènes. L. Dollo et 
dan ce genre, un combridé et même un proch r 1 

Ce avec ce derniers que le genre phyr<enodu 
Il ren re dan le groupe naturel que form n , h z l 
Auxis, couzber, Thynnus, Pelamy et Cybii1,1n. e 
le tableau ci-contre, de la comparai on de prioci p 1 
parties corre pendantes du q uelette de genre précité 

u, ·, 

lr l 

n t, l 
combri 

di inctif 
on 

u. 
. 

our VJ 
. 

itu 1r u 

1l ' uï 
l'. l' • un r 

l 

vec 1 

r 
r 

Ce tableau montre que Sphyr;enodus e t bien di érent d u i de 1.... conib r et de 
ThynnitS qu il se épare facilement de Cybium mai qu il n , e di tingue de Pelamy qu 
par ses dents plus épaisses et coniques, par e vertèbre caudale po térieur t r . 
plaque bypurale. · 

26. - Sphyrœnodus rupeliensis, ollo r 1 

Pl. XX. Fig. 121 dan le l l . 

? 1871. SPHYRiE. ·onr CRA IDE ' Ow. l l oi n t rtiair , · 

1888. D1cTYOD ·s RUPELIEN IS. w~ le 'L'o técn du Rupéli n. Z L -

Z ER, J. f, . 2 

( 1) A .-SMITH WOODWARD. Catalogue of th fo il Fi lie in the B1·itish Museum ol. r , p. 473 j 1 1. 
(2) R. ÜWEN. Descriptive Cal logue of the fossil organic rernains of R ptilia an.d Pisces conlained ·n the Mu.seum of 

the Royal College of urgeon of Eugland, p. 1 1. 
( 3) F. TouLA . b inen dem Tlmnfische ve1·watidten Raubfisch de1· Collgerienschichten de1· Wienet· Bucla. 

JAHRBUCH DER KAISERLICH·KÔ \IGLICHEN GEOLOGISCHEN REICHSANSTALT, Vol. LV, p. 84; 1905. 
( 4 ) L. DoLLO et R. Torut'-. ur les Téléostéens du Rupélien. ZooL001sceER ANZElOER, Vol. XI, 1 , p. 2 7. 
( 5 ) Plu récemment, "\Villich, bien que connaissant le travail de L. ollo et R. torm , qu'il ite, e l r lomhé lans 

l'erreur de L. A0 a siz et d'Owen (E. W1TTICH. Neue Fische aus den mitteloligocanen Me ressand n des ,,Jfai11zer B cli 11s. 

NoTIZBLATT DES VERELNS FÜR ERDKUNDE UND DIŒ GROS~HERZOGLICHRN GEOLOGISCREN LANDES S'l'ALT z·u ÜAR i TADT, 4 séri , 

t9e livrai on, p.41; 1898. 



Pa1·asphénoide dont la par­
tie postérieure de la face 
in férieure porte. 

choires garni es d' une 
seule ranaée de dents 

AUXl5 COMn m 

une carène très lran- 1 une carène lran­
cbanle el lrès éle- : chan te, µe u élevée. 
vée. · 

lrès peliles, co01-
ques. élancées, re­
courbées à leur 
sommet el lrès rap­
prochées. 

p e li le s, coniques, 
éla ncées,recourhées 
à leur somn1 el el 
peu espacées. 

P alatfo. . . . . . . . 1 éd en l.... avec une ( 1) ou deux 
rangées (2) de très 
peti les den ls filifor­
mes. 

Préopercule dont le bord 
antérieur est. . . . . . 1 trè.s profondément 1 m oyenn e m en l 

échancré. échancré. 

Vertèbres . . • . . . • allongées, très amin­
cies au mi lieu, avec, 
ur chaq ue face laté­

rale, une fosse supé· 
rieure bien mar­
quée, séparée, dans 
les dernières vertè­
bres caudales, par 
une cloison, d'une 
fosse inférieure plus 
petite. 

Î HYNNUS CYBIUM 1P ELAMYS 

une carène lran-1 une carène assez une ca rène assez 
chante, peu élevée. tranchante, peu éle- tranchan te, peu éle· 

pe tites, comque!l 
lm.pues, fo rlement 
recourbées el peu 
espacées. 

vée. vée. 

randes, triangulai­
res, verlicale~, très 
comprimées, lran · 

chantes ~u r le 
ho r~s el assez espa­
cées. 

rand es, sub · coni­
ques, com primées, 
recourbées à leur 
ommet el assez es· 

pacées. 

SPH YR.ENODUS 

grandes , épaisses, 
coniques, légère­

ment recourhées à 
leur sommet el us· 
sez espacées. 

avec une loufTe nn· avec une hande, avec une rangée de 1 nvec une rangée de 
lérieure ùo petites élargi e en avant, de petites denls coni- dents coniques. 
<lents coniques. ùenls en velours. que~ , très élancées 

assez prnfondérn onl l l1·ôs pou échuncré. 1 peu écbnncré. 
échnncré, honucoup 
moins que chez 

Au.ci11, un pou Jllus 
que ch oz &co111 brr. 

peu échancré. 

peu n ll o n ~oo 1o1 , o vec 
fosseH el cloiHo n ln 
léral es Llo11 111 11 1·· 
qu6os. 

pou nll on géo~ , itvec co ut le!-l, nvec fosses avec fosses et cloi­
foliHOM ol cloison 111 - el rloison latérales ~on latérales bien 
lMal os bion nrnr- bien marquées. marquées. 
quees. 

Ve1·tèb1·es caudalts posté­
rieu1·es dont la cloison sé­
paratrice des deux fosses 
de chaque fa ce latérale • 1 forme une quille 1 ne forme pas une 1 forme une 

très forte. quille très forte. forte. 
quille 1 ne forme pas de 1 forme une quille 

quille. forte. 
ne forme pas de 

quille. 

?; Il Plaq«l l1ypiwale 1 • • • • 

.... 
<.C -0 ===-

triangulaire, avec 
une saillie médiane 
au bord postérieur. 

sub - losangique, 
avec une entaille 
médiane au bord 
postérieur. 

triangulaire , avec 
une très légère sail­
lie médiane au bord 
postérieur. 

losangique, haute, 
avec une entaille 

médiane au bord 
postérieur. 

losangique, peu éle· 
vée, sans entaille au 
bord postérieur. 

losangique, avec 
une large échan­
crure au bord pos· 
térieur . 

(1) Chez Scomber scombet· Linné. 
(~) Chez Scomber colias Linné-Gmelin. Les dents de la rangée interne sont un peu plus fortes que celles de la rangée externe. 

0 
r 
~ 

0 
0 
0 
t_:l:j-

2 
t.%J 

~ 
t.%J 

~ 
;> 

CO 
t:tj 
r 
Q -0 q 
t_:t) 

~ 
~ 
,...:.. 
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L. Dollo et R. Storins ont établi cette e p ' ce sur une partie importante du squelette 
céphalique d'un individu trouvé dans l'Argile de ~oom, à Boom même. Ce squelette a été 
monté au Musée de Bruxelles; il est r eprésenté, vu de deux côtés droit et gauche, dans 
la planche XX. Il comprend les deux prémaxillaires (Pmx.d., Prnx.g. ), les deux 
maxillaires (Mx.d., ~1x.g. ) , les deux dentaires (D.d., D.g. ), les d ux articulaire (Art.d., 
Art.g.), le palatin gauche (Pal. ), le métaptérygoïdien gauche (Mtp. ), 1 quadratum droit 
(Q. ), 1 hyomandibulaire gauche (Hm. ), le préopercule gauche (Pop. ) t un o ifi tion 
la sclér otique de l'œil gauche (Sel. ). 

A cette tête e trouvaient a ociées quatre vert' bre , 1 · pr mi r , ux1 m , 
troisième et sixième (V 

1
, V 

2
, V 

3
, V 

6
) . 

F1G. 121. - Sphyrrenodus rupeliensis . - Rupélien . 
Prémaxillaire gauche, vu par la fa ce externe. -Echell : / . - Loca lité : Rump t. 

Type : l\Jusée ro ;al d Hi loire naturelle de 1 iqu . 

La forte di vergence, à partir de la s -1nph3 e de prémaxillair 
montre que la tête était cour te, eu égard à la grande ] ro- u r lu 11 V'l 1 n 1· 

naissance du tronc . 
Les mâchoires ont néanmoins une form a. z 1 n 
Le prémaxillai're (Pl. XX, Pmx.d. 1 1 : l t .·t ) , t te tténué 

en avant; Son bord symphy aire r l n1 n Hri 'r , n nn pophy e 1 ngue et 
pointue. Son bord oral décrit un 1 cr t vi · . Il port une rang d nt tr' fort s, 
coniques, larges et faiblem n pli à l· , lé0 'rement recourb v r l'int ri ur, u 
sommet. Ces dents sont irr · guli ' r m nt pacée , mai , en général, . z p u di t nt 1 
unes des autres. Le plu ' rand occupent à peu prè la p rti moy nn du pr rnaxill lr 

elles commencent u- ou. de la base du prolongement po~t rieur du bord ymphy air . 
Les dent antéri ure ont ensibl :i1nent plus p tites qu 1 . d nt moyenne . Cell . · i 

sont suivie , dan le tiers postérieur du prémaxillaire, de d nts dont la t ill 
assez régulièrement à mesure qu'ellP. se rapprochent des coin de 1 gu ul . ents ui 
occupent ce coins sont de beaucoup 1 s plus petites de la in boire. 
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Le maxillaire (Mx.d., ~Ix.g. ) est long, étroit, mais épais; s~n apophyse antérieure 
est relativ ment peu développée. 

Le dentai re (D.d., D.g. ) est tres épais au bord oral; il s'amincit considérablement 
v r le bord infér ieu r. Il se termine, en avant, en un rostre allongé, tres épais, dont le bord 
ant ri ur t profond , ment entai llé . En arri ère, sa branche inférieure :finit assez brusque­
m nt, n tténuation sen ible . E lle por te , a la face ex t rne , deux sillons longitudinaux 
qui . pprofondi sont en . e rapprochant du bord po érieur. Le sillon supérieur aboutit, 
s ur c bord, à une encoche étroite t profonde qui reçoit une apophyse aiguë de 
l' r Liculair . Le dents on la m"' e forme e , n génér 1, les mêmes dimensions que les 
d nt corre ·pon nte d u pr xill ir première dent, à l'extrémité antérieure du 
r o t re , ti . L on t l u plu grande que ses voisines. 

L .) t peu ' levé, même en arrière. Son apophyse posté-
v l u dratum, est rela tivement courte et assez fortement 

. 
r 1 r 

l h ut d orte que sa surface gi nglymoïdale décrit presque un 

L al tin ( l .) porte, à la face orale, une rangée de dents analogues à celles des 
.. hoir en i blement plus petite . 

Le partie con ervée du rnétaptéry_qoïdien ( ~f tp . ) , du quadratum (Q. ), de l'hyoman­
dibulaire (Hm.) et du préopercule (Pop .) ne diffèrent pas vLi blement des part ies correspon­
dante du quelette d P ela1nys . 

Le ert bre ont une ection hexagonale; elle sont plus larges que hautes. Elles sont 
plu rugueu e que le vertebre de Cybiuni Durnonti, moins :fibreuse que celles de S com­
bra11iphodon B enedeni. Le face latérale de · ver tèb re qui ui vent les première précau­

l . n1on rent une épai e cloi on qui épare deux fo e lon"i udinale moins larges et 

p 

l " 

r fi n que chez Cybiuni et conibra1nphodon. Cette cloi on e t parfois creusée 
longitudinale et peu profonde. Elle ne ·é è î"e pa , dans les caudales 

ill . 
J : n 1 u 

•ut Ul 

t larO"ement écha crée au bor po térieur. Elle 
conibran1phodon B ene en · mai elle ne s'amincit 

e po t ' rieure q u · e t d ailleur aussi moins 
pr fon l . 

l 

LIE 

[ ump t 

IPll D 

PÉRIEUR . - J.Jocalité 
m1 T rh eo- n. 

'E RE c 1 R MPH DO ' A.- IITH 

7 (non , Peter , f 72). 

1 n c g nr , 1 o on t u n et :fibreux caractéri tique. 

0 D ARD . 

préniaxillaire pr nt , n v nt et du c té interne, une expansion horizontale?-
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t riangulaire. Il porte une rangée de grandes dents et, sur son . expansion, une touffe d 
dents de dimensions variables. 

Le dentaire est pourvu de deux rangées de dents, contrairement à ce que l'on observe 
chez la plupart des Scombridés. Les dents de la rangée interne sont plus fortes que elles 
de la rangée externe. 

Les dents rappellent celles des Sphyrœnodus/ elles sont épaisse , on1qu 
à la base; leur point e est recourbée vers l'intérieur. 

La plaque hypurale a une forme caractéristique : elle e t Io angiqu e ; ell ' mincit 
fortement vers le bord postérieur, autour d'une échancrure large et profonde de celui- 1. 

27. - Scombramphodon Benedeni, torm , 1 7. 

1887 . AllPHODON BE 'EDE NI. 

! 887 . A llPHono_ - cuRVIDENS, torms. 

1901. S cOllBRAllPHODON B ENEDENI. 

1901. . S collBILl.MPHODON cuR VIDE 'S. 

Pl. XXII. Fig. 1 2~- 12 d n le tex l . 

R. lorms , t t r un nou eau (J 'nr d • p i.· ·on /'<> :ile d l' ary ·1, rup :_ 
lienne. AN ALE EL 1 l ' Ill T~ I> J•: · gi, l • , . , 

188n-18 IÉ orn pl. i . 
R. torms, I d. In. , t . , IÉ r mE - ... '·, pl. 
A.- milh Woodward, r.atalogue of the l il F · he · i th Br 't · h 

llluseum , vol . I p. 4- 4 . 
A.- ~ milh \Voodward, I d., vol. l , p . 474. 

Les types de l'Amphodon B enedeni (1
) e de 1 À1nphoclon curviclens de torm font 

maintenant partie des collections du 1'.fu ée de Bruxelle . D pui 1 poqne où il ont été 
dé?rits, de nombreux re te de cornbrarnphodon 
ont été trouvé dan 1 Argile cl Boo111 . Il p r-
tiennent oit au u ée d ru.· 11 · u .· 

collection Delheid . l 1 

préciser le car t · r 
L l r m . ·il/ ir 1 

( l 1. · .. II, • j ·. ; F1 . 1 2 
dan ~ 1 ) l n t I i · . Il porte un r ng 
d proch , l autr 

n1 111 re tou h ,r pr qu 
d nt ont légèrement recourbé v r ur; 

F m. 122. - Scom bramphodon B ened eni , 
Sorms, 1887. - R u p élien . 

leur base est assez profond :imfnt c 
pl us antér ieures de c tt ran qu i 

Partie antérieure d u pr ém axillaire 
dr oit, vue par la face orale. 

Grandeur naturelle. - Localité : T erha egen. 
T ype : Musée royal d'Bi Lo ire naturelle de Belgique. 

bordent e~térieurement l'expan ion t ri ngulair 
du prémaxillaire , sont sen"'ibl rn nt plus p tite 
que les suivantes . 

(l ) Des o d'A . B enedeni fiDu rés par Storms, il m anque aujourd'hui l'ar ticu laire, le palati n, le quac.lrn tu m, l' lt ypo· 

branchial et la vertèbre qui por tait le n° 11. 
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A la face orale, cette expansion est recouverte, dans sa partie postérieure, de dents de 
dimensions variables et disposées sans ordre. L'angle postéro-interne de l'expansion est 
occupé par une grande dent, dont la taille atteint celle des plus fortes dents de la rangée 
m rgin 1 . Cette grande dent est accompagnée de deux ou de trois dents sensiblement plus 
p tites. Les autr dents, placées entre ce dernier groupe et les dents de la rangée margi­
n le, sont petites et serrées les unes contre les autres. 

Le dentaire (Pl. XXII, Fig. 1-3) est élevé, très épai i à la face orale, considérablement 
aminci vers le bord inférieur, plat ' la face externe, où l'on voit, surtout en avant, les 
orifices de sortie des canaux mucip r . Il t rmine en un rostre court, qui s'épaissit 
encore, et bru qu ment, pr d 1 symph e·, t qui est échancré au bord antérieur. Ses deux 
r ngé d nt ont r n ill n qui s'approfondit légerement d'avant en arrière, 
t dont l nt sont coniques et recourbées vers l'intérieur. 

r . i rn ont un peu moins fortes et un peu plus élancées que 
r in 1 du prémaxillaire . Comme ces dernieres, elles sont cannelées 

: 1 r pp rochée . Elles sont assez fortement recourbées vers l'intérieur. Les 
l lu po térieures sont accompagnées, du côté externe, de très petites dents, 

me t conique . 
dent de la rangée externe sont, en général, beaucoup plus petites et moins 

recourbée ver l intérieur que celles de la rangée interne. Elles sont, le plus souvent, 
li e · quelque -une portent parfois, à la base, une ou plusieurs cannelures superficielles. 

Prè de la mphy e le dents ont une tendance à s'égaliser, par une réduction de 
de taille pour celle de la rangée interne, par une augmentation pour celles de la rangée 
externe. Entre ce dent , devenues presque égales, s'intercalent de nouvelles dents ayant 
l meme dimen ion que le premieres et formant avec elles une véritable touffe. 

articul ire e t épai ; il pré ente une large surface ginglymoïdale pour le qua-

pal tl in n ,· , r 1 tapi ée de trè petites dents étroitement serrées les unes 
l I' • ' . 

quadralum bru quement en arrière; son bord postérieur 
d i tr fi r m n f: externe, et sa face postérieure très large. 

r u d un profon illon ti .,, · r c voir le bord antérie~r du préopercule. 
rn l rainure an laquelle v n ii s l ger le prolongement du symplectique 

t troit t profi n . L f. c tte gingl moïd 1 e t tr ~s 1 r e. 
L préopercule t r lati ement peu élevé; on borù a téri ur est assez profondément 

ch ncr . 
L 1 

L colonne 
(Fi()'. 1 

prim ll 

d 1 1 rotique ont tr 's épai se . 
rtébrale d vait comprendre une cinquantaine de vertebres. Celle -ci 

le texte) ont un a:pect :fibreux; elles sont courtes et légèrement 
n r u , de ch que côté, de deux fosses longitudinales (f. l. . , f .l.i. ). 
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123 I 2Sa 12~ 

n . 0.11. 

pt. tJ . -- --- pr. e. 

- f l .s. 

c. 

f.U. -
i. e . 

Profil d roit F ac 1 o t ri ur • Profil droit • 
. - - - - - - - - - Vertèb 1 e précaudale antérieure, ver la e - - - - - - • 1 t lw u 1 , r ln ° 

124a 

--- f.l.i . 

Fa ce infariewe. 

Verlèhre caudale, ver la 3oe. 

l :!6 

o. 11 . 

f.l .s. 

pt.h. 

P1 ofil ùroi . 

] • 5 196a 

11 . o .1i . 

'}lt. e. - --

f.l.. f.L. 

'1. 
p TC!fil drf"i . F u p 'ri" r • 

. - - - - -: - - - - - - - - - \ erlèbre caudale, ver_ 1 t, 

127 1 711 

11. 

n. 

Profil droit. Face posté rieure. 

n. 
c.n. 

Verlèbre cauJale po térieure. . - - - Verlèli re cau Jale, l'anté-pénul lième ou la pénultième - - - . 

F1 . 123-127. - Scombramphodon Benedeni, torms, 1 7. - Rupélien. 
V rtè bres fais:.rnl par lie d'un groupe de trent t-!-sept vert ' bres appartenant à Pindi vi u dont 

les mâchoires sont figurées so us les n°8 2 à 4 de la planche XXII. - ran eur naturel! . 
Localité: Hemixem. - Coll ect ion G. Hasse (Anvers). 



c., 
c. h .. 
c. n., 
f. l. i ., 

f. l. . ' 
h., 
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~égende des fi igures 125 à 127. 

enlrum. 
anal hémal. 

·anal neural. 
fo se latérale inférieure. 
f latérale supérieure. 
h · mapophyse. 

n., 
o. n., 
pr. e., 
pr. h., 
pt. e., 

pt. h.' 

neurapophyse. 
ouverture pour le nerf spinal. 
pré-épizygapophys . 
pré-hypozygapophyse. 
po t-épizygapophyse. 
post-hypozygapophyse. 

i. c., point d'insertion.ade côte. 

327 

Ces fosses, principa ement 
vert ' bres (Fig. 123) ; elle 
vert ' bre suivant (Fio-. l 

l'in~'ri ur , on p u marquées dans les huit premières 
nt t pp ofondissent de plus en plus dans ~iles 

u d rnieres vertèbres caudales, où 1 elles se ... 
r en t d n ( i . 1 muraille qui sépare ces fosses porte,1~dans les 
v rt r ~ n r1 t' . longitudinales, généralement assez serrées. Dans les 

1 12Ba 

P ftl ( ~1 uch ) . Face anté rieure. 

1 • 2 . - Scombramphodon Benedeni, • l rm , 1 87. - Rupélien. 
erni r vert' bre t plaque h pural . - .)'randeur naturelle. 

L c lil · : a el ( t endorp). - Type : lu ée ro~ al d'Hi t ire naturelle de Belgique. 

vert br plu. po térieure , ce c te se di joignent et contribuent former, dans la partie 
m d 1 mur ille, un ti u 1 che, pongieux, au milieu . duquel 'ouvrent de petite 

loi onn . Celle -ci prennent un développement plus grand dan les deux ou 
roi rt' br ud le qui préc' dent la derni' re (Fig. 127) et ne se distinguent plus, par 

1 taille d fo primitive upérieure et inférieure, devenues très petites. Les faces 
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latérales de ces dernières vertèbres présentent ainsi un certain nombre de fossettes plus ou 
moins régulières, allongées, cloisonnées et séparées par de minces murailles couvertes 
extérieurement de stries longitudinales . · 

Les huit à dix premières vertèbres (Fig. 123) portent de fortes hémapopliyses (h.), 
à 1 extrémité ou au-dessus desquelles se trouve une petite cavité pour 1 insertion des 

côtes (i. c. ). 
129 129a 

Profil (eôté droit). nt ri ur • 

FIG. 129. - Scombramphodon B ne n·, ' t rm , f ï. Rupélien. 
Plaque hypurale d'un in i i u e ran e taille. - randeur naturelle. 

Localité : Basel ( teen orp). - Type : !usée royal d'Hi Loire nalur Il e elgiqu . 

Les neurapoph (n. ) nt percées d'une ouverture pour le pa sage du nerf spin l 
(Fig. 123-126, o. n. ). 

La plaque lzypurale (Fig. 128, 129 dans le texte) a la forme d'un losange allongé. on 
bord postérieur e t découpé par une large et profonde échancrure, autour t surt ut n 
avant de laquelle elle est considérablement amincie. Ses faces latéral s ont ornée , d n 
chaque moitié, supérieure et inférieure, de côtes irrégulieres, plus ou moin. par 11 1 la 
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partie correspondante du bord antérieur. Le centrum et la base des neurapophyses de la 
d rni re v rt bre ont à peine soudés à la plaque hypurale. L'union du centrum et de la 
plaqu hypurale se fait par une surface élargie, couverte de côtes irrégulières, di sposées en 

v ntail ( ig. 12 a dans le texte). Ces deux parties se séparent facilement suivant cette 
surf . Au si trouve-t-on la plaque bypurale le plus souvent isolée . 

tT ne pen e pa que l'on puisse sépar er spécifiquem ent les restes auxquels St orms a 
d nn 1 nom d'Amphodon curviden:; (1) de ceux qù'il avait désignés sous le nom d'A. Bene­
deni. L distinction de ces deux formes a été faite d' pr' 1 dentaire - qui était presque 
1 ur seul o connu, commun - t n parti uli r ur 1 dents de la rangée interne. Celles-ci 
s rai nt moin gr n plu .. r c urb v r l'int , rieur chez " A. " curvidens que chez 
" A. ,, B en d ni. L d nt ir ur idens figuré par Storms est de plus petite 
t ill u. /1 d ni pr venaient les deux fragments représentés par 
1 ur ( ) . lit · r n ille entre " A. " curvidens et " A . " Benedeni se 

n · u r l . d n ts . 
i 1 in lin i or , v r 1 intérieur, des dents de la rangée in terne, elle est toujours 

Lr' h z co1nbramphodon B enedeni; elle est peut-être un peu plus prononcée 
h z 1 indi idu jeunes que chez les individus âgés . 

Enfin, i épai i sement de la symphyse du dentai r e et la présence, en ce point, d'une 
touffe de dent de dimen ion à peu pre égales ne sont pas particuliers à " A. " curvidens ,· 
ce caractere ob ervent. en effet, sur tous les dentaires complets de Scombramphodon qui 
ont ét' rencontrés ju qu ici dans 1 Argile de Boom. 

conibra1nphodon B enedeni est le plu commun des Téléostéens de l' Argile de Boom. Ses 
vertèbre auvent associées à la plaque hypurale, se rencontrent partout fréquemment . 

PÉLIE UPÉRIEUR. - Localités : Basel (Steendorp), Boom, Duffel, Hemixem, 
l, tm t, up lmonde, Tamise , Terhaegen. 

I I RIDE (ex WINKLER) LERICHE. 

J i r pp 1 L" v· il :ur 1 i on éocènes de la Belgique (8
), l'histoire du 

nr Trich iurid d inkl r. t ur établit ce genre pour des dents isolées, 
r u u pl in (4

) n1 u llong , t rmi é n fer de lance . Il le rangea parmi 

{ 1) es reste comprenaient un dentaire, deux fragments de la partie postérieure d'un prémaxillaire et des 
vertèbres. Je n ai pu retrouver que le dentaire. 

( 2) es eux fragment col're pondent chacun à la partie postérieure de la branche upérieure d'un dentaire. 
( 3 ) t ee LERICHE. Le Poi 01i.s éoc n de la Belgiqu,e (MÉMOIRE DU MusÉE ROYAL o'HISTOIRE NATURELLE DE BELGIQQE, 

T. Ill), p. 171; 1 - . 
- Mce LERICHE. Contributiqn. à l' Etude de Poi oti fo siles du. No1·d de la F1·ance et des Régions voisines (THÈSE 

DE DOCTORAT et M~ lOIRES DE LA OCIÉTÉ GÉOLOGIQ E DU NORD, T. V), p ... 67; 1906. 
(') an on lexte, \Vinkler dil que le dent de Tric/iiu,rides ~ont creuses (T.-C. WINKLER. Deuxième mémoire sur 

d d nt ' de poi ons fo il du. terraili bruxellie1i. ARCH IVES DU MusÉE TEYLER, Vol. IV, p. 31), mais, parmi ses figures, on 
dislin ue elle d'une deul pleine ( l. 11, Fig. 23). 

44. - 1910. 
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le Sco1nbéroïdes. Plus tard, Hilgendorf et, à sa suite, A.-Smith Woodward, Storms, 
H.-E. Sauvage rapportèrent ces dents au genre L epidosteus. Dans le travail précité, j'ai 
n1ontré que cette interprétat ion ne pouvait être acceptée, et j'ai indiqué les dents de · 
Lophiidé , en particulier celles des Lophius, comme étant celles avec lesquelles les dent · 
du Trichiurides de \Vinkler semblaient avoir le plus d'analogie. 

L'Argile de 800111, dans laquelle Storms (1) avaiL signalé, sous le nom cl " Lepùlos­
teu ? ~ des dents de " Trichiurides ", a récemrnent fourni des inâchoire pourvu s d d nts 
de ce type . Les unes (PL XXVI, Fig. 1-4, 7, 8) portent de non1breus s cl nts r us s; cll s 
cloi ,-ent être a ttri b nées il un véritable Lophius, qui e t décrit pl us loin. sou 1 11 om de 
L. Dallai. Les autres (Pl. X~ T V, 11 ig. 1, 2) sont armées d'un petit non1bre de dents beaucoup 
plus forte et pleines; elles sembl "}nt apparL 11ir, co1n111 ~ on va l vou·, ù un Scombrid , , 
pour lequel je réserve le nom de 11rich iurùles. 

Ce dernier type de màchoires n'e L ·onnu qu par un cl ntnir L un p1"maxillair' 
incomplets . Ed. Delheid les a trouvé , a ·:ociés, dans l'argil nqH',li 1111<. d SL<'Pn< l rp; ils 
proYiennent ans doute d'un mê111e individu. 

Le dentaire (PL XXV, Fig. 1) e t trè, élevé· omm chez la plupa!'L cl< s. 'co1nbrid ~ s, 

il e t ro ._ tré en a' a nt et ne porte qu'une seule rangé de dent._ . c 11 . -ri son L L rt.'•s fo rt.<•s, 
allongée coniques, légère111ent recourbée ver l'intérieur; elle ont p u 110111br us s L, 

par suite., trè" espacées . 
Le préniaxillaire (Pl. XX V, Fig. 2) - auquel il manque toute la partie post, rie ure -

présente, en avaut èt du côté interne, une expansion horizontale triangulaire. A la face 
orale, il était pourvu d'une rangée marginale, externe, de dents, qui n sont plus indiquées 

que par la section de leur base. Ces dents devaient être contiguës et très ~ ensiblement plus 
petites que celles du dentaire . En outre, l'expan ion triangulaire porte, . ur la m ··n1 fa 

une dent i olée, de mê1ne forme que celles du dentaire, mais en or plu .· d 'v<'Joppc'n. C< 

croc, situé prè de la symphyse, repré ente, inais con. idér·abl m 11t :wcr11t', la g rn11d< dt nt 
qui, dan le prémaxillaire du genre Sconibraniplwdon ·up' l'a11°·l<' p )St )ro- i11t •rn d · 
l'expansion triangulai re. 

28. Trichiurid s D lh idi, lA•rich " l ~>OS. 

Pl. XX\', • i ~ . 1, ~ . Fi g . 130-134: dan:; le Lex te. 

'2 1 ï 84 . Ü E.Yrs DE Pots ·o:\ 1~co:\N lï·:s. F.-X. Burt in , Oryctograph ie de lfru xelles, p . 8f), 111/, pl. 1, 

tig. g, h el 

l L) R. S T ORll::>. Qu,,t r ième n ute s10· les Poissons dt l'argile rupélienne . HuLt.F.TIN DE LA • 'oc1ÉTÉ BELGE DE GÉOLOGIE, ni;: 

P A L ÉONTOL OGIE ET o· HY DROLOG 1r: , T. \ïll, 18V4, PRocÈs· VERBAUX; p. 2ü l. 
(:.!) Les dent:' fi"' u rées pa r Burtin ont un e colora lion noire très in tense . Or, celle coloralion noire s'observ e ùans les 

d e n ts du gra,·i e r ùe base la ek e11ien f: t 1.fans cP-lles de l'Aq~ile de Boom; el le es t plus con s lanle el plus f'orl~ 1.lans les 

ser:o ud es q ue Jan: les premières. C'est probablement donc de !'Argile de Boom que proY1e11nent les dents de 'f'richi1tridf','( 
fig urées da ns l'Oryctograµhie de Brux elle!". 
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1894. LEPll>OSTEUS? 

1898. Tn1 llIUHIDE. SAGLTTJDE s (non 
T. SAG ITTrnE ·s , Winkler). 

H)O . T1u Hl ï 11>ES ÜELHElDI. 

Le prétnaxillaire ( 1. 
triangulaire, porte un croc tr 
du d n air . 

R. Storm'i, Quatrième note sur les Poissons de l'argile rupélienne. 
B "LLETIN DE LA SoctÉTÉ BELGE DE GÉOLOGIE, DE PALÉONTOLOGIE ET 

D'HYDROLOGIE, T. VIII, PROCÈS-VERBAUX, p. 261. 
E. Wittich, Neue Fische aus den mitteloli,gocanen Jl/eeressanden des 

lfainzer Beckens. NOTIZBLATT DES VERECN FÜR E1rnKUNDE ND DER 

GROSSHERZOGLICREN GEOLOGI CHEN LANDE ANSTALT ZU ÛAR~I TADT, 

4esérie, 198 livraison, p. 47, pl. 1, fig. a-c. 
M. Leriche , Note préliminaire sur de Poissons nouveaux de l'Oligo­

c ;ne belge. B LLETIN DE LA o IÉTÉ BELGE DE GÉOLOGIE, DE PALÉON­

TOLOGIE ET n' H YDROLOGm, t. II, 1908, PROCÈS-VERBAUX, p. 380. 

11g. 
V l pp 

) e. t 1 ne ; on expansion antérieure, petite et 
n iblement plus fort que les plus grandes dents 

cl nt air ( 1 . .. r. , l i . 1) t tr' élevé en arrière ; il est assez épais dans la région 
it ·' z rapidement vers le bord inférieur. Son rostre se recourbe, 

n :nnn v r: 1 ur a face externe, s'ou.vrent quelques larges ouvertures, par 
1 sq u ll ctu it la sortie des canaux mucipares. 

130 131 132 133 I33a 

Face. Face. Face. Face. Profil. Face. 

Fic. 1-0-134. - Trichiurides Delheidi, Leriche, 1908. Rupélien. 

b ' , 
t ment circul ir . 

Dents i olées. - Grandeur naturelle. 
Type : Collection Ed. Delheid (Bruxelles). 

ra11cl s, 11 on 
stri s v rtical ,s 

fi iblement courbées vers 1 intérieur, et couverte , 
r··n1 ment fines. Leur section reste toujour. parfai-

D n 1 pr 'maxillaire t le d ntaire qui viennent d'être décrits, et qui sont les seuls 
onnu , 1 d nt ont ca ée à une di tance plus ou moin. grande de leur ba e. Mai , parnü 

1 d nt i ol e que l'on rencontre dan l Argile de oom, il . 'en trouve qui sont intactes 
et qui montrent, à leur ommet, une pointe en fer de 1 nce, con tituée par de 1 émail 
(Fig . 1 -134 dan l texte). 

dent· du Brux lli n que v\7inkler a figurées ou 1 nom d Triclzizcricle sagitti-
d n un ul , plein ( 1), e rapporte au genre Trichiurides, tel qu'il e t défini plu 

( 1) T.-C. \VINKLER. Deuxième mémoire ur des dents de poissons fossile dl(, te>Tain bruxellien. ARCHIVES nu M U~ÉE 
TEYLER, Yol. IV (fa c. I, 1 76), Pl. II, Fig. 23. De tirés à part ont été distribués par l'auteur en 1874. 
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haut. Les autres (1) sont creuses et paraissent appartenir, comme je l'ai déià reconnu (2
), • 

un Lophiidé. 
Le Trichiurides rupélien diffère du Trichiurides bruxellien (T. sag-ittidens Wink1 r, 

. str.) par ses dents un peu moins fortes, terminées par un fer de lance relativement moin 
développé . 

J ai nommé le Trickiitrides rupélien T. Delheidi , en l'honneur de M. Edouard D lh id, 
de Bruxelles, dont la collection - qui représente, comme je l'ai déjà dit, l r ultat d 
trente-cinq années d'explorations dans 1 Argile de Boom - a lar0 ement contribu u 
progrè de nos connaissances sur la faune ichthyologique du Rupélien. 

RuPÉLIEN SUPÉRIEUR. - Localités : Ba el ( teendorp), Boom, Ni 1, Rump t, Rupel­
monde, Terhaegen. 

* . .. 
P .-J .· Van Beneden (3

) a donné 1 nom d la1ny robu. t m ri 

qu'il n'a pa figurés, mais qu'il indique comme t nt fr ··qu .. n s 
La de cription qu'il a donnée de ces re te et i pu 1r · is cpt'..ll ut ')11V ll 11' 

pre .. que tou les Scombridés de l'Argile de Boom. D· n l'imp ll l' n s i, 

pouvoir reconnaître, parmi ces Scombridé , celui q n an B n l n i t n n .. .n t' < nt 
son espèce, on doit abandonner, dans la nomenclature, le nom de P. robu ta ('"). 

FAMILLE DES XIPHIID 

Le squelette des Xip hiidés est caractéri é par l a pect fibreux de e ~ lément , p r 
l'allongement des mâchoires en un rostre long et pointu, par la ~r· nde longu t l 
petit nombre des vertèbres. Celles-ci ont leurs face articulair r 
excavée . La dernière vertèbre est soudée à l'os hypural pour fi rm r ltn u 
à celle des Scombridés. Chez les Xiphiidés, la plaque h~ ' pur 1 l 1·L , 'Il a nt 
côté, une · quille longitudinale très saillante, ur 1 qu li' . 'ins .r nt 1 s inu. 

Le Musée de Bruxelles possède, d'un n t \ill trouv 

(
1

) T.-C. \\ JNKLER. Deuxième mémofre w· d .s dent' de poi sous fu siles du terrain bruxellien. ARClllVE DU Mu~ÉE 

TEYLEn, Vol. IV, Pl. II, Fig. 22. 
- T -C. \VtsKLER. Mémofre. ur de' de11f' de pois ·ons du terrain bruxellien. ARCHIVES DU Mu ÉE TEYLER, Vol. III 

(f.isc. IV, 18ï4), Pl. Vll, Fi0 • 6. De- lire!· · p rt ont été distribués par l'auteur en 1879. 
(

2
) Mc= LERICHE. Les Poi 011 • éocène de la Belgique (MÉMOIRES DU MusÉE: ROYAL D'HISTOIRE NATURELLE DE BELGIQUE, 

T. lII), p. 172; 1905. 
- Mce LEH.ICHE. Coutributiv" à l' Etu,de des Poissons fvssiles du. Nord de la France et des Régions voisines (THÈSE 

DE DOCTORAT el Mfai:o1RK ' DE LA oc1ÉTÉ GÉoLOGIQUE DU NORD, T. V), p. 267; 1906. 
(
3

) P .-J . \'AN BE.sEoes. Recherches sur quelques Poissons fossiles de Belgique. BULLETINS DE L'ACADÉMIE ROYALE DES 

Sc1f'!NCES, DES LETTRE- ET DE3 BEAUX-ARTS DE BELGIQUE, 2d série, T. XXX I, p. 512; 1871. 
("') On a vu plus haut (p. 314) que les restes attribués par Storms au genre Pelamys appartiennent à Neocybiwm 

t·ostratum. 
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l'argile rupélienne, un fragment d'articulaire (Fig. 135 dans l e texte), dix-sept ver-tèbreR 
(Pl. III et IV) et un fragment de la plaque hypurale (1). Tous çes os ont un aspect 
fibreux. Ce qui re te ùe l'articulaire montre que cet os devait être tres long. Les vertèbres 
sont elles-m "mes très allongées; leurs faces articulaires sont très profondes. 

Il n'est pa douteux que ce squelette incomplet ne soit celui d'un Xiphiidé. Ses 
v rt br ont beaucoup moins allongées que celles deR Histiophorus et des Tetrapturus j · 

11 s ne e distinguent pa génériquement de celles des Xiphias. 

ur 

ENRE IPHIA ' ARTEDI. 

La colonne vertébrale l'e p ce u 11 , iphias gladius Lin né, comprend vingt-six 

r 

on qu torz 
t n 

r c u l t ouze caudales . Elles ont la forme d'un sablier; 
n nL ' l' xception des trois premieres, ni fosses, ni carènes 

r l pophy es normales. 
rl r , 1 l tivement très courte~ porte, à la face inférieure, une 

1 v nt n apophyse vers l'av{l.nt. La seconde vertèbre ne montre plus, 
qu une l 'gère carene s effaçant vers l'arriere. Cette carène est encore plus 

n la troi i me vertebre; elle a complètement disparu dans la quatrième. 
neuf premiere vertèbre caudales sont moins hautes et relativement plus allongées 

que le précaudale . Les trois derniere sont beaucoup plus courtes, d'autant plus courtes 
quelle ont plu po rieure . 

Le can l neural e t bordé de chaque côté, par. une crête formée, dans chaque 
ertebre par 1 r ' union de la ba e de la pré-zvgapophyse, de la neurapophyse et de la post­

z C1' poph --. e. Il con erve à peu prè la même largeur sur toute 1 étendue de la colonne 

d 

r le. 

c 
r t· in 

n lu 
n l 
art men . 

r 

hautes ; elles forment de lames triangulaire 
. 

qui 

e déta he, de chaque côté, une grande lame 
profonde, divise en deux ailes, une antérieure et une 
r - t la post-hypozygapophyse. 

r 1 centrum. I s 1 ,' 
deux lames apophysaires sont situées à une 

rée d le uivantes, elle descendent de plus 
ue on r ppro he 

e cette derniere région, ou 
c udale . Elles sont assez rapprochée 
lle c nservent à peu près le même 

il pré-h poz apophy aires, se détachent, dans les vertèbre caudales, les 

r ~t ~ ont · -oci ·- uel ue petits fragments d'autres o , parmi le quel plusieurs apophy es détachées 
ert· bre . 
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hémapophy es. Le point d'insertion de celles-ci e t d'au tant plu. reculé que l s v rtèbr s 

ont plus po térieures . 
Enfin, les vertèbres onL relativement plus 1ongues chez le individu j unes que ch z 

le. individus adultes . 

29. - Xiphias rupeliensis, Leriche, 1 DOx. 

Pl. XXIII el XXlV. Fig. 135, 136 Jan ~ le texte. 

'1908 . X 1PHIAS nuPELIENs1s. M. Lerich e, 'Yole prPlùnùwire sur de· Pois:ons nouveaux de l'Oligochw 

belg<'. BuLLETI:'\ nE L .\ Soc1~:TI·~ BELGE 1rn Gi~OLOGm, DE PALi~ TOLOGIE ET 

n ' IIYnHOLOGIE, l. XXII. 1908, PRoci~ ·-YEHB rx. p. 5 1. 

Les inatériau x q u l ont servi à l' 'tu cl cl UC' s p \c ·om pr n n nt : 
1° L'individu très incomplet. · ignal · plu .· liant. t r ~p rt'•s ~nu:. par un fl'a mc•nt 

d'arti culaire (Fig. 135 dans le texte), dix-:f'Pt v rt i•brPs (Pl. ~ ·. 11 I .t 4 • ,r l V) t llll 

fragment de la plaque hypu rale; 
2° Un cerLa1n nombre de vertèbr2 ~ ï~olée., pro\' 11:1nt, c Ullll' cl indi i<l11, d 

l'Argile de Boom. 

F1G. 1?>v. - Xiphias rupelien i Lt>riclie, 1D08. - Rupélien. 

Arli~uL.1ire droit, n1 par la l'al' ~ \:ll'rue, de l'individu do11L les vertèbrt•s . ont {îgur ·· •s 
dan . le: planche XXlll el XXIV. - Grandeur nalurelle. 

L ocalité : Boom. - Type : Musée royal d ' Histoire naturell e de Belgique. 

La partie COil ~ en·él\ de rarticulaù·e (Fig. 135 dans le text ) ne dift ' r pa.· d0 la partie~ 

correspondante de l'articulaire de Xiphias glarlius. Comme co der ni r, J le poss \d un 

large apophyse po térieure pour l'articulation avec le quadratum, ot présenL ., à la fac 
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xt rn , im1nédiatement n avant cle cette articulation, une dépression, limit /e en arrière 
par une crêt , et destinée à recevoir le prolongement postérieur, très ffil / , du maxillaire. 

Les vPrlPhre (Pl. XX I II et .1. X IV ; Fig. 136 dans le texte) sont, d toutes celles de 
T ·1 o tome qu' it fourni s l' Argile de Boom, de beaucoup 1 s plus grandes. Elles ont 
1 fi rm d'un bli r . Elle · sont relativement plus longue8 qu c H s des Xipltirts .<Jlarlius 

dult n trouv , entr leurs dimensions, à peu pr · leH mérn _ · rapports qu'eotré les 

Profil. 

136a 

F ce inf d1m1e. 

Fu;. 1- ). - "phias rupeliensis Leri ·h , l 0 . - RupéJien. 

V rl '>b r 1 r ~ am lat~ ant ·ri ur rla n. laq u Ile la 1 r ' -hypoz.:o-ap pby~e ùroit l ~ o .~ n· 

' ran ur nalur Il . - Local 'té : Onfl l. - Type : ~ u ée royal d Hi toire naturelle e Bel ique. 
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dimen ions correspondantes des vertèbr s des .Lr1·phias gladius jeun s. Leurs faces 
articulaires (Fig. 136b dans le texte) ont une section ovalaire, plus haute que large. 

Les épizygapophyses (pr .e., pt.e.) et les neurapophyses (n.) sont sectionnées dan 
toutes les vertèbres qui ont été examinées. Leur base forme, de chaqu côté, une crêt 
mince qui limite le canal neural. Celui-ci est étroit (Pl. XXIII et IV, Fig. 1-9) ; il 
s'élargit un peu dans les vertèbres caudales ; il devient trè large d ns 1 vert br 
caudales les plus postérieures (Pl. XXIV, Fig. 10). 

Les apophyses de la face inférieure des vertèbre ont, gén · ralem nt u 1, tionn e 
près de leur base (Pl. X III et X .L IV). La précaudale antérieure qui e t fi ur i- ontr 

136b 

FIG. i36b. - Xiphias rupeliensis, Leriche. t 908. - Rupélien. 
La même vertèbre que celle figurée sous les nos 136 et 136a, 

vue par la face antérieure. - Grandeur naturelle. 

pophysaire des crêtes. Leur position, sur l 
celles-ci sont plus postérieures. 

(Fig. 136 dan le texte) e t la ule 
v rt' br qui ait con rv , int cte, l'une 

p phy . , 1 pr -hypozyg -
hy · 

L d 
(pr. h. p . h.) rn 

fai bl di t n 

h hy: 8 

,ô t 

sur un ., 

t1· 1 s 
zygapophy es antérieur et po t ri ur . 
La partie antérieure, pré-hypozygapo­
phy aire, d la crête e t un peu plu 
longue et, surtout, plu ~ rte que la 
partie po térieure, po t-hypozygapo­
phy aire. 

Les hémapophy e (h . ), 1 . 
vertèbre caudale ( 1. 
Pl. IV) 
p l ln l r l 

·t l' ut r t plu que 

Les crêtes hypozygapophysaire nt r\ i tant . 1 un del' utre, dans l s v rt'br 
précaudales antérieures (Pl. X Ill, . 1, 1 ig. 1 · dans le texte); elle s rapproch nt 
ensuite de plus en plus à m ure qu 1 vertèbre deviennent plu po téri ur . Le n l 
hémal qu'elles limitent , tr' 1 r dans les premières vertèbre , e r duit, dans 1 s vertèbr s 
caudales postérieure (Pl. _r XIV) à la largeur ùu canal neural. Dan ces dernières 
vertèbres, urtout d n le plus postérieures (Pl. XXIV, Fig. l ), les faces infi ' ri ure 
et supérieure arri,~ent à avoir ainsi une grande ressemblance. 

La urface du canal hémal porte, dans les vertèbres précaudale post ri ure t d ns 
les vert~bre caudales, une côte submédiane, généralem nt limit à la parti n1 r1 ur , 
et surtout bien marquée dans les vertèbres caudales antérieures. 
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Le fragment conservé de la plaque hypurale montre que celle-ci était losangique, 
courte et massive. Elle présentait, au milieu du bord postérieur, une entaille assez large, 
profonde, anguleuse au sommet, au-del:)sus et au-dessous de laquelle elle s'amincissait. Ses 
faces 1 térales étaient ornées de quelques côtes larges, peu saillantes, qui, dans chaque 
moitié infi rie ure et supérieure de la plaque, étaient paralleles au bord antérieur. Ces côtes 
n'étaient bien marq ées qu'au voisinage du bord postérieur. 

Aucune trace des deux quilles longitudinales qui, dans la plaque hypurale des Xiphii­
dés, servent à l'in ertion des muscles de la queue, n est conservée sur le fragment de la 
plaque du Xiphias trouvé dan l'Argile d oom. 

La plaque hypurale d ce ipliia ( rup liensis) devait rappeler assez bien celle de 
cornbra1nzJho lon B ned ni 1 1 ore celle de Pelamys brachycephala Leriche; 
11 e di u it n r mi re, par sa forme plus massive et par son échan-
r r : 1 e, plus anguleuse au sommet ; 2° de la seconde, par 

n u t u-dessous de cette échancrure. 
1 iphia rupeliensis était peu différente de celle de l'Espadon actuel 

( inn ) ; elle pouvait dépasser cinq mètres. 

LIEJ. UPÉRIEUR . - L ocalités: Boom, Duffel, Terhaegen. 

GE "RE c LI DRACANTHUS, LEIDY. 

ELORIIY ·cH · , L. G 1z, i 44, non CoELORHYNCHus, Giorna, 1805. 

J ai, r é emmen , fait remarquer (1) que le nom de Cœlorhynchus -ayant été employé 
en 18 - , par iorna, pour un Macruridé actuel, ne pouvait être conservé pour les restes 

uxq uel L. Aga iz a donné ce nom, en 1844. J'ai alors proposé, pour désigner ces 

Il 

1 

nom g 'nérique de Glyptorlzynchu ·. 
I i: L idy (2

) décrivait brievement, sans les figurer, des restes fossiles 

Ue genr 
nn 

ylindra 
e (1 ... ), 

ew-J er e . uoique peu fixé sur leur nature, il leur donnait 

n 

lor· ble, un nom générique nouveau (Cylindracanthus). 
it r . t in ompréhensible, et son nom, sans valeur, si 

annone ue on ylindracanthus 
ti cative de quelques lignes, Leidy (8

) n'avait 
t utre que le Cœlorhynchus d'Agassiz, figuré par 

ixon ( ). 

( 1) Mec LERICHE. Les Poisson éocène de la B elgique (MÉMOIRES ou MusÉE ROYAL o'H1sTOIRE NATURELLE DE BELGIQUE, 

T. III), p. 15 , n te infrapacrinale; 1 - . - Voir au si : Mec LERICHE. ontribution à l'Étude des Poissons fo . iles du. J:'iord 
d f! la France t de Ré,qion i·oi ·ine · (THÈ EDE DOCTORAT et MÉMOIRES DE LA SocrÉTÉ GÉOLOGIQUE ou ORO, T. V), p. 254; 1906. 

( 2) J . LEIDY. D cription of lwo lclttltyodorulite . PROCEEDI GS OF THE Ac.u>EMY OF NATURAL CIENCES OF PHILADELPffiA, 

Vol. VIII, 1 5 ·, p. 12. 
( 3) J. LEIDY. Remark' on Cylindracanthus on1atus. Io., Vol. VIII, 1856, p. 30~. 
(') F. D1xoN. 1'h Geology and Fo sils of the T e1·tia1·y a11,d C1·etaceou.s Forniations of Sussex, 1re édition, 1850, 

Pl. .. : I, Fig. 26. 
45. - 1910. 
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A3 ant perdu de vue, en 1905, la petite note rectificative de L eidy, j e n'ai pu reprendre 
le nom de Cylind1·acanthus. Cette note donne éviden1ment à ce dernier nom la priorité sur 

celui de Glyptorltynchus. 
Les reste auxquels doit s'appliquer le no1n de Cylindracanthus ont re u di verses 

interprétations ( 1) : 

1° L. Agassiz et, après lu i, P.-J. Van Beneden le ont con idér s, m is n n 
donner les raisons, comme des rostres de Xiphiidés ; 

2° La plupart des auteurs moderne les ont rangé parmi le Ichthy dorulit t 1 s 
ont attribués à des Poissons très divers ; 

3° Enfin, l'étude d'un Cylindracantlzu rectu d l'Eoc \ne b lg y nt on rv 
partie ba ilaire, m'a fait adopter 1 opinion d'Aga. iz. 

Le rostre des Xiphiiclés actu 1 ( iphia· T etrapturu · fli.tiophoru.~ p rt tr ~ 

nombreuse petites dents pointue , · troit m nt s lT ' s l : un s >r1 r l . · au tr s . 
. ont limitée. à la face ora1e, chez les ~Yiphia . 1 11 . s' '\L n l nt .' ur l s (" c· ,H Jat6n l s, jn~qu':\ 
une certaine hauteur, chez les T etrapturus . Ell · r u v ri rai n L c nt l l "L' u 11 t c· s fi c 'S 

aussi la face upérieure, clans la partie antérieure du ro tr ) h z 1 s Ilistiophorus C"). 
Ces petite dents rostrales s'usent trè rapidement et l· i · .nt, · m tru · ', un 

ornementation alvéolée, très caractéristique. 
Or, l'Argile de Boom a r écemment fourni un corp (Pl. ~ XV, Fig. ) qui pr nte 

tous les caractères des Cylindracanthus: une forme grêle, ub-cylindrique, 'atténuant vers 
l'une des extrémités ; une surface cannelée; une structure rayonné ; un canal central, le 
parcourant sur toute sa longueur, et divisé, ur une graude partie de celle-ci, vers 
l'extrémité élargie, en deux moitiés, par une cloison verticale (8

) . Ce corp offre, en outre, 
sur l'une de ses faces (la face orale), une ornementation identique a celle 1 i é p r l'u r 
des petite dents rostrales des Xiphiidés. Enfin, ce corp a été t rouv p r 1 d. I 1 lh .ici, 

associé à des ver tèbres (Pl. XXV, Fig. 4-6) et à une plaque h ·pural . (l, il". 1-1: clnns 1 

texte) qui pos èdent les caractères des vertèbres et d 1 pll qu h. ' [Htral dl. · .: ÎI hii l ' : . 
Les Cylindracanthus sont donc bien de ~ 'ï i hi id ·:. Saï ·uns \r · (4

) 1 n m cl 
Glyptorhynchus, à titre de sous-genre, pour u.· l )ylindracantlttt · dont 1 r tr 
était pourvu de dents. 

( 1) Voir l'exposé de ces inlerprélalion · tlan • : 1° fll .:c LERICHE. L es Poissons éocenes de la. Belgique (~foMOIHF:S nu 
Musfa ROYAL D' HrsTOIRE :'iATURELLF. DE 13..:u;tQUE, T. lll), p. 159-162; 1905. - 2° Mec LEHICH E. Cunlributiou à l'Ji'tttde dPs 

Poissons fossiles du Sord de lei Frcwce et des Régions voisines ( THÈSE DE DOCTOllAT el MÉMOIRE DE LA octÉTÉ GÉOLOGIQUE 

DU NORD, T. V), p. 254-256: 190 ·. 
e) CHR. L üTKES. -..,"" les lli"tiophores ù bec an·ondi en. particulier l'Jlistiopltorus oricntalis. JounNAL DE ZOOLOGIE, 

T. V, 1876, p. ü2. 
( 3 ) A l'extrémitë elarvie ùe ce co rps, les deux canaux onl con::.idérable111enl agranùi leur section; il semble qu'ils 

aient donné naissance par ùéùoubleme nt <le leur cloison séparati ve el par cloiso nnement lran ·v rsa l à ·inq ·anaux : un 
<.:anal central el ùeux paires ùe canaux latéraux. Ces c.rnaux rappelleraient, par leur disposition, ceux du rostre des 
Xi pli iorhynclt us. 

( 1J MLc LERICHE . . Note préliminaire sur des Poissons nouveaux de l'Oligocène belge. BULLETIN DE LA Soc1f:n'.: BELGE DE 

GfoLOGIE, DE PALÉONTOLOGIE ET D'HYDROLOGIE, T. XXII, 1908, PROCÈS-VERBAUX, p. 383. 
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ou -GENRE G L YPTORHYNCHUS, LERfCHE. 

30. - Glyptorhynchus denticulatus (1), Leriche, 1908. 

Pl. XXV, Fig. 3-6. Fig. 137·144 dans le texte. 

1871 . EL nHv · 11 s. P. -J. Van Beneden, Recherches ur quelques poissons fossiles de 
Belgique. BuLLETIN DE L'AcAnÉ rrn ROYALE DES SCIENCES, DES LETTRES 

ET DE BE · -ART DE E LGI uE, 2e série, t . XXXI, p. 500-501 (nom 

eu lem ni ). 
YL1 nn LYPT RHY. • u ·s) L L ri h t prél ·niinaire sur des Poissons nouveaux de l'Oligo-

DE. 'TI LAT • èn ' brl e. LL Tl DE LA oc1ÉTÉ BELGE DE GÉOLOGIE, DE PALÉONT0-

1. rn gT o'IIYnn L GIE, t. XXII, 1908, PnocÈs-VERBAUX, p. 581.. 

r r n l'Argile de Boom. Si le rostre dont il vient d'être 
u le n° 3 de la planche XXV, est le seul qui ait été rencontré 

1 r ·br ont, par contre, communes . On trouve assez fréquemment des 
r i n plu 

h Tpurale . 
ou moins importantes de colonnes vertébrales avec, parfois, la plaque 

Les vertebres qui sont représentées sous les n°8 4 a 6 de la planche XX V font partie 
d un groupe de ept vertebre , auquel étaient associés le rostre précité et la plaque hypurale 
figurée plus loin (Fig. 143 dans le texte) . 

Celles qui ont reproduites dan le texte, sous les n°5 137 à 141, font partie, avec la 
plaque h purale qui porte le n° 142, d un autre groupe de dix-sept vertèbres qui furent 
trouvée a ociée et qui appartiennent sans aucun doute à un même individu. 

"O tre (Pl. X~ V, Fig. 3) (2
) est tres allongé; il s 1atténue régulièrement vers 

l .· r 1 it nt rieure. Dans cette partie, sa section est circulaire; en arrière. elle est 
d à l r l . L'ornementation alvéolée, laissée par les dents rostrales, est 

i Î' lJ c p eux bande longitudinales (Fig. 3b, b.a.), séparées par 
un ilion m 
e t cou ert d 

L 
on i r 

ub-circul ir . 

La ba e e piz 
qui ont parall ' le 

t. i rm ( .m.). Le reste <le la surface du rostre (Fig . 3, 3a) 

( l. , V i ". , f") sont tr' s allongées ; elles s amincissent 

pophy 
ur la plu 

nt nl î si l f rme d un sablier. Leur section e t 

(pr.e., pt.e.) t de n urapophy e (n .) forme deux crêtes, 
grande partie de la longueur des vertebres, mais qui 

( 1) L'emploi du mot denticulatris, comme nom spécifique, constitue ici un pléonasme. Mais, la planche XXV était 
déjà tirée lor que j'ai donné au terme Glyptorhynclms a nouvelle ignification. 

(-) En oulre ùe deux pièces fi 0 urées ou le n° 3 de la pland1e -r rv, ce ro tre est représenté par de nombreux 
pelils fragments pr venant de la r · 0 ion proximale et qu'il a élé impossible de raccorder. 
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divergent légèrement en avant et en arrière. Ces crêtes limitent le canal neural, dont la. 
largeur est assez un if orme. 

La face inférieure des vertèbres précaudales porte également deux crêtes longitu­
dinales, s métriques, légèrement divergente en avant et en arr1ere, t de quelles e 
détachen t le hypozygapophyses (pr.h , pt.h. ). Ces crête sont peu aill nte et pl cée 

137 137a 188 

pt. e. pr. e 

c. n. 

Profil gauche. Fnce supérien re. Pr fll g tt 11 • 

. - - - - - - - - - - Vertèbre cauda le an térieure - - - - - - - - - - - . rl. ·nuù il 1 lu. p . l ri Uri'. 

138a 138b 139 
pr. 

b.11e. 

pr. f' . -·-~~~~-.,,....-~ a.p1·e. _ 
pt. e. 

a.pl.e. --

p1·. h. -

c. 

a .µr.lt . 
Uli".:ii'L--Pt.h. p r .h . ·----

__ pr.h. 

~-- he. 

Face supérienre . Face postérieure. 

. - - - - - - - - - - - - - - - - - Verlèbres caudale de plus en plu po léri ur : - - - - - - - - - - - - - - - - - · 

139a 

pr.e. ne. 
1 
1 

' 1 

Face supllrieure. 

__ vt h. npf.f'. _ 

-- pt e 
.• p1'. h .- - ----

1 0 140a 

Il . p1·.e. rh. 

he. 

Profil gauche. Face inf ri ure . 

. - - - - - - - - - - - - - - - - - Verlèbres caudales de plus en plus poslérieures - - - - - - - - - - - - - - - - - . 

a. p1·.e 
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141 14la 142 
pr. e. 

---- a.pr.e. 
a. pl. e --

pr. h .- -

pr. e. ne. he. 

P rofil gaucb . F c up rieure. Profil gauche. 

____ - - - - - V crlèbrP cauù enc r plu · p l ri ure - - - - - - - - - . Dernièl'e vertèbre et plaque hypurale. 

Fi ,,. 1 :-ï-1 .-:.. - lyptorhynchus denticulatus, Leriche, 1908. - Rupélien. 
v rh"hr hy1 ural l'ai ant partie d'un groupe de dix-sept vertèbres trouvées associées 

t p1 nant d un même individu. - Grandeur naturelle. 
/,o ulilt' : nd rp). oll ction Ed. Delheid (Bruxelles). - Type : Collection Delheid. 

Légende des Figures 157 à 144. 

a. ne. , urfa e d articulation ayec la base de la 
neurépine de la vertèbre précédente. 

a. pr. e., surface d'articulation avec la pré-épizyga­
pophyse de la vertèbre suivante. 

a. pr. h., surface d articulation avec la pré-hypozy­
gapophy e de la vertèbre ui \'ante. 

a. pt. e., urfa ·e d articulation avec la post-épiz)-
ap ph: de la vert· bre pré édente. 

b. ne., ba e ïar i de la neurépine. 

canal neural. 
hémapophyse. 
hémépine. 
plaque hypurale. 
neurépine. 
pré-épizygapophyse. 
pré-hypozygapophyse. 
post-épizygapophyse. 
post-hypozygapophyse. 

·entrum . 

c. n., 
h., 
he., 
hy., 
ne., 
pr. e., 
pr. h., 
pt. e., 
pt. h.' 
q., quille latérale de la plaque hypurale. 

. h. anal h ' mal. 

143 H4 144a 

y. 

hy. ,,, .. a.ne. 

q. 

]Jf'. ". c. h. - pl'. h. 

Profil droit. Profil gauche. Face antérieure. 

Fw. 14"", 144. - Glyptorhynchus denticulatus, Leriche, 1 08. - Rupélien. 
Pl que h purales oudécs à la dernière vertèbre. 

Localité : Ba el ( teendorp). - Grandeur naturelle. - Collection Ed. Delheid ( ruxelles). 
[ a plaqu hypurale qui port le n° 145 appartient à l'individu dont le rostre et des vertèbres 

ont figurés dans la planche XV Fig. 5-6)]. 
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a sez haut, sur les côtés, dans les précaudales antérieure (Pl. rxv, Fig. 4a, 4 b); elles 
deviennent plus fortes et se rapprochent dans les précaudales postérieures (Pl. r XV, 
Fig. 5a, 5 b), au point de donner à la face inférieure de ces d rnières vert' bres un asp et 
comparable à celui de la face supérieure. 

L'insertion des côtes (i.e . , c.) se fait dans une petite dépres ion, plac e au-d ssu d 
chaque crête inférieure, et limitée en arrière par une ligne aillante. 

Les vertèbres caudales antér/'.eures (Pl. XXV, Fig. G; Fig. 137 dan 1 
forme qui diffère peu de celle des précaudalc po "t rie ure . Leur e ti n 
large que haute. Leurs hémapophyses (h .) sont étroite . 

t xt ) nt un 
t Ul l U 1 lus 

Les vertèbres caudales postérieures (Fig . 13c -141 dan le t xt ) ont plu ourt t 
plus cylindriques. Leur longueur diminue, t 1 ur larg ur, par rapport à leur haut ur, 
augmente à mesure qu'elles devi enn nL plu · p qui 1 r et ri urtout, ' L 

le grand développement que prenn nt 1 s ' piz. g pophy -- '· (Iii"'. l; -141, pr .. , pt .. ). 
Celles-ci deviennent énormes dans les v rtè br .' ('a 11<lt l : lt s I 1t1s pos L iri ur s (Fin·. l · 10, 

141). 
Le deux pré-épizygapophyses (pr.e. ) d'une ' l'L' l r vi nn ni, ·hac11n<, s' ncnst 1· r 

dans une large entaille de la vertèbre précédente, ntaill qui "L li1nit · v \rs l' . Lt•ri ,ur, 

par la post-épizygapophyse (pt.e. ), ver l'intérieur, par la ba e ïargie d la n ur r in (n ). 
L'hémépine (he .), dans les dernières vertèbres caudale (Fig . 14 , 141) t 1 u ur 

plus forte que la neurépine. 
La d ernière vertèbre, soudée à la plaque hypurale (Fig. 14;;>-l 4 dan le texte), a une 

section beaucoup plus large que haute. e pr ' -épizygapophy e ont tre d 'v loppée .. 
La plaque hypurale (Fig. 142-144 dan le texte, hy. ) e t losangique; elle ne pré eni 

pas <l'entaille au bord postérieur. Ses face latérale ont ornée de nervure peu saill nt 
qui, dans chaque moitié supérieure et inférieure , ont parallèle à la parti n lan 
du bord antérieur. 

Sur chacune des deux faces latérales du centrum de l· cl rni \r v rt " r ', s'( 1 v un 
quille longitudinale ( q.), qui se prolonge sur la parti ·111 t •rit li l'l' tlt la p laq u h yp u rul 
Cette quille, sur laquelle s'inséraient les mu 1 · d ln qu u , ':t u1i11c , tr\s saillant, 
légèrement arquée; elle a sa convexité diricr :. v r · 1' haut. 

C'est probablement à un Gl!Jplorhynchn ~ t à une espèce vo1s1nc de G. den/ icutatus , 

que se rapportent les fragment .. de la parti proximale de ro tre trouv 's clans la M lla:s 
oligocène de la Bavière t tigur · par Woltf ( 1) , sous le nom de Palceor!tyncftus cf. gigan­

teus Wagner. 

RuPÉLIE~ UPÉRIEUR. - Localités : Basel (Steendorp), Boom, Hemixem, Niel, 
Rumpst, Rupelmonde, Tamise, Terhaegen. 

(1) \V. 'VOLFF. Die Fauna de,. siidbay erischen Oligocaenmolasse. PALJEO~TOGRAPHICA, Vol. XLIII, p. 2D5, Pl. XX I V, 
Fig. 11-1.f.; lfün. 
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FAMILLE DES PERÇID.IE 

GENRE LABRAX , CuvrER et V ALENCIENN RS . 

31. - Labrax Delheidi, Storms, 1 93 . 

1 9 . LAnR ,' D E Lll ElDI. R. torms , Deuxième note ur les Poi ons fo ssiles du Terrain rupélien. 
B c LL ETI N D E LA 

L . I E L. Vll , 1 
' l -..TÉ Bl-:LGE DE É LOGIE, DE P ALÉONTOLOGIE ET n'flYDRO -

H: 1 un: , p. t ·t, pl. VII; 7 figures dans le texte. 

tt e p e n t onnu qu r 1 type, qui est un Poisson incomplet, en 
n r 

f.:1 lE - Localité: Basel ( teendorp). 

1

E RE PLATYLATE , T ORMS. 

32. - Platylates rupeliensis, S orms, 1 
Pl. XXVIL F ig. 145, 146 dans le texte. 

...-' . 

1 ï. PL TYL TE RGPELIE • 1 . R. , to rms, Première n ote sur les Poissons foss iles du Terrain rupélien. 
B l.7LLETI' D E LA OCIÉTÉ BE LGE DE GÉOLO GIE, D E PALÉO TOLOGIE ET 

n H YDROLOGIE , l. I, 1887, M fa101RES, p. 98, pl. \ I, t5 figures dans le 
texte . 

1 époque où torms décrivit les restes du premier individu de cette espèce, 
r l' r ile de Boom, de nou veaux matériaux ont été rencontrés. Ils permettent 

cl ·ompl • . rip ion origi nelle , en ce qui· concerne le squelette céphalique, dont les 
nts s n , r : l t p , tr fragmentaires et mal conservés. 

L n u v · · ~ri, ux q J l examiné comprennen le squelet e plus ou moins 
compl t d lu in ivi u . . L in i i l plus complet fait partie de la collection Hasse; 
il t repr ent · p r le o ou fr r L ' s . ui vants : frontaux, vomer, opist hotique droit, 

upra-occipital x-occipit ux, ba i-occipit l, rémaxillaires, maxillaire gauche, dentaire 
roit r ticulaire droit palatin quadratum droit t uc e , hyomandibulaires, hypohyals, 

c r oh al droit, épihyal droit arc br nchi ux , pré p rcules, opercule gauche. Une 
partie de c o ont fiO'ur dan la planche XXVII et plus loin (Fig. 145, 146 dans le 
te_ t ) . 

L t .. t du vonier (Pl. _ ig . 1) e t triangulaire; a fa e inférieure, qui est très 
ill nt 111 ntr un orn m nt tion al v ol ' e, détermin · e par la section d nombreuses 

I tit · d nt , qu i ' t i nt 'troitem nt err 1 un . contre le a utres et di po ées ns 
r r . 

La cr t du supra-occip ital e prolonge j u qu'à l'extrémité antérieure de 1 os. 
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Le pré1naxillaire (Pl. XVII, Fig. 2) possède, près de la symphy e, une tr' forte 
apophyse postérieure. Sa face orale est plane ou légèrement concave, él rgie en vant; 
elle porte une ornementation alvéolée) analogue à celle de la face orale de la tête du vomer. 

Le dentaire (Pl. XXVII, Fig. 5) a son bord inférieur échancr en avant, ce ui d ter­
mine un rostre court. Sa face orale est plate, élargie, de façon à d border la f: c xt rne 
de 1 os; elle est couverte dune ornementation alvéolée, identique ' celle du vom r t du 
prémaxillaire. 

L articulaire (Pl. XXVII, Fig. 6) est remarquable p r 1 tr fi rt 
dessous et en arrière de son articulation av le qu dr tum (a. . ), de p rtie po t rieure, 
correspondant à l'angulaire. Cette par ie montre, ' on extrémit , la surface d at ache (i. 1.) 
du ligament qui réunissait 1 rticulaire · 1 int ropercule. 

145 l 6 1 Ga 

JI . . ll. 

H. i. H. i.--

Face externe. F ee externe. Face int rn . 

Ceralohyal droit. . - - - - - - - - - - - - Hypohyal dr il - - - - - - - - - - - - . 

IG. 145, 146. - Platylates rupeliensis, Lorm 

Os del appareil hyoïdien de l'individu dont un ertain n m r 
dans la planche · ,. li. -

Localité : Rump t. - Il 1 i n 

7. - u 11 J . 

Il. . , H oh 1 up ' rieur. 

nl fi 11' ur s 

a. C., surface d'articulation a' ec le C rat h · .. I. 
I-J. i., Hypobyal inférieur. ·. 1., in erlion ligamentaire nve l' roh al. 

La face orale du pal tin ( 1. .L VII, Fig. 4) est partagée en deux p rti longitudL 
nales : une partie int rn concave et inerme; une partie externe, s illant , ' p u pr 
plane, sur laquelle l ection des dents a laissé la mêm ornementation que ur le o d 
mâchoire et ur le vomer. Cette seconde partie est rclati vement larg ; Ile t pein 
atténuée en arri re. 

Le quadratum (Pl. XXVII, Fig. 7) est mince, mais il s'élargit beaucoup au 01d 
postérieur, de sorte que sa facette ginglymoïdale est très large. 
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L'hypohyal (Fig. 146 dans le texte) et le ceratohyal (Fig. 145 dans le texte) sont 
relati verne nt court . 

L'épihyal (PL. XX VII, Fig. ) est triangulaire et assez peu élevé; sa surface d'articu-
lation avec le stylohyal est, tout entière, située à la face interne. 

r 

ph 

L préopercule est finement denticulé au bord postérieur. 
L'opercule s'élève assez haut au-dessus de son articulation avec l'hyomandibulaire. 

RuPÉLIEN SUPÉRIEUR. - Localités: Basel (Steendorp), Boom, Rumpst, Thielrode. 

FA ILLE DE SPARIDh~ 

de , p· rid r n 

r 10 

ntr j u qu'ici dan le Rupélien sont très fr:agmentaires 
Il nt rares dans l' Argile de Boom, un peu plus 

l 
n, v inkler (1) a signalé des dents isolées qu'il a rapportées à 

iz ( ). mme Sphœrodus parvus L. l\.gas~iz (3
) , S. lens, qui est établi 

d 1 ligocène de l'Allemagne du Nord, n'a pas de valeur zoologique. 

PÉLIE. INFÉRIEUR. - Localité : Berg. 
UPÉLIE. UPÉRIEUR. - Localité: Basel (S teendorp). 

FA. ILLE DES COTTIDLE 

. GENRE COTTUS (ARTEDI) LINNÉ. 

33. - Cottus cervicornis, Storms, 1894, 

1 , . <r n · ERV I R.ï • R. torms, Quàtrième note sur les Poissons de l'argile rupélienne. BuLLETIN 

DE LA oc1ÉTÉ Bt<:LGE DE GÉOLOGIE, DE PALÉONTOLOGIE ET n'HYDROLOGIE, 

T. Vlll, 1 'PRO È -V ERBAUX, p. ~61. 
i ! J. C > l l l 'i Cl , Il ' J C:C Il ' I !-, • ole ztr le Cottus /os ·ile , et en particuliPr sur Cottus cervi­

corn · · •.. torm. du Rupélien de la Belgique. A SOCIATION FRAl'"ÇAI E POUR 

Cl, 1 •• T 0 • lE.' ' E , COMPTE RENDU DE LA 55e SE 'ION (Grenoble, 1.904) 
Ji. IOllU . .', 77' pl. LII. 

ottu cervicorni t un fi L'lil d r~ n t ill (4
) , dont le restes sont très rares dans 

l rO'il Bo m. L pin r mi fi , ui arme 1 b r p s t, rieur du préopercule est la partie 
du u l tt qu l on r n ontr 1 plu fr · u mm nt. 

( 1) T.- ' . WIN KLER. vie '"" qiulqu.e de11t' de poi ·sons fo ·sil es de l'oligocè11e inférieur et moyen. du. Limbourg. 
RCHI VES ou Mu ÉE TEYLER, Vol.\ {.-0 pa r lie, 1 0), p. 2. 

(:!) L. AoA 1z. Recherche· i'r le Pùi · VII' fo ile·, T. II, 28 partie, p. 212, Pl. LXXIII, fig. 2~-61. 
(3) Aute, . 247. 
('' ) D rtn la planche qui accompa0 ne ma nole de 1905, où ont décrit- plu ieurs os de Cott1ts cervicornis, le figures, 

en imilil!ravure, on t uui, à mon insu, une réduclion <l'un dixième. 
46. - 1910. 
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J ai figuré, dans ma note de 1905, les deux épines entières sur lesquelles Storms avait 
établi l'espèce, et un préopercule muni de son épine. 

RuPÉLIEN SUPÉRIEUR. - Localités : Basel (Steendorp), Boom, Niel, Rumpst, 
Terhaegen. 

FAMILLE DES TRIGLID.tE 

GENRE TRl LA, ARTEDI. 

34. - Trigla, p. 

Fig. 147 dan le texte. 

1894. ÎRIGLA. R. Storms, Quatrième note ur l n d • l arg1ï rup 1li nn . L Tl E 

BELGE DE GÉOLOGIE, n 

VERBAUX, p. 26f. 
L m h ' 1 'HYn1 1. rn, T. '11 l. 1 

Les os de la tête et de l'appareil operculaire de Trigla r nt n , : l 
une ornementation caractéristique. E lle consi te en granule ouv nt di po 
lignes qui divergent d'un point déterminé pour chaque o . 

1\ 

r i . 
Ul 

torm a ignalé dan 1 argile rupélienne de r te 
d'un Trigla. Il ne corn prennent que d os de la tête, 
isolé et tr fragmentaire. ; il indiqu nt une esp .ce de 
petite taille. 

Fm. 147. - Trigla sp.- Rupélien. 
Opercule droit, vu par la face externe. 

Grandeur naturelle. 

Les pjèce le plu importantes, parmi ce 
les deux opercules (Fig. 141 dan 1 t t ). 

Localité: Basel (Steendorp). 
Collection Ed. Delheid (Bruxelles). 

bord pos érieur ne paratt avoir 
loppée. Leur face int rn r 

avec l'hyomandibulaire. A leur face externe, 1 li n r l ul l 

directement opposé a cette surface articulair . 

R uPÉLIEN SUPÉRIEUR. - Localité: 1 ( n r ). 

FA 1 D S L PHIID.tE 

ENRE LO PHI US, ARTEDI. 

Le quelette des Lophius est un des plus étranges parmi les Poi ons. 
ont un a pect fibreux et une forme caractérjstiq ue. Ils ont mine , 1 gers t, 

part, peu résistants. Les os de la tête portent des épines. Les mâchoire , qui 

n 

r 

n 

'nt 

léments 
p ur 1 plu­
ont form 
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par un tissu un peu plus dense que celui des autres os, portent des dents allongées, coni­
ques, acérées et creuses. 

L. Agassiz (1) a donné une description du squelette de la Baudroie commune (Lophius 
piscatorius Linné). 

35. - Lophius Dolloi, Leriche, 190 . 

Pl."XXVI. 

1908. L PRIU DOLLOI. . Leriche, ~ oie prélimi·naire ur de Poi sons nouveaux de l' Oligocène belge. 

ur ut 
rr 

rupéli nn 
r m .~ ilt ir 

B uLLETC DEL u'n · n LG n É L GIE, DE PALÉONTOLOGIE ET n'HvnRo-

L GI ' t. II, 1 0 ' R ' - ERBA x, p. 585. 

fi urni z nom r ux restes de Lophius (Pl. XXVI) ; ce sont 
ir . et deq palatins. Ils ont la forme générale des os 

t riu / il rapportent tous à une même espèce, L. Dolloi. 
p ce rupélienne (Pl. XXVI, Fig. 1-4) ne differe guere de celui 

omme ce dernier, il est déprimé et pourvu, dans la région symphy-
it , l' n fort pophy e montante, inclinée vers l'arrière. Son extrémité symphysaire 
ontr 1 ca' ité (Fig. la, 2a) dans laquelle 6 articulait l'interapophysaire (2

) , et au-dessus 
de celle-ci à la ba e de 1 apophyse montante, une seconde cavité (Fig. la), plus petite, pour 
1 articulation avec le maxillaire. 

Le prémaxillaire porte, dans sa moitié antérieure (Fig. lb, 2b, Ba), deux rangées de 
dent llonO'ée , conique , acérées et creuses . Les dents les plus antérieures de la rangée 
interne ont de beaucoup le plu développées; elle sont fortement inclinées vers l'intérieur. 

Le dentaù·e (Pl. XXVI, Fig. ,.,., ) est t rès allongé et peu élevé. Comme chez 
L. i catorius, il émet, dans la région symphysaire , une forte apophyse dirigée vers le bas. 

xt rn e t t rè convexe, plus convexe que chez L. piscatorius, surtout dans la 

m 
fort 

Il 

. 
fl (a) . 

du pr , maxill ir . 
palatin ( 1. 

nt 1r , deux ranO'ée de dents analogues aux dents du prémaxillaire, 
p n t rent. Le dents de la rangée interne sont les plus 

L r et même dépasser celles des plus grandes dents 

I, ig. ) 1 · · r et res, très particuliers, du palat in des 
Lophiu . Il porte, au ommet, immédiatement u-d u de a surface d'articulation avec le 

( 1) L. AoA sLZ. Recherche 'Ur les Poi ~o" fos iles, T. V, t re partie, p. 111-114, Pl. M. 
(:!) Le deux inlerapophysaire limitent un illon dans lequel viennent s'articuler, chez les L ophi1"8, les tentacules 

céphaliq ue . 
( 3 ) 'e l e que montrent deux fra"menls de dentaires trouvés récemment dans !'Argile de Boom. Les dentaires 

sont p r ouru par un lar e canal central. Ceux qui sont figuré sous les n°5 7 et 8 de la planche XXVI ont perdu la paroi 
externe de leul' anal central et le illon qu il présentent du côté externe, n'e t qu'une partie de ce canal. Comme chez 
L. pi c tot·ius, le ilion de la face externe ne commence qu'à une certaine di tance de la symphyse et reste superficiel. 
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préfrontal (Fig. 5b, 6b), deux forte orn divergentes, ayant la forme d s d .nt qui g r­
ni ent sa face orale. Celles-ci, di po ée en un seule rang e, sont grand , con1ques, 
légerement courbées; elles ·sont un peu plu large . à la base, que le dents du pr .maxil­
laire et du dentaire. 

Les vertèbres (Pl. XXVI, Fig. 9, 10) sont formées, comn1e celle d L ophiu , d'un 
tissu lâche, spongieux et peu r ési tant. 

Dans les dernières vertèbres caudale· de JJ. piscatoriu , lb m pin 
rabattue sur la vertèbre suivante. Ce rabattement est i prononc d n 1 v r t ' br 
postérieures - y compris celle à laquelle e t oudée 1 pl que h pur 1 
chacune d'elles, 1 hém pine de la v rt bre pr céd nt , log e ntre le d ux h m poph 
semble faire corps avec cell - i. 

La figure 10 de la plan ch VI r pr n 
dernière vertèbre caudale du Lophiu rup li n; 11 
en arrière, et, en avant de celle-ci, l'hémépine d 1 

entre ses hémapophyses . 
Indépendamment des os de Lophius qui viennent 

l1 r fil, un p rti 1 

' l ll8 l' 

tt 

tr 

de Boom, des épines très comprimée , analogue à celle u h z i · al or i u ·, 
bord externe de chaque frontal, au-dessus de 1 orbite. 

J ai dédié le Lophius rupélien à M. Loui Dollo Con erv teur au u 

d'Histoire naturelle de Belgique, Profe seur de Paléontoloo-ie à 1 Uni ver i té de rux lle 
qui a étudié les Chéloniens de l'Argile de Boqm. 

1 

R uPÉLIE - UPÉRIEUR. - Localités : Ba el ( teendorp), oom, i 1, ump t, upel­
monde, Terhaegen. 

Les especes qui suivent ne ont connue que par leur otolith 
au sous-ordre des Anacanthiniens . Une forme d otolithe u1 · 
première fois par Koken, dans l'Oligocène d 1 11 m n qui n' 

minée génériquement, est décrite en dernier li u. 

SOU -ORDR T'HI I 

F llLL PHIDIID 

36. - Ophidiidarum acutangulum, Kok 
Fig. 148, 149 dan le texte. 

rli nn 11 
. 

St lit' 

u · r l u t, i · <l · r-

1884. ÛTOLITHL' ({1 .\DID R . ) ACLlTANGüLU • E. K ken, Ueber Fi ·ch-Otolith n, in b onderc liber 

diejcnigen der norddeut ch n Oligociin-Ablagerun­

gen. ZEIT CIIIUFT DEH l>E T 'C llE GEOL 1 C llE ' 
1

E ELL-

SCHA'FT, vol. r ' V(, p. '46, pl. f, fig. 11. 
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1884. T LITII 1 r A IDARtJ . t ) DIFF n 11 , Koken. E. Koken, Id. In., vol. XXXVI, p. 54ï, pl. XI, fig. 15. 
1891. ÛT LITH S ( J>HIDIIDAR ·1t1) DIFFORlflS. E. Koken. Neue Untersuchungen an tertiaren Fisch­

Otolithen. In., vol. XLlII, p. 101. pl. 1, fig. ï, ~ pl. V, 
fig. 'i-9, pl. vr, fig. 5. 

A 
d iv nt 
otolith 
t rmir.é 

tt . p ce, de 1 ligocène du Nord de l'Allemagne et du Bassin de Mayence (1), 
"Lr rapportés quelques otolithes, qui ont été trouvés dan l'Argile de Boom. Ces . 

( , j • 14 , 14 dans le texte; sont allongés, épai , largis en avant, atténués et 
n pointe en arriere. 

148 148a 14 b 149 140a 

Fac in ro . p I Ill. F c externe. Face interne. Face externe. 

l lilh ... u ·h . - - - - - - - Otolithe droit - - - - - - -

F1 . . 1 , 1 . - Ophidiidarum acutangulum, Ko ken, 1884. - Rupélien. 
li'ch1•/11· : .. :1. - L alité: mixem. - Type : Figure d'E. Koken, 1884 (pl. XI, fig. 11). 

L r externe e t fortement bosselée. La bosse la plus volumineuse occupe l'angle 
nt ro- up rieur de l 0tolitbe; une autre, un peu moins forte, se trouve à l'extrémité posté­

rieure, effilée . Cette dernière bos e e prolonge, vers l'avant, en une sorte de bourrelet qui 
pa e ous la protubérance antérieure, et qui est souvent lui-même plus ou moins bosselé. 
Enfin une protubérance! moin forte que les deux bosses précédentes, occupe la partie 
po téro- upérieure de la face externe, située immédiat ement au-dessus de la point e 
terminale. 

La fi . interne e t a ez fortement convexe_. L'ostium est allongé, suivant l'axe longi­
udinal de 1 otolithe. La cauda e t t rè courte et se dirige un peu obliquement vers le bas. 

L un 1 é 11 r par i du ulcu acu ticu ont remplies par des formations colliculaires. 
Li rrista .~ prn·/or l area ont peu marquée . 

1 

l t'I·J~.L l h se P1~; 1 1 _. 1 H.. - L oc lité Hernix(~m. 

I ES GADID.tE 

l (J,' ( rtedi) Linné. 

37. - Gadus elegans, K k n, 1 '84. 

T LITllU: ( ~ DJD 11 . 1) ELEG .\'.'i • 

Fig. 150 dan l lexl , A. 

E. Kok n, eber Fi ch-Ololithen, in be ondere über· diejenigen 

der norddeut chen Oligociin-Ablagerungen. ZEIT CHRIFT DER 

G 1 Xx- '"\~ I ..., AG) DEL"1\CllE EOLOGL H E E ELL Il FT, VO. - _,_ -"- , p. <:>4 ... 

pl. -), fig .~ . 4 (non fig. 5). 

( 1 ) Ba oli a r cemmen t. iinalé celle forme dan Je liocène de !'Emilie (G.-G. BA OLI. Otoliti fo sili terziari 
d ll' Emilia. l in TA JT LI 'A 01 PALEo, TOLOGIA Yol. Xll, 1 06, p. 4-, Pl. I, Fig. 3l-33). 
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i 9 1. ÛTOLITHl' (GADli:;) ELE1.. .. \ N . E. Kok n, Nfue Untersuchu.ngen an tertiiiren Fi ·ch-Otolithen. 

Io., vol. XLIIL p. 95 (?pl IV, fi~. 1, ~. 1 I. V, fig. 6). 

Delheid (1) a ignal , une curieu e concr ' tion pyriteu e (Fig. 150 dan 1 t x e), 
trouvée dan 1 Argile de Boom, et à laquelle sont adhérents de nombreux p tit ot lith 
et un fragment de coquille de Dentale. Ce otolithe e ont, an dou , tr uv s réuni d n 

· un coprolithe qui 'est , par la uite, pyritisé . Deux p 'c . , u m nt r pr nt 
dans ce otolithes . L'une, à laquelle appartiennent la plup rt d d rni .r ( i . 1 ), 

F1G. 1~0. - Concrél ion p ' rit eu e, gro 

10 ne Gadus elegans, l\oke n, 1884 (A) ; 2 1 

av • 
n. 

Localitt': Niel. - Type de GAncs ELEGAN Fi"'ur cl 1
• 

Il t 8 l 4). 

se rapporte au genre Gadus ; l'autre, repr 
mauvais état de con ervation (Fig. 1 

Les otolithes de la premi 're . p ~ 

atténués en arriere. 

n u l n nt r u l u ot li th n a ez 
111 1 l v ir "'tre attribu, e à un Macruri d . 

, nt p i , surtout dans la partie v ntr l , t 

Leur face externe port tubercules qui affectent, prP-s d b rd u p , ri ur t 

inférieur, une di. po ition ra i ire. Parfois, ils fe tonnent plus ou moin profondéme.nL ces 
bords et pas ent n 'atténuan t, à la face interne, où ils sont toujours limités u v isinag 

immédiat de ce bord . 

(1) En. ÜELHEID. Nouvelles décOt(,t.:ertes dans l' Argile de Boom. ANNALES DE LA OCIÉT É ROYALE MALACOLOOIQUE DE 

BELOIQUF., T. XX.X.Ill, 189 , RuLLETI DES SÉA ' CES, p. LVll. 
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La face interne est tres convexe. Le sulcus acusticus s'étend sur toute la longueur de 
l'otolithe; il est fermé a ses deux extrémi és. La limite entre l'ostium et la cauda n'est 
indiquée que par une incurvation tr' s faible des bords du sulcus. 

otolithes ne se dis inguent pas - si ce n'est par leur taille, qui est beaucoup plus 
petit - d ceux de Gadus elegans Koken (sensu strjcto). dont le~type provient de l'Oligo­

n moy n de l'Allemagne. 
Etant données les faibles dimensions des otolithes que porte la concrétion, de nature 

coprolithique, figurée plus haut, on peut pen r qu l'aut urdu coprolithe - probablement 
un oi on - recherchait a proie parmi d j un Gadus elegans et de jeunes Macru­
rid 'S . 

R ÉLIE T Pl~ IE R. - L lit : l. 

38. - Gad us cf. faba, Ko ken, 1884. 

Fit. 15 l dans le tex le. 

n t li th d adi dé, d a sez gr an de taille (Fig. 151 dans le tex te), est remarquable 
p r 1 tr ' forte convexité de sa face interne. Le sulcus acusticus, peu profond, s'étend sur 
toute la longueur de 1 otolithe ; ses deux parties, 
l'o tiuni et la cauda, ne ont pa nettement déli­
mitée . 

La face externe e t à peu prè plane ét lisse. 
Cet otolithe a une grande analogie avec celui 

d 1 Argile à eptaria (Oligocène moyen) de 
1 11 m ne du ord, que Koken a d abord décrit 

R 1s l lolithu ( adi) faba (1
), et qu il a 

1i. ·ui l nr Morrhua (2). Il en 

151 15Ia 15lb 

Face interne. Profil. Fa.ce externe. 

Frn. 151. - Gadus cf. faba, Koken, 1884. 
Rupélien. 

Otolithe. - Grandeur naturelle. 
Localité: Basel (Steendorp). 

d o m 

r la ivement moins allongée et par son bord supérieur plus 
t nv xe. Les nouveaux matériaux que pourront fournir 
p L' ri p r ttront de déterminer la valeur de ces diffé-

r ne 

1 ÉLIE u ÉRIEUR. - Lo alité: ndorp) . 

( 1) E. KoKEN. Uebe1· Fisvh- tolithell, in be onde1·e über diejeni.<1en de1· not·ddeutschen OUgocan-Ablagerun.qeu. ZEIT-

SCHRIFT DER DE UT CHEN GEOLOGI CHEN G ELL CHAFT, Vol. XXXVI, 1 ' p. 5t l, PL xr, Fig. • 
( 2) 1 • KoKEN.1\eue U1it r 1tchun.fJenan te1·tiaren Fisch-Otolithe1'. Io., Vol. XLIII, 1 1, p. 5. 
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FAMILLE DES MACRURID 

GENRE MACRURU ' BL CH. 

39. - Macrurus latisulcus, Leriche,· 1 1 . 

(ESPÈCE NOUVELLE). 

Fig. 15 .... dan le texte. 

Cette nouvelle espèce e t t bli 
texte), elliptique, mince, réguli rem nt 
face externe. Cette derni' re face port , 
peu saillant, . 

ur un o olith de 
V X ' 1 t C 

r nde t ill (Fig. 1 ~ dans le 
int rn , f i 1 m nt on v ' la 

r 

Le ulcu acu ~ t?:cu est tr' large · on b rd in 
l'otolithe. L'o ~tiuni et la cauda ont nettement d 

152 152u 15~b 

Face interne. Profil. Face externe. 

Frn. 15~. - Macrurus latisulcus, Leri che 1910. - Rupélien. 
Otolithe gauche.- Grandeur naturelle.- L ocalité: Rupelmonde. 

Type : Collection Ed. Delheid (Brux elles). 

rd , li r di ir 1 r0 m l 

nr 

u 
bord upéri ur. 1 
formation colli ul ire . u tt int 
le bord po térieur d 1 otolithe. 

L area e t petit . La bande com­
pri e ntr le bord inférieur du ul u 
et 1 bord in~·ri ur d . l'otolithe e t 
étroite . 

Cet otolithe rappelle ceux du Miocèn de 1 Emilie que B oli a d ' crit u 1 n 
d'Oto lithus ( Jiacrurus) maximus (1

) . IL en diffi' re cependant p r rm l 1 lu . 
régulière, par on sulcus en iblement plus large et nfin p r i •u1 11 lu 
cou rte. 

RuPÉLIE_ · UPÉRIEUR . - Localitè : Ru lm n l 

Il est probable qu'une second 1"1 i ll d Macrurid 
. 

it, en VlV u ' 
dans la mer rupélienne. Ell tin i u p· r quelqu otolith d petit aill , n z 
mauvais état de con erv ti n ll 1 on o b::; rve à la urface d une ncr tian p rit u ,d 
nature coprolithiq ue, dont il ~ t y_ue tion plus haut (Fig. 150 d n le text , 

RuPÉLIE_ - UPÉRIEUR . - Localitè : Ni 1. 

(1) G.-G 1:3A.:-OLI. Otoliti fossili terziari dell' Emiliu. 1n TA ITALIANA Dt PALEONTOLOGJA, Vol. XII, 1 , p. 42, Pl. 1, 

Fig. 29, 30. 
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40. - "' Otolithus " (incertae sedis) umbonatus, Ko ken, 1884, 

1nut. rupeliensis, Leriche, 191 O. 

{MUTATION NOUVELLE). 

Fig. 153-156 dans le texte. 

353 

L typ d'otolithe le plus répandu dans l'Argile de Boon1 a ppartient au groupe de 
l' " tolithus " umbonatus Koken, qui comprend de forme dont la position systématique 
n' ncore pu être déterminée. 

L otolithe de l'Argile d oom ( i . 1 -1 dans le texte) sont d'assez grande 
taille, ub-qu dr n ul ir oblon u p i . Il sont obliquement tronqués en avant, 
1 cr r t tt t lu 111 . r · uli r ment arrondis en arrière. Leur bord inférieur 

nv . · l ur r up · rieur est" festonné dans les exemplaires bien 

l a -l 155 156 156a 156b 

Face interne. Faee interne. Face interne. Face interne. Profil. Face externe . 

Otolithe gauche. . - - - - - - - - - - - - - - Otolithes droits d'individus de plus en plus âgés - - - - - - - - - - - - - - • 

- « Otolithu n (incertae sedi ) umbonatus, Koken, 1884, mut. rupeliensis, 
Leriche, 1910. - Rnpélien. 

I . 1 3-{ 

randeur naturelle. - Localité : teendorp . - Type de la variété : Collection Ed. Delheid (Bruxelles). 

e .. t 

f, ce externe e t t rè faiblement concave dans le sens antéro-postérieur; elle est 
m m lonnée. 

lé cr rement convexe. Le sulcus acusticus est placé en diagonale. 
r o 1 ir ; la cauda e t longue, étroite et profonde. L'area 

l ntribue à rendre très sail1ant le bord supérieur du 
u 1 u ri urb . , nt la convexité est tournée ver l'avant, ornent 

· rti in . ·t 1 ulcus . 
otolith upélien b lge ont tr ·. v 1. in de ceux de !'Oligocène de 1 Alle-

m crn q u ,.. oken ( 1) décrit OU!:> le nom ' toLithu (incertae edis) urnbonatus. Ils se 
di tin u nt ourt nt du type de cette e pèce, qui provi l' ligocène inférieur, par leur 
g lb moin · Hong et plu q u dr· ngulaire , rappel nt plut t c lui de 1 Otolithus (inc . 

( 1 ) E. KoKEN. U be1· Fisch-Otolithen, fo sbe 01idere ilber diejenigen dn· norcldeutsclien Oligocii.n, - Ablagerim.qen. 
ZEITSCHRIF'r DER DEUT;:,;CHE . OE LOGISCHEN li: KLL CHAFT, Vol. XXX VI, 1 4, p. 557, Pl. XII, Fig. 12. 

- E. J' KF.~. "l'le1te U11t ,. u.clrnngen, cm t rtiiiren Fisch - Otolühen. ln., Vol. XLIII, 1 91, p. 134. 

47. - 1910. 
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sed·i ) lunaburgen i Koken (1), du Mioc 'ne. Cette d rni 'r e c se p r del' " Otoli­
thus ,, it?nbonatu -.et. de la forme du Rupélien belge p r la po ition et 1 caract res du 
sulcu . La forme du Rup lien belge repré ente an dout une mutation (mut. rupeliensis) 
de 1 " Otolithu " umbonatus de 1 Oligoc 'ne in~ rieur (Tongrien). 

RuPÉLIEN UPÉRIEUR. - Localités : Ba el (Ste ndorp), oom, H mix m, Ni 1, 
Rumpst, Rupelmonde. 

RÉSUMÉ ETC LU I 

En résumé, la faune ichthyologique du Rupéli n ompr nd 1 p 

Élasmobranches. 

1. ACA:'\THL-\. p. 
2. QL-\.TJ:'\A A:'\GELOIDE ' , P.-J. Van Ben en. 
5. TRY GO. -' p. 
4. ~ln.i BATJ AQT.:ILA, Linné-Gmelin, mut. OLIGO-

C,E. ·A Leri he. 
5. OTIDA-T Pru IGE -rn , L. Agassiz. 
6. Ono TA PI ACuTI nrA, L. Aga iz. 
7. Ono_TA PI eu PIDATA, L. Aga siz . 
8. LA1L -A RL"PELlE - 1 , Le Hon. 
9. LAYNA YA_- DEN BnoEcKI, 'Vinkler. 

1 O. ÜXYRHL -A DE ORI (L. Aga iz) i monda. 
i 1. ÜXYRHI- -A DE RI (L. Agassiz) ismonda, mut. 

FLA- ·oRICA , Leri he. 
12. OxYRHI~A BE -EDE.-1, Le Hon. 
15. ALOPE .a EXIG ·A Probst. 
14. ALOPECL-\. LATIDE. - Leri he. 
io. CARCHARooo_ - A- -GL" TIDEN , L. Agassiz. 

... _ ..... 
111 1,1: n 

\ 1\ L () 

~ Y BR , 

PHYR · ·~ D 

TRI Hl "RIDl:. 

5 
,...1. 

54. 1RIGL • p . 
L PHI • [ LI.< 1. L• 1 tl'IH 

UlV nt 

Il d 1 . 

t l r 

ri h . 

16. CARCHARooo. - A .-Gc TIDE • , L. Aga iz. \Ur. 5 . PllllllW ll'I li .11 . t~I I\ 1 'Il. 

Tt:RGIDL" , L. Agas iz . . 
17. CETORmNc: PARvi; , Leriche. 
1 . GALEL" LATli , torms. 
19. SPIIYR.-A ELO :'\GATA, Leri he. 
20. GALEOCERDO ACCTli , torms. 

A ces espece.. jou nt plu i ur 
Sparidés et un lVlacru rid · qui n ont pu 
de l'insuffi ance m t · riaux. 

, l\l>I 11. 

-( . , nt · l'L t \Il\ . l ol •n . 

:-- ~ . ~ 1 · H t u 1 ~ 1. \ ·11 . i.e t , L ri cl 1 • 

o. 1 >lithu · (irH' ·1·t:i di:) '"H . AT I k n, 
mut. R PELIE •. 1 L ri ·h 

autre forme 
être déterminé 

: un C r 

V C plu 
ou plu 1 ur · 

par uit 

Le up 'li n ·up ' rieur (Argile de Boom) ren.C rm toutes c p c 

(
1

) E. KoKE.' . . X ue Unter;suchu.ngen an tertiaren Fisch- Otolith "·Io., Vol. XLilI, p. 137, Fi'· 26 dans le l xl . 
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Le Rupélien inférieur (Sables de Berg) n'en a fourni, jusqu'i ci, qu'un certain nombre ; 
ce sont : 

Élasmobranches. 7. ÛXYRHINA DEsORl (L. Agassiz) ismonda. 
8. OxvRHINA BEN.EDENI, Le Hon. 

L ' Q ATINA A ·r.ELOrnEs, P.-J . Van Beneden. 9. GALEUS tATus, Storms. 
2. l\lYLIOBATI AQL'!LA, Linné, mut. oucoc,ENA, 

L ri he. Holocéphale. 
3. OTrnA · s Pfil llGE rns, L. Agassiz. 10. m JiERA Go. EtETI , 'Vinkler. 
4. oo TA PL AC Tt. ~mA, L . .Agassiz. 

OnoNTA r1 c PJDATA, L. Agas iz. Téléostome. 

6. LA JNA R PELIE r , Le Hon. 11. mit: r D(j)IONTJ, P.-J. Van Beneden. 

C tte 1· un du upéli n in~ ri u1· montr a ez pau.vre à côté de celle du Rupélien 
tt p t . n doute qu'apparente; elle s'explique pa~ ce fait que 
cl n l de Berg est infiniment moins grande que dans l'Argile 

à retrouver dans le Rupélien inférieur bon nombre des 
.' . i1,,.n l · : lan l upélien supérieur. 

J ,· 1" un i hlhyologique du Rupélien renferme tous les éléments de la faune ichthyo-
1 gi iu du Tongrien qui ont pu être déterminés spécifiquement, à l'exception cepen~an_t 

d'une e pèce , Odontaspis macrota L. Agassiz, qui a été tres commune pendant tout l'Eocène, 
mai qui e t devenue rare dans le Tongrien, où elle semble s'éteindre. 

La faune ichthyologique du Rupélien comprend, par contre, de nombreux éléments 
qui n'ont pas encore été reconnus dans le Tongrien (voir le tableau des pages 356 et 357) . 
Mai ici encore, l'absence de ces élément' , dans ce dernier étage, ·est probablement due, 
en grande partie, à 1 in uffi ance des matériaux. Ces éléments sont, à l'exception de Noti­
danu primigenius L. Agassiz, différents de ceux qui constituent la faune ichthyologique de 
1' ~ o ne b 1 . La plupart appartiennent à des genres qui vivaient déjà à l'époque éocène. 
1 >armi l s ., r . oliO'ocene non repré enté dans les mers eocènes de la Belgique, l'un, le 

11r A '(wl ltias av it cl·~ · euplé la dernière mer paléocène belge ; d'autres, les genres 
' torhinus, 'ph y rua, )/iim;era myloclon 1' eocybium, Xiphias, Platylates, Cottus, Trigla 

et ]Jacruru 1 p r 1.: 1 l po r lu pr mi ·r fois . Parmi ces derniers, les genres A.mylodon, 
Neocybimn t Platylat nt uj u1d'h i t ints . 
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T BI EAU GÉNÉRAL DES POISSONS DE L'OLIGOCÈ E Blj]LGE 

NOM DE E PÈCE 

ÉLASMOBRANCHES 

AcANTifil , p. 

QUATŒA A1'iGELOrnEs, P .-J . Van Heneden 

ÎRYGO:'i, sp. 

MYLIOBATI AQuILA, Linné, mut. OLIGOCJENA, Leri ·he. 

:ftfYLIOBATI sp. 

NoTIDA:'\t: PRnnGENIU , L. Agassiz . 

NoTID.urns, sp. 

Ono_·TASPI ACUTIS HIA, L. Agassiz 

Onol'\TA PIS eu PIDATA, L. Agassiz 

OnoNTA PI lIACROTA, L. Agassiz . 

LAMl'\A RUPELlE_. 1s Le Hon 

LAMNA v.~ DE · BROECKI, \Vinkler 

ÜXYRHINA DE ORI (L. Agassiz) Sismonda 

ÜxYRHINA DE ru (L. Agassiz) ismonda, mut. FL t n1 , L n · 

OxvRHINA BENEDE ·1, Le Hon 

ALOPECIAS EXIGUA, Probst . 

ALOPEC1A.s LATLDE-·s, Leriche 

CARCHARODON ANGUSTIDEN L. a tl 

h 

CARCHARODON A. ·Gu Tm • L. a iz, va r . TURGID s, L. Agassiz 

CETORHINUS PARV Leri he 

GALEUS LATU , ' torm 

SPBYRNA ELO~G T Leriche 

GALEOCERDO c Tu , torms 

. 
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NOM DE E PÈCES 

HOLOCÉPHALES 

Hl IJ• H \ ink 1 r . 

: 1. tt ,11 1, l rrn 

TÉLÉOSTOMES 

C Dl 1 1 P.-J. VanBenerlen. 

Leriche 
BR CHYCEPBALA, Leriche. 

PHYR ·onu ollo et lorms. 
C BR :llPH 0 E.· Lor ms 

he TRI Hl 

,, IPHIA R · p 

( L'f PTORH\ "CH ) DENTICULATU ' Leriche. 
BR . Lli IDI, torm. 

Hl .L 

tonu · 
1s. ,, , rm. 

L PllI LLor, L ri<'li 

D 

fA R · 1 

t lithn (in . . 

k Il. 

k n . 

L , Lerich 

Ï.) IBO ' AT Kok n, mut. RUPELI ri h 

S.. 
::s 
Cl> ·s:: 
~ 
c -

TON GRIEN 

...-.. ...-.. s Ul a; 0 
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RÉSUMÉ GÉNÉRAL ET CONCLUSIONS 

Les Poi sons des étages Tongrien et Rupélien ( 1) de la Belgique (voir u de 
page 35 et 357) font partie d'une même grande faune. 

J ai cherché à déterminer les caractère éthologique et clim tolo 
comme je 1 ai fait antérieurement pour la grande faune o 'ne (2

) , 

Dollo (3
) . 

f; un , 
m ho de 

Les ré ultats obtenus s'appli uent n par iculier à l' rgile de 
rieur), pui que cette formation r nC rm le pre qu totali 

om ( up lien upé­
qu1 con ti tu nt 1 

faune ichthyologiq ue de l' ligoc n 1 a- • 

Cette faune e t enti rement m r1n 11 pr n l lm n 
Delheidi Storm , Cottus cervicorni torm ) d n 1 . r Il ] 

(Labra 
r 1 . 

côte et peuvent remonter les cour d'eau . 11 r nf r u llll 

exclusivement d eau douce. 
Cette faune e t es entiellement littorale (voir 1 t 1 

pos ède cependant q u un nombre relativement peu élev ' d 
Mai la plupart des genres qu'elle renferme ont, de no jour , de 
pélagique que la recherche de la nourriture ou le néce ité du frai pou 
littorale. 

Il ne. t donc pas étonnant de con tater (voir le table u de 1 pag 
majorité de Poiu ons oligocène de la Belgique ( 1 ur 41 ('"), oit < 7 
la vie nectique. Un petit nombre eulement ( ur 4 1, oit < 15 ° 10 ) ont 
vie benthique. Aucun n'est conformé pour la vie plan tique (5

) . 

Enfin, la faune ichthyologique de !'Oligocène belge 1 · r 
sub-tropicale (voir le tableau de la page 3 1). De tou e 1 
tiennent à des genres (Cybiurri, Cottus) qui vivent uj ur h ti n 
cale : le genre Cybiuni est cantonné dan 1 m r r 1 s · l 
mers tempérées . 

n 

u . 

nt z n 

nt d n 1 zon 

) que la grande 
0 /o) ont ad pt, 
p ciali pour 1 

lun f 1u 

u -tr p1-
ttu t li it ux 

( 1 ) L'Oligocène supérieur - dont Rut l i nl ù ignaler la présence, en Belgique, ous forme de éùimenls 
m arins (voir ante p. 233) - na fourni, ju uï i, aucun re Le <le P oi son. . 

( 2) Mœ LERICHE. L es Poi on' éoc 11 ·de la B elgiqu,e (;\lfa101RES DU MusÉE ROYAL D'llisTOIRE NATURELLE DE F.LO IQUR, 
T. Ill), p. 221-226; 1905. 

( 3 ) L. ÜOLLO. Pois ~on' de l'E.:cpédition Antm·ctique B elge. RÉSULTATS DU VOYAGE DU . Y. BELOIC:A EN 1 7-1 -1 9 , 
sous LE COMMANDEYE-iT DE A . DE ERLACHE DE GOMERY. Anvers, 1904. 

( 4J Le nombre total de e::.pèces, mutatio ns ou variétés reconnue jusqu'ici dans !'Oligocène belge est de 41, an 
lYlyl-iobatis p. et _Yotidanus sp. du Tongrien, qui, probablement, appartiennent r e peclivement à Myliobatis aqtt ila mut. 
oligocœna et à 1\ otidmws primigenius. 

( 6 ) i ce n e-t peut-être le Carangidé signalé plus haut (p. 305). Pour les Poissons restants (4 sur 41, soit < 1 °/o) 
le genre d'adaptation n'a pu être déterminé. 
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· o· nr .· repr' ent', dan ' l'Oli ·oc n l Io· 

M DE GE R ES Zone littorale Zone pélagique Zone abyssale 

A ' A T iil + 
+ 

T HY () + 
1\1 YL I >BATI . + + 

l )TfD\ ' ' .". + + 
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1

) La pr nce d'une forte plaque hypurale chez 1'. eocybiu m, phyrœnodus, comb1·ampliodon et Cylindracanthus 
monlr JU ·e g nres lei nt po édaient une pui~ ante nageo ire cauùale, éminemment propre à la vie pélagique. 

(:.i) L genre Labrax il ur le 6le · ; il rem on le parfois a sez loin le cour d'eau. 
( 3 ) L rellre ottu · c · t acluell ment onnu par une trentaine d'espèce répar ties ur les côte ou dans les eaux 

doue · de l hém i ph · re ord . 
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ADAPTATIONS DES POISSONS DE L'OLIGOCÈNE BELGE 
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( 1) Le nombre des e;;pè('es qui r ep r ésenlent, dans l 'Oligo c: ène IJ e lge , ch acun des genres m enlionnés ùans ce 
ta bleau. est inùiqué par celui des croix dans les colonnes. 

C"J Genres étei nts dont le squelelle indique une adaptation à la vie neclique. 
( 3 ) Avec tendance à. la vie benthique macruriforme. 
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enr Ceto1·hi1ms e t urtoul cantonné dans la mer du Groenland et dans la parlie septentrionale de !'Océan 
epen ant il de cend parfoi dan le mer tempérées de l'hémi phère ord . Un trè petit nombre d individu 
t apturé dan la zone ub-tropicale (Méditerranée). 

4 1910. 
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Comparaison de la Faune ichthyologique de l'Oligocène belge 

avec celle de l 'Eocène belge. 

La faune ichthyologique rle l'Oligocène belge (Tongri n et Rup li n) t m nt 
marjne, comme la faune del' Eocène. 

Quoique présentant les caractère d'une faune ayan v cu ' un 
des côtes, elle a un cachet moins littoral que la faune d 1 Eo 
dernière, la proportion des élén1 nt adapt à la vi benthiq u t littoral 
elle tombe à un peu moins de 1 ° 10 dan 1 faune d 1 ligoc' n . P r ontr , 1 
éléments adaptés à la vie nectiqu t p 1 giqu t not bl n1 nt plu· 1 .v 
de !'Oligocène(< 76 °/0 ) que dan 11 d 1 .. o n ( 

La faune ichthyologique de 1 lig n qu f- un d 
1 Eocène, qui est tropicale. C'e t ce qu indiqu not utlti 
et Cetorhinus dans la faune de l'Oligocène. 

Le genre Acanthias se rencontre actuellem nt d n 1 t 
. 
1-

cales . Il vécut en Belgique dans la mer ub-tropicale du L n ni n, 

de l' Eocène 1 éloigna du pays. a réapparition dan 1 mer oligoc' ne indi u ur d'un 
climat plus tempéré. 

Le genre Cetorhinus a aujourd'hui pour patrie le mer 
sphère Nord. Il descend assez fréq ue.mment dan le mer 

froid et polair d 1 hémi­
tempérée et 'avanc même 

parfois jusque dans les mers sub-tropicales. 
Indépendamment de ces différence d ordre é hologique et climatologique, 1 

ichthyologiques éocène et oligocène de la Belgique en pré entent d utr 
évolutif. 

f: une 
· r l · 

Comme on l'a déjà vu plus haut, un très petit nombr 
ment de 1 Eocène dans l'Oligocène. 

La plupart des éléments de la faun n 
plusieurs parmi celles-ci ne sont qu d c n 

Les Lamnidés sont aussi no u 1 v ri' qu'à l'époqu 
Cetorhinus fait sa premiere app rit] n. f · i , il pouvait xi ter d 'jà ' 1 
des mers moins chaude u 11 qui recouvrirent alor la Belgiqu . 

Les Carchariid , qui, vec le combridés, ont pris à l"époqu 

li H JI.' h r 

11 UV 11 • m 
lgiqu . 

oc n L g nr 

n , d n 

oc n un bru u 

( 1) Le nombre de formes (espèces, mutations ou variétés) de Poi ·sons relevées jusqu'à présent dan l' 1 ocène 
belge est de ur ce nomhre: 

14 formes, soit 17 .5 °/o, sont adaptées à la vie benthique, 
3 ,, soil < 4 °/o, ,, ,, " planctique, 

34 ,, soit 42.5 °/o, ,, " " nectique. 

Pour les éléments restants (29, soit > 36 °/o), le genre d'adaptation n'a pu êlre déterminé. 
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développement, ne présentent déjà plus, malgré l'arrivée du genre Sphyrna, la même 
diversité. 

Les Holocéphales appartiennent à des genres (ChimmraJ Amylorlon) nouveaux pour la 
f: un ich hyologique. 

Le combridé n'ont pas déchu du rang qu'ils occupaient dans la faune ichthyologique 
d l'Eocène. Aux genres éocènes, 'ajoute le nouveau genre Neocybium (1). 

Enfin, les genres Xiphias, Platylates, Cottus, Trigla et Macrurus se montrent aussi 
pour la premi ' re fois. Mais, ils pouvaient déjà 'tre r pré enté à l'époque éocene sous des 
latitude plu tempérées que la Belgique. 

(1) Le genre combramphodoti e t n uv au pour la Belgique. Il était déjà connu en Angleterre à l'époque 
éocène (A.· MITH \\ ooowARD. Catalogu of th fo il Fi lies in the British Museum, Vol. IV,p. 475; 1901). 


































